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‘ Franciscain, originaire 
Saint-Aimé, exercera bientôt 
ministère au lointain Pérou

R P Raynald Comtois est assigné aux missions du Pérou 
par ses supérieurs.—Ancien missionnaire au Japon, le 
Père Comtois n’en est pas à ses premières armes auprès 
des infidèles.
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jne conférence du 
[P. Emile Bouvier, 
| Saint-Hyacinthe

f( -t*ur a l'Ecole Sociale Populaire
Montréal, rédacteur à la revue 

uutdué de l’Université

Il n’est pas 
eage par la pluie

facile de déplueer un Spitllre sur un terrain d’fl tt«*rris.>Mge transformé 
ineesrcmte. en Italie. *

eu limit*

. ni religieux de l’ordre des niée, outre les catholiques, de tri­
. "./mineurs franciscains, le R.P. bus indigènes qui ne connaissent 
^rald Comtois, originaire de pas encore le missionnaire. De plu.-», 
a*t*Ainié, «Richelieu), "a quitté le Jes dialectes sont aussi nombreux 
din . jours derniers, pour se que les tribus. Le catholicisme re­
ndre en mission au Pérou, sur gne cependant au Pérou. Ce pays a 
6 versant oriental des Andes. Le un climat très chaud. La mission se 
*rritoire cumprendra deux parties, trouve dans la moniagna. c’est-â- 

* l’une i été "confiée aux Fran- dire la jungle. Les communications 
:ns du Canada. Les prêtres se s’effectuent par eau, le plus sou­

?. rares en cet endroit. Le vica- vent La mission s’étend sur un ter­
! • apostolique de Saint-Léon-des- ritoire de 35.000 milles et la popu- 
^•'izoncs par exemple, compte latoin y est clairsemée. Le voyage 
rëde 80 000 catholiques, et lu des- du Père Comtois nécessite le train.
^ se compose de sept prêtres 1 avion et Je lama, mammifère ru- 

"ulement La population est for- minant du Pérou. Le religieux par­
tit par train pour Washington, où
l'avion le transporta à Lima, avec________________________
escales à Miami, Balboa et Call. Le ,
trajet de Lima à la mission devait LE I.ELTEIIH EMIT 
s’entreprendre en chemin de fer, ou 
à dos de lama, moyen de transport 
utile au Pérou. Fait notable, le che­
min de fer gravit, à un endroit de 
la région, une pente d’environ 

~ “ , . 10.000 pieds sur une distance de 85
; rR I htmle Bum ici, J5.J., pro- mdies Le Père Comtois n’en est

pas à sa première mission, car il
passa huit ans au Japon. Né à 

elalions, gradue de i universue Saint.Aimé# le 2? février 1900, il
larvard présentement un es so- £tudia au collège Séraphique des 
inlngues les plus en vue au Canada Trois.Hivières n fut élevé à la
rançais, sera 1 hôte d honneur et le prèlrjse a Montréal, le 30 juin 1930,
onfcrenc*. ,IU | ^ Com- P*11*** ensuite pour le Japon, où une autorité de renommée mondiale *»•
jUsctil . t Saint-Hva- ^ ^c,neula jusqu’en 1938. Puis il Quelles sont les dernières or- en ce qui concerne Duns Scot et pit des circonstances, ses études
lerce d<* Jeunes, de bamt H>a- ^ rendit à nome et y étudia le - . . --------- -------
nthe. le JJ mars. 11 a pris pour droit canon< Au début de la guerre, 
jet de causerie : Etabsalion ou p dut rcvenir au Canada Cumplé.
tionahsaiicn. S E. Mgr Aithur lcr gei. études ^ l'Université Laval,
)uville, eveque de Saint-Hyacin- qui lui décerna un doctorat en droit

he. ou son represenumt, présentera canoniquc, en 1941. Il fit aussi de _______
t conference i . i hon. .-D. ou- Renseignement au studium in»ncis- i •Anne Gardien 15 (Spéciale! 
hard, sénateur, remerciera. Le : , nnt!pmnnl „t ~ . » LAnge-Oardien, lo, (bpeciaiei

tiendra dans la - Rosemont et au Grand st- Dame rumeur nous a appris, il y a
1 ‘ UUIia Itl m,n:nro rit» Qhnrhrnnl/n I .» ... . . nou-

M. J. H. Frenière 
est décédé à
Rutland. Vl.
Originaire de Sainl-Doniinique 

de Bagot, le défunt était un 
inventeur en vue, qui faisait 
honneur aux Franco-Améri­
cains.

(iIIAND DKliAT

Les sirop et 
sucre d'érable 
et les lois

Le R.P. E. Longpré, o.f.m., est au 
couvent des Franciscains, à Pau

Depuis environ trois ans, on n’a- Longpré, présentement professeur 
vait aucune nouvelle du R. P. au Grand Séminaire de Sherbrooke, 
Ephrem Longpré. o.f.m., qui est ori- a pu obtenir de ses nouvelles par 
ginaire d’Upton. et l’on *c deman- l'intermédiaire du Comité interna- 
dait avec inquiétude ce qu'il pouvait tional de la Croix Rouge. Le Prie 
être advenu de lui. dans une Euro- Ephrem, a-t-il appris, est présente 
pe dévastée? Car le Père Longpré. nient au couvent des Franciscains 
spécialiste des études médiévales et de l’nu. près Lourdes. Il est en as

bonne santé et continue, en dé*

donnances sur la fabrication, Philosophie, travaille depuis des médiévales, ayant pu rapporter 
. « » # . i années dans les grandes bibliothè* ovcc lui une documentation assez

la mise sur le marche et la c m i rnfxAâH nac /loue im nnuo ni

vente des produits de l’éra­
ble?

iner-causerie ,-e «cno» u n i mi„8ire de Sherbrooke. La famille de7 nois auTl y aurait dé 
rende salle a manger de 1 Hotel ()u pAre Comtois coinote six reli. , S’, qU y aurau " .
louveau-Canada. et commencera à ,: , . f , . . .' velles ordonnances en ce qui re­
heures Non seulement les mem- fc . ‘ . , f è d e n' e;‘'de le sirop et le sucre d’érable,

près de la Chambre de Commerce «ré8ation do Sainte-Croix. L'un Cette rumeur était-elle fondée? 
pes Jeunes y sont invités, mais avec est prisonnier des Allemands Ucs ordonnances sont-elles prêtes ?

îux leurs aînés. à Paris....................................................... . En tout cas» elles ne sont pas con­
-------- — ............................. .................... nues des intéressés, le» cultivateurs

fabricants de sirop et sucre d’éra­
ble.

La saisbn de production est arri­
vée. Dans certaines sucreries, 
mieux situées que' d’autres, l’en­
taillage est commencé. S’il y avait 
des formalités à remplir, les inté­
ressés ne pouvaient les connaître. 
Seront-ils passibles d’amendes, de

^ h prochain concert du ténor
léopold S' à S.-Hyacinthe

ques européennes, dans un pays ou considérable, lors do la chute de 
un autre. Or son frère Anselme Paris.

Un citoyen de Saint-Valéricn 
subit l'amputation d une jambe 
à la suite d'un ncave *1 ’
Beloeil aurait 
bientôt une

démonstration sur 
la confection du 
neuf avec du vieux

aeroni-us passioies u amendes, ue p , « .
poursuites, de persécutions et même \^£11SS6 pOpUlcUTC 
de prison par la faute d’une bu- *Il aura lieu au Séminaire, le 30 de prison par

mars.— Simoneau était ré- reaucratie retardataire?
1' L • * Pas besoin d’être prophète pourcemment 1 objet d une audi- savoir quc ce prinUîmps> comme 

tion a I Opera Metropolitan aux autres printemps, les sucrier*
de New York.

M. Valérien Laflamme blessé 
en travaillant dans le bois. 
—Accident de chemin de 
fer à Upton, mais ne cau­
sant que des pertes maté­
rielles.

Mim* l:êm* (îougeon, d’Ottawa, 
"m,,,ru nia : ■ 1 i rioir, J7, au Patro- 

lu:r il»»s jiMUirs filles de Salnt- 
aiie démonstration sur 

P confia*! i«»n <le nouveaux vôte- 
P,,,,,,s avet; de vieux, sous les 

-I'i v'- du soiis-eoinité consulta- 
pif féminin 
^•rotit

de New York auront autre chose a faire que de ... ... .... .îvtnde utux LU ‘ .uc acw iuiiv. ^ tint mardi, et un cornue umuu» , Shefford furent victime ces
----------- lire et étudier des ordonnances em- - . ....i «i.nreé de urea* ac ° ,. . .... . ,. ... , Tut rorme, qui est enarge m pr< n * r deniers d accidents, 1 un dansLe jeune ténor Léopold Simoneau, brouillées, incompréhensibles a dro h 0(. prop0S le8 mesures et dé* J , rmitn. à Up.

«le Montréal, autrefois «le Saint- presque tout le monde, rendues pu- Ju^.fi .^•«■HMiIreK. Une Valérirn Laflamme et

RehK'11, 15, n.N.O.
Une Paisse populaire est en vole ---------

«l'organlHatlou il Beloeil. One pre- Saint.valérien, 10, D.N.C. 
miôre réunion «les intéressé »«• Deux cltoyeng de Saint-Valérlon

es 
îiifl

Hyacinthe, donnera un concert dans blique trop tard, comme pour cm- 
la salle du Séminaire de cette bêter les gens h plaisir, 
ville, le jeudi soir 30 mars, sous Et cependant, ces ordonnances 
les auspices de la .Innirsxc fw/i*- auront force de loi. Ceux qui ne les 
IH'inhmtr cathnl'u/ur féminine. Si- connaîtront pas à temps, parce que 
inoneaii. malgré son âge. Jouit rendues publiques trop tard, ceux 
d’une belle répulation. ei h* eri- qui ne les comprendront pas, parce

prochaine réunion m* tiendra la Jogeph Cordcnu. Le plus éprouvé 
semaine prochaine, Il une date non fut M Laflamme. qui déplore la 
encore déterminée.

a chanté avec Jaeqm-s Gérard, cuter un honnete producteur, dont 
Violette Del.isle, dans l.ukmé. et le plus grand tort est de vivre àingénieuxmoyens

Pran-donne

Directeurs élus ' 
ou réélus pour le 
prochain exercice
La Providence, 13. (Spéciale)

[libre.

:-o-:

Mme Clovis Dumaine, 
^Roxton Falls, se 

;fracture un poignet

perte d’une jambe. .

M. Laflamme eut la jambe gau 
che fracturée et affreusement mu­
tilée par la chute d’un arbre, alors 
qu’il travaillait dans le bois en 
compagnie de ses deux frères, MM 
Eustache et Héliodoro Laflamme. 
Il était fi ébrancher un arbre, pen­
dant que ses frères en abattaient 
un autre. En tombant, ce dernier 
arbre heurta un arbre mort, non 

La compagnie Orgues O. Jacque* lojn do ]*endrolt où travaillait M 
Limitée, de La Providence, vient de Valérien Laflamme, et celui-ci fut 
reconstituer pour le prochain exer- par les débris. I/O blesse f.*i
cicc son conseil de direction. H w conduit à l’Hôpital Saint-Charles de

il n nus*! chanté avec l’orchestre sibles de prison. C’est la loi. Les compose comme suit: MM. Odilon Saint-Hyacinthe, où les médecin»
de Jean Deslauriers, au théâtre ordonnances ont force de loi. Même Jacques, président: Victor Sylvcs- C0rjCiurent à la nécessité d’une am-
de l’opérette de Radio-Canada et si elles sont sottes. Il faut les con- tre. 1er vice-président; Léo Martel, putation.
avec l’orchestre symphonique de naître, même si elles ne sont pas 2e vice-président ; le notaire Cas*
Québec. Il fui soliste nu program- publiées à temps. Il faut les corn- ton Beaudoin, secrétaire; Hcrmé- L’accident survenu a M Coideau 
me de l’Emprunt de la victoire, et prendre, même si elles sont incom- négilde Laflamme, trésorier; dl- est moins grave, n entraînant que
donna plusieurs concerts A Mont- préhensibles. recteurs, MM. Maurice Guilbault, des pertes matérielles. M. Cordeau
real et dans toute la province. Ri- Et dire que nous avons à Québec Elphègc Jacques, Joseph Fontaine revenait d Upton avec une lourde
inoneau s’enorgueillit d'avoir été et Ottawa des ministères de l’Agri- et Raoul Picard.
choisi par Désiré Defauw, «ur dix- culture qui laissent faire, parais- --------- :-o-
neuf concurrents, pour chanter sent croire que leur tâche se bor- 
nvec l'orchestre 
Montréal. Il débuta
Miynon, tenant le rôle de Wilhem Laurent BARRE

*. * A«a . Lk X f .i h! L n T «« :-o-:------------
^°xton Falls, 15 D N C

Mnio A ", ’ ’ . - . Meister, aux côtés de Marthe Iji-Nl, aé^vL?^.n!'^.,^ pointo. Dans h, «Titiquo «le h, n-

présentation, Jean Vallerund disait: Jy| LgQ Mârtcl

, pour chanter sent croire que leur tache se bor- . # -
symphonique de ne à nous recommander le travail, AnTlPTlS PIPVGS 
a A l’opéra dans le sacrifice et l’économie.

des FF. Maristes
^1® victime d’un douloureux 

r1 ccs jours derniers. Elle se 
ctura un poignet en tombant “La voix est admirablement tim-

Près de sa dpZ n 7 brée et l’interprétation, line et sen- i , . i . iimmtdiaScnt i Saiit Hvadn' "’,,n hmU h du pîeSldent deS
où la fr ,T,' r‘ , «tot-Hyacin- simon,.llu „-Pn ,.st début» r

'ictime est b» h il* U ^ l’oiH’m, mais 11 ira loin. Ses coin- oecumnrc trio
Cyrille Dum* ir ° <i/SOe.Ur P1011' patriotes peuvent espérer beaucoup 3SSUr6lirS-VlC

; OStÆ S S * '»«• - » «....... . ----------------
^•nt de la Chamhr.

charge de grains quand scs chevaux 
s'arrêtèrent au beau milieu de la 
voie ferrée, au village d’Upton, in­
capables de tirer à cet endroit. M. 
Cordeau était suivi d’une outre voi­
ture, conduite par son fils. Comine 
les deux hommes se préparaient à 
changer de chevaux, un convoi de

. marchandise» tiré par deux loco- 
Le» «nclons é|6ve» <!<•» I rCr«* (notivo|i heurta ,0 voiturt. paralysée,

éventrant 34 des 50 sacs de moulée
»

ridant

MiirfKhvt, qui fréquentèrent 
collèges d’Iberville 
(lingot), et’ Koxton

, Granby, I^ pQnto qui trouvaient Homme 
ixton I«iiIIk, hoii chevaux sc tirèrent cepcndan 

J.rlf-» dé fulre connaltri- leur» nom» indcmnM de Vaccidcnt 
et ad renne au B. F. WeiM’enlns, <11-

» h* Plus belle carrière.” m. ix*o Mnriei. ae j.n oauvegar- ^ iqnU»uu 359g. ce» ancien» \T PI
I^ concert commencera après les de, n été élu président de l'Aaso- grouperaient prochainement, dan» [NOUVCflU LerCle 

cour« d’espagnol, «pil auront lion dation des ussureurs-vle de Saint- p, |jUt de He rencontrer et de 
plus tôt, îi cette occasion. Les till- Hyacinthe, au cours d’une réunion prendro contact entré eux.
lets se vendent $1 et .75, et sont tenue ces Jours derniers. Les au-________ *-o-* _______
échangeables A la pharmacie Bro- très, membres du conseil de dlree-

recteur des Amicales Mariâtes, 
5050, rue Ha Int-And ré, Montréal,

-:■<>- :•

Non» uppretions par courrier que 
M. J.-Henri Frenière, président de 
la maison J.-H. Frenièro & Sont, 
de Rutland Vt., est décédé le 3 mars 
dernier, à l’Age avancé de 90 ans 
et six mois. Originaire de notre 
région, il était un Franco Améri­
cain fort en vue, A la tête depuis 
1900 d'une maison spécialisée dans la 
fabrication do pompes utilisées 
dans les carrières de marbre, les 
mines d’or et d’argent, du monde 
entier 11 était né à Saint-Domini­
que de Bagot, l'aine de huit enfants 
Outre son épouse, née Jenny Steb- 
bens, il laisse trois fils et deux fil­
les MM. Wilfrid et A. Frenière, de 
Rutland ; Maxime O. Frenière, 
Springfield, Mass ; Anna, Spring­
field, et Clara-liénée, Albany, N.Y. 
Plusieurs petits-enfants lui survi­
vent aussi, do même que deux frè­
res, MM. Arthur Frenière. de Saint- 
Hyacinthe, et Louis-Napoléon, 
North Cambridge, Mass. Les pom­
pes (pie fabrique la maison Freulè- 
K* sont de l'invention du défunt 
et de son ancien associé, M. Léon 
Leblanc, décédé depuis de Nom­
breuses années, un ancien de Saint- 
Hyacinthe. L'un et l’autre quittè­
rent notre ville et «'établirent à 
Rutland en 1880. fondant en 1885 
l'établissement (pii subsiste encore. 
M Frenière se porta acquéreur 
des intérêts do M. Leblanc en 1900. 
11 fut échovin de la ville de Rut­
land, de 1910 à 1919. Jusqu’A ce» 
dernières années, son passe-temps 
favori était de collectionner des li­
vres canadiens, ceux-là surtout qui 
traitent d'histoire et de mécanique, 
el il possédait l’une des plus riches 
bibliothèques particulières du Ver­
mont II naquit en 1853 à Saint-Do­
minique, fils disant* Frenière et 
de Bibiane Rivard. Il est un ancien 
élève du Séminaire de Suint Hya­
cinthe.

— :-(>• :-----------------

Grand débat
mixte jeudi 
prochain, ZR
Les orateurs discuteront de ma­

riage vieux et de mariage 
jeune, au Patronage des jeu­
nes filles. — Présidence de 
M. le chanoine Gustave Vi­
gneau.

I n grand débat mixte «<* tiendra 
Jeudi prochain, 23, au Fat rouage* 
den Jeunes Mlle* de ,Saint HyiicJn* 
Hic, f«oiis les iiiiHpIeen «le la Société 
de* Joute» oratoire* o| «mis la pré 
nldenee d'honneur de M le cha 
nolne Gustave Vigneau, curé de lu 
cathédrale. Le mu Jet «cru b* niiI* 
vaut Mariage vieux ou Mariage 
Jeune. M. Pierre Nain! Germain el 
Mlle Jeanne Poullot, de cette ville, 
défendront le premier, eepeiidnnt 
qui* M. Hugues l«ehhme et Mlle 
Suzanne Robert, iiiikhI de cette 
ville, soutiendront le Hoeond. Le 
Jury se composera de cinq mem­
bre»: Me Paul II ('barpentler,
professeur d'élûCIltloil A Hlgaud. 
président ; le Dr Laurent Deslau 
rient, président de Ja Société Saint* 
Jean Baptiste de Habit-Hyacinthe ; 
M. Louis Crépcnu, directeur des 
service» techniques de la ville; 
Mme ,1. 0. DtipriiH et Mlle Juliette 
Richer. Le maître de cérémonie 
Kern M André La Rivière, profes­
seur A l’Ecole normale Jaeipiee- 
Garller, Montréal, <‘t fondateur de 
la Société des Joutes oratoires. 
Le programme comprend une par­
tie musicale, confiée A Mlle Andrée 
Fortier, planiste, • de cette vil IT*. Le 
débat commencera A 8 heures 45 
du noir, après la retraite parois­
siale et les cours d'espagnol. Is*s 
billets se vendent .50 et .35, et sont 
échangea Ides A la. pliaruiucle Bro­
deur.

■

r

De l’état 
des “
à Rüloitil
Les revenus de l’année seraient 

de $60.950., comparative- 
menl à des dépenses prévues 
de $59.380. — Surplus de 
$757.91 l’an dernier.

Beloel), jr>, D.N.G.
D’après les informations que M. 

l’êchevln Armand Biron a bien vou­
lu lions fournir, on trouvera cl* 
après un ajM*t‘i;u d»* l'exercice tlnun- 
eler de B) 13, et de.» projets budgé­
taires pour l'année nouvelle, de 
municipalité de Beloeil.

I ue adiululstration générale 
s’exerce sur les service» principaux, 
divisés en gnm|Hv> : 1. -les cervi­
ces généraux; J. b* service d’n* 
queduc et 3. i»* service d’èloctri-
ellc, les.piets dépeildeul d'une lld- 
mlnlsi ratbm particulière, basée 
s,*r un budget qui leur est propre, 
c’est à dire limite aux revenu» et 
dépensés de chaque service.

I » plus grande partie don reve­
nus provient de la taxe foncière, 
Ilxér A 7U par Jpg», oit 7 mllllè- 
***••'* m une valeur totale dépas­
sant $|.<NMUHM>. dont 80% itiqtotm- 
ble \a‘s lervb'eH munlelpalisés et 
la ll.cnee de eoiniueree viennent 
eiiMiilte ajouter leur part.

Mais la iminlelpallté doit aUHrtl 
taire face A de fortes déptuisoH; 
<’«vt pourquoi elle établit chaque 
année entre les différent s services 
une répartitlon en vue (b* l'aider A 
consolide c sa dette.

(elle année, les reveilllM sont e»* 
HnitV A 4>tlO,Ur»(l., le» dépenses A 
^r»9,3so, ce qui laisse un excédent 
on siirplUN de ^ 1,570.

L# ««rrico d «quedur
Polir leur part, les services gé­

néraux doivent pourvoir A la pro 
ti*et b ut («Mille les incemtles, aux 
1 ra\au.x de volrb«, entretien des 
chemins, trottoirs, enlèvement de 
la neige, à la police, au service 
sanitaire, A l'assistance publique, 
nu placement des aliénés, auxquelH 
s'a Joui eut encore l'cntrctlcu des 
edlllee» publies, de» pares, le paie­
ment (lu Mitlalre aux employés, 
sans compter les frai» d'ndmlnlH- 
t ration, taxes, assuninei*», rem- 
liourstuneiits U’otdigaJlons, ciipllal 
et Intérêt, enfin to us /en Imprévum. 

Le* service* généraux 
N<»us en arrivons maintenant nu 

service d'aqueduc, qui a subi de 
grandes transformations depuis 
quelques années, tant au point de 
vue sanitaire qu'economique.

_______ <’et iHpieduc, placé A une haute
altitude, reçoit dans son réservoir 

Beloeil 15, (Spéciale) le» eaux du lac 1 Ici tel, sur le
Le Dr A-A Bernard, de Mon- mont Saint llllalrc, et II la dlstrt- 

tréal. est décédé mardi A l’Hôpital bue A l.ooo consommateurs, doini- 
Solnt-Luc, ô l’Age avancé de 84 cillés A Saint-llllalre, MeMa.ster- 
an» Il était frère de feu S.E, Mgr ville el Hclocll.
AlcxiK-Xyste Bernard, ancien évê- t «“• des grandes amélioration» 
qU0 de Saint Hyacinthe. Il était né apportée ee derniers temps a été 
a Beloeil le 17 décembre 1850, fil» de supprimer en grande partie lu 
de Théodule Bernard et d’Héloïae perte d’eau qui a longtemps Inondé 
Pré fontaine. Admis A la pratique le» terrains nu pied de la monta- 
médicale en 1883, U avait d'abord gne* et de la canaliser vers de» 
exercé sa profession A Saint-Ours- bornes fou In lue» qui, pur le fait 
mji Richelieu, puis ô Saint-Henri do même, ..ut vu leur pression nug- 
Montrénl. II avait épousé en pre- menter considérableinent. (Vest 
rnières noces Mlle Marie Rose Co- d’un secours imipi»K*elnble en cas 
dm re, de Saint-Antoine-siir-Riche- d'Incendlc. Aussi les coinpngnlew 
Heu et en secondes JVIme F. Des- d'ussimineo ont elles consenti A 
pan u défunt laine trois fils et • ' kmni taux an faveur des 
quatre filles: M. Amédée Bernard. n-HMiiré». (”.•»! déjà un premier dl-

M Pierre Saint Germain et Mlle 
Jeanne Poullot, de cette ville, dé­
fendront la Mariage vieux au grand 
débat (pii aura Heu Jeudi soir, 23 
mars, au Patronage des Jeunes fil 
les.

Le Dr lîeniari! 
est décédé à 
l îuji! de U ans
Originaire de Beloeil, il était 

frère de S. E. Mgr Alexis- 
Xyste Bernard, ancien évê­
que de Saint-Hyacinthe. — 
Noies biographiques.

officier d’aviation durant la demlè- vMm.de, en attendant 
re guerre; le Dr Ig>ul» Bernard, béi.éiin*» possibles, 
chirurgien en chef de l'Hôpital 
Suint-Luc , M. Bernard-A. Bernard.
Mmes ILS. McGee, (Rose-Marie), et 
Joseph Racicot, (Marguerite); b

In» mitres

Petto deuxième mjctb.n doit com­
me l*'*% iiiitre» payer sa part des 
frai» généraux administration, 
luxe», 11 h» 11 ru lices, réserve», etc., et 

RR? SS. Aurélïe-dc • J chu», (Ironie). rimcoiilriT *»•» obllgutiouH, capital 
des RR. SS. du Précieux-Sang, et '1 l«itéi. i 
Bernard Joseph, (Cécile), de» RR Eu m3, le»
SK. Blanches d’Afrique l.c défunt **«•« <l«K«i.turM
laisse aussi dix petltsenn.ni». ...» «-'•,"-, «,l

aetlonnalnvi déte- 
pour $10,- 

Homme »eru
dëüs flis. Arinumï i.vi.lt pcr.lu la hI'.iUh/,. rt
vie A la Kuorrc de 1914-18, et l’un ' **' Vr‘ * nn Mentor, le «*•*«. a
de scs petits-fils, Robert McGee, of- 11 ro"rt"
flcler d’aviation, h «té tué réce.n- ^ ^ «""**'■ * ^lla “°

, . . , . ... . _ $.1,000., affectée A la chut d un vé-ment sur le front de Birmanie. \a' /. .. . ,i, bleuie moteur, amplement pourvuDr Bernard «occupa activement de . , ’ *, . 1 .Il4. ... . . . de torts le* n(*ee»HoIres neeessaln*»politique au début du siècle; il.., . . , . pour eombatlre le» Incendie*»,fut candidat conservateur dan» le 1 .
COrnté d’Hocheluga. Montréal, aux *®rvic« d électricité
élections générale» de 190*1. Mal» le» bmielice» et les écono­

mie» s’étendent plus loin. Ia*h ci­
toyen de Beloeil sont aussi pro­
priétaires d'un réseau électrique, 
construit entre 1914 et 1915, et de­
meuré leur propriété, malgré la

:-o

de 3 aura Heu

pertes de $30.000.
^ues à l’explosion
à McMasterville

k*ir,Gl. io, (Spéciale) 

r'p explosion subite

re
CONFÉRENCIER

Hockey
Un tournoi de 2

J.'iull prochain, un »lmle iminlclpiil "VIIVf.lilw ln«i»ante <l<> quêlques 
<l<* Wtte ville, cuire lY-qiilpe «lu r(,urH.
<;entr<‘ «l'aviation <!«■ Hnlnt-Jenn «t ,)||ral|, dern|ôrcs années, le 
I A.pilpc «rihervlllc. I^- louriiol COIUM.|| rst parvenu h opérer de fa- 
coinmcneerii A H Itmires 15 du soir. ,.()I| A ,p-veh.pp«T le réseau et d’of-

----------------------- frlr aux clientM un meilleur »er

la . ___ #
(leur. Pour tous renseignements, tion sont: MM. A. Cadleux. Metro- ï T rplirriPilQP'
s’adresser A Mlle Fabienne Chull* politap Life, vice-président ; Mar- vJIlC iCllglcUoC 
four, téléphone 125. cel Lewis, The Pnnl^ntlnl, oecré- , * \ . *

-----------:Hi.:-------------faire; L. Campugna, L’Industrielle, 0gj décédée 3

de Fermières 
à Saint-Aimé

Le Tricot Heerétaire-tréaorler ; Marcel Payet-
.ü te, Tlie^Traveller», L. Caron, Me- n* J r »7

ii)«unhr«-»r<diiln SyndleaT"'';»4’Tricot ^««-n Ufe. Arp«n, Con- 1 age de 57 an»Syndicat federation Life, A. Meiwier, Crown

Suint-Aimé, 10, (Spéciale)
Dames et demoiselles de Saint- 

Aimé se réunissaient ces jour» der­
nier», pour Jeter les bases cl un Ce r-

détruisit doux heure» 30 «1e l’après-midi. L1fe' directeur». Le préaident hono- ^ R S Marle Salntc-Amédéc. clc de Fermières dans la paroisse, 
après-midi, à McMaster- Tous Pri6a l’ètre ™'Ti\née Carpentier, des Soeurs de U Aprèg l’exposé des règlement» d'un

Un WviUon de' fabricafion dé ....................... ................... ..................... ..........................
IUdre noir« de la Canadian Indus- Contr* l lmml?ratlon,
flt* LimiUd. Si “ ‘

été

_______ m______,__________  ... ___ ue» règlements
«e, Durocber, de la Manufacturer» PrésenUtion-de-Marie. est décédée M. Phanéuf, a^rono-
L*re. lundi dernier A la maison-mère de H

------------ :-0- :---------- -- Saint-Hyacinthe, & l’âge de 57 ans. ™ de Sorel. trente-quatre dames
La défunte laisse un frère et deux et demoiselle» donnèrent leur adhé-

Salnte-Hélène, soeurs: M. Félix Carpentier, Fitch- 8ion au nouveau mouvement paroi»-

, A ki\ séance mensuelle, le con- . .
bi» a i dUcun employé n'a neil de l’Amicale de» anciens élè- Cai$»€ populaire 

lelPw. , ’ es ^rits matérielles ves de l’Académie Salnt-Domini- I^a paroisse de -------- ---------- mmt P1,8. .. Ph4ftlllf ------------
""" » 2K!2£* S5 Æràias'wSÏÏUJ‘^4. Northampton, mm Jc.'; m­

- — sss. isyr Jift îs.«f -ssrjrsz.’SJs sl * *——
guerre terminée. tonlo Boule. i nmlmm-œèru. htartA*.

Le R P. Emile Bouvier, 

» J., professeur A 

HOciale populaire, Mon­

tréal, qui prononcera une 

conférence au dlner-cause- 

rie de la Chambre de com­

merce de» Jeunes, de cette 

ville, mercredi prochain.

M

aux <‘licn(» un 
vice «an» majorer 1cm taux.

Encore du n» ce domaine, ou pro­
met aux corurommatours des amé­
lioration» Kçtadble». Pour 1944, le 
conseil de ville a prévu dnn» son 
budget la Homme do $*4,09i)., qui 
devra être affectée A do nouvelle» 
const ruction» et au prolongement 
«lu rétteau dnn» la partie rurale 

l’Ecole de la parolKMe, moyennant une cer­
taine e<K)|»énitlon de» cultivateur».

Le budget prévoit ensuite une 
dépense de $(»oo., pour le» oeuvre» 
ftoelnle», en particulier i»>ur pro­
curer aux enfant» de» récréation» 
honnête» qui favoriseront A la fols 
leur développement physique et 
moral.

Ls bilan
En faisant le relevé de tous ces 

services, on en vient donc A éta­
blir le bilan comme suit: A elles 
seules, \on propriétés privées va­
lent plus de $1,000,000., la munid- 

(suite «n 10» p»#»)
(•/^ . •

7

1684

451

1985



LE COURRIER DE SAINT-HYACINTHE
é Ï1NDRED> ' ? ,,

O O CAM? G r O

| Saint-Ours \ ST-MATHIAS
La CroiMitlr lùicluh iatium 

Ont réussi I<» .‘te eoiiisairtf. 
•un d’or) : Yvon 1*0rivière*,

(du
—M. et Mine Maurice Massé (Gu- —Mlle Clara Rochefort, intitutri- 

brielle Dnrche) ont eu la douleur ce, vient de recevoir du départe- 
vron d'or) : Yvon Lnnvmrc», Ib.gor de perdre leur bébé Gilbert, âgé ment de l’Instruction publique, par 
Dragon ; a réussi le 2e concours, de neuf jours. La petite sépulture l’entremise de M. Lafond. inspec* 
(chevron écurlalo) : Florian Proulx. eut lieu vendredi, le 10 mars, à 3 teur d’écoles, une prime de $2 00 

Ecoutons maintenant un de nos heures de l’après-midi, 
chefs, Maurice St Laurent :
Chers Croisés.

Lorsque nous avoir* appris que le .
C’ongràs KiK'Iii.rlstI<i.u• m .J.n.lral. cos jours derniers.
dans la ville épiscopale de noir*

—M. et Mme Albert Davis, de 
Montréal, étaient de passage à S.-

pour ses 
ment.

3. Ces distributeurs devront en ges. Les recommandations ont été l'Agriculture ne peut, cette année, 
même temps adresser copie de leur dressées par un comité provincial accorder de permis .d’achat de su- 
commande* globale de 2-10-6 à M. que préside le professeur L.-C. cre à un apiculteur sans exiger de 
Roland Lespérance. Section des En- Raymond, du Collège MacDonald, ce dernier son numéro de permis 
grais Chimiques. Ministère de l’A- et dont font partie dix-sept techni- d'enregistrement, ainsi que le nom 
griculture. Québec, accompagnée ciens agricoles choisis parmi le per- et l'adresse du bureau où il s’est 
d’une liste donnant les noms de sonnel des ministères fédéral et enregistré. Le requérant doit don- 
leurs acheteurs et la quantité d’en- provincial de l’Agriculture, des éco ncr en outre le nombre de colonies 
grais 2-10-6 commandée par chacun les supérieures, des fermes expéri- à nourrir et la quantité de sucre 
(j cux. mentales. M. R. L'Espérance en est nécessaire.

Il est nécessaire que ces mstruc- le secrétaire. Selon ces rapports, en Au ministère de l’Agriculture on 
tions soient suivies le plus tôt pos* améliorant ses pâturages. Québec espère que tous les apiculteurs vou 
sible si l’on veut que les manufac- peut garder plus de bestiaux et des drünt bien suivre ces inslruclions 
turiers puissent fabriquer et livrer milliers d’acres pourront être con- afin d’éviter toute correspondance 

w w une engrais 2-10-6 bien mûri avant sacrées à des cultures plus intensi- inutile et tout retard dans l’émis-
(i-in*r\onsei7nc- A lu demande du Conseil Provin- le commencement des semailles de ves. La circulaire 119 est distribuée sjon des permis d’achat de sucre

cial du Lin. l’Administration fédé- lin. Cette procédure est aussi né- gratuitement par le Service de l’In-

St-Robert 'j En§rais chim,^ue
2-10-6 pour 
lin à filasse

lOMTril « LA 0CRM

—A M. et Mme René Paquin (Do-

apiculteurs

raie des Engrais Chimiques a auto- cessaire pour assurer la répartition formation du ministère de l’Agri
risé la fabrication de 1500 tonnes équitable de la quantité limitée culture.

naIda Cartier), un Ills: Joscph-Gu- d'engrais chimique 2-10-6 pour la d'engrais 2-10-6 dont on dispose :-o-:-----------
. briel-Pierre-Paul. né le 23 février, fertilisation du lin à filasse dans la pour aider les producteurs de lin

—M. Roland Bérard et sa famille, pflr mar m et Mine Joseph Pa- province de Québec. à filasse. r - • ,
uiocese, nous <*.. ..v...n de Beloeil étaient dimanche dernier ,n oncle et tanle Portcuse Mlle Par conséquent, il n'y aura aucu- LlireglStrement
nous Croises, une» annule en visite chez sa mère, Mme Joseph y0jande phaneuf I-a Section des Engrais Chimi- ne livraison de 2-10-6 si les corn- ü
le triomphe de Jésus IBMie. voilà Bérard qui célébrait ce jour-là son ‘ ques du Ministère de l'Agriculture mandes en sont données après le _L1* f-* J__
le grutul bonheur «h 10,11 1,0,1 ‘ l"1 82ième anniversaire de naissance. —A M. et Mme Philippe Pelletier de Québec a été chargée de surveil- ie 1er mars, et si copie de ces corn- ODu^cul/lrc Qco
Hé et le but du < oiigrès ,”1 n . (Yvette Lamothe), est né le 1er 1er la répartition de cet engrais spé-
de faire connaître de plus en plu* —M. Maurice Bourgeois, mar- lxvclw' . 1 K
t’Eudmrtfitle. chand, qui était retenu au lit depuis mars, un fils baptisé sous les pré- Udl*

Il est nahirel qm* nous ayons quelque temps par une attaque de noms de Joseph-Richar-Normand- Certaines liner les coopératives
hftte d’nrrlver aux Jour* heureux paralysie, a été transporté à l’Hô- Denis par cl mQr m. et Mme Phi- ont déjà recueilli les commandes de
du Congrès. Là. il omis sera donné pital Sainte-Jeanne-d’Arc, de Mon- nr «nnric mr,.n!c Hn leurs membres et les ont transmises
de comprendre et d'apprécier le tréol. . t PP * ’ U ‘ ‘'P ^ ‘ , à la Section des Engrais Chimiques,
grand bienfait d’un Dieu qui se 1 enfant. Porteuse, Mlle Gertude Cctlc procédure ne pouvant cepen-

à nous. .Vint-ei» pus une fa __ . n.u.\na*?e __e. ,c c . Pelletier. dant convenir à tous les milieux.
nous* prions les intéressés de bien
vouloir suivre les instructions sui- 1 nôfnrorrnc' St-Thomas d’Aquin j — JeS PaturaÜL

i i 1. Les producteurs de lin à fi-^ _
^ • bisse qui ont besoin d’engrais chi- Adrien Morin, sous-ministre

M. et Miin» Fonnid lMeliè sont inique 2-10-6 voudront bien donner adjoint de 1 Agriculture, annonce la

donm 
Y cur «tout .... n.. pourra j....ni* Y'*?»"1- A[^ne
um* ii'.Hlr*. u'.:.-- nu .VI .... .lo et de Mme V.geant à M.
pouvoir, <-bn.il..- jour. M on lo vont. Churles-Auguate Rondeau, de Mu- 
prendre eonuuo |.romiê.e nourri.ure Deville. Ms de M cl Mme Henri 
le cor.,s ei le u I* -u • < l.rUl. Rondenu a été célébré à Saint-Ma-

Préparons....u» donc, dé» ....... teM le 16 mars. Les nou-
teimnl. nu uraml tri.,.,.pie- .lu mois veaux époux sont partis en voyage 
de Juin en l'iionueur du Roi d 
Roi* et uliu de 
notre belle devise

mandes, accompagnées d’une liste 
de noms des acheteurs, n’est pas 
soumise avant cette date à la -Sec­
tion des Engrais Chimiques, au Mi­
nistère de l’Agriculture, à Québec. 

--------------:-o- :---------------

Pour améliorer

4finv.«—««-.U '° EN DIX ANS

<,s de noces. A leur retour ils habite- heureux d’nninunrer n leurs parent
et anils lu nalRsanee d’une til!«*. 
baptisée Mnrie-Aiiita-tblette, l’ar-

» Saint-Paul |

faire liomicir ,1 rf>nt Richelieu.
: C*nnmunie, fai­

sons des (R»iuinuni<>n> plue fréqiien 
tes et plus ferventes. Ayons aussi 
une intention Hpêetnle pour ecs 
pauvres égarés, (ceux qui m* font 
pas leurs PAque.s), qui, naus doute.
ont bien desoin des sih’oiii- de M. et Mme Zénon Côté, née Jean- 
Jtwus-lhHtie, mais refn^euf à nette Nadeau, sont les heureux pa-
s'approcher de la Table saillie, rents d'un Ills, qui a reçu au hup- 
sous toute* sortes de prétextes. téme les noms de Joseph-Juc<|ues.

Offrons-nous â .léstw et deiuan- l'urraln et marraine, M. et Mme 
donfl-lui la giniule faveur de voir Slméon Côté, grands-parents de 
toutes les brebis éloignées du ber l’enfant. i’orteiiHO, Mlle Gisèle Na- parents en lin de semaine, 
call depuis longtemps, de revenir à demi, de St-Césalre, tante de l’en 
la fol et à la pratique des devoirs faut, 
religieux, comme couronnement au 
Congrès. Il faut que ce soit un 
AUceès et pour cela ne reculons pas

rain et marraine, M. Mme K*» 
inéo Brodeur, de St Hyacinthe.

M. et Mme Sylva Lussier sont 
heureux d'annoncer A leur- parent* 
et amis la naissance d'une fille, 
baptisée Marie - Mariette Monique 
Parrain et marraine. M. et Mme 
Armand laillamme.

M. et 
Montréal,

Mme Albert Boula.v, de 
île passage chez leurs

M. Victor Auger a acheté la 
ferme de M. F.-X. Cbarbonneau, 
située dans le grand rang Salut-, ... . situee uans le grand rang Daim- —

<r"ux o ,‘S|).n,ra blon «ou, M ÇUarbonneuu. qui ù Montréal crtie romaine.
, , , j,,, •, vient demeurer dans le village, arendre de la manière qii II jugera ...... Xf ... ,... acheté la propriété de M. Albertacheté la 

G Beau. 1
• Marguerite Martin, de S.- ) Richelieu

, ... . .u.,*, ... propriété de M. Albertle plus utile pour nous. 1 1
—Une belle partie de gouret pro­

bablement la dernière de la saison jqjh
s'est jouée vendredi dernier entre Hyacinthe, est venue dimanche 
les clubs de Sorel et Saint-Ours. d(»niler chez son in're, M. Arthur 
Aux applaudissements de la foule Martin

ir5b,rsLïr“Vï,ssî,uZ l.
fois de plus le club Saint-Ours con- bébé, d’IIowick, sont venus ces 1,1 rrM^ric-M'I.did^lic-Shnom 
server» le championna jusqu’à l’an J>-»« ilerniera chez M Victor Au- h„n,qm-Mic-Ut-lino. Par. et mar. M. 
prochain. ^r• — - - • *

—Cette semaine nous avons dans Mlle Julienne Ménard, em

M. et Mine Lionel Dubuc, (Cé­
cile lirossard), ont le plaisir de 
faire part A le 
de la naissauce d une fille, baptisée

et Mme Georges Tétrault, oncle et
“ V.CUC SVIIItUiti; il UU3 ut'1*!.’ UUIU »  . | | • I» 11 f

notre paroisse la retraite pascale, Ptoyée ^ Banque du Commerce lnnu* u< 1,1,1 *
—Dimanche après-mhli, A ‘J lires 

30, eut lieu une Heure sainte en 
préparation du Congrès eucharisti-

1 St-Barnabé
—M. et Mme Joseph Laplante 

sont heureux d’annoncer la naissan 
ce d’un fils bnptlsé Joseph-Hector 
Roger. Par. et mar. M. et Mme Hec 
tor Théroux.

prèchée par le Rév. Père Surpre- à Ch*nibly-Btt*dn. est venue en fin 
nant, dominicain. Les paroissiens ^ »*’»»uiue chez hou i>ère, M. Ser 
semblent se montrer généreux pour Ménard.
(uwlsier n loua le» exercices de _M et Mnjc inerre CllHgruiu et que de Juin.
cette retraite . .MH,' Fleur-Ange CusKraln, de _M t.t Wme ljnille Hoy se ren-
m-**------------------------ ---------- - L’Ange-Gardieu, M. et Mme IvaJ <Irtlent A 8aint-Cé*flIre pour vteiter

Paquette, do S te-B rigide, sont ve- amis, 
nus dimanche dernier chez M.
Hervé Paquette.
----- -- ------ ^----- - I S.-Marc- j i^aint-Pie | -----------------

’ j Mme Wilfrid Vary est de retour
d’une promenade chez sa tille, Mme 

w 4 __ _ .. , M, l’ubhè J.-C, Leclalr, de Saint- Méthot, A Saint-Antoine de Tilly.
M. et Mme Holland Cloutier Hyacinthe, est venu douner une .

sont les heureux parents cl un fils caugcr|e |un(B HOjr ^ l’U.C.C. — Mlle Blanche Jeannotte était
baptisé Joscph-Yvan-Gabriel. Par. ' ’ * de passage A Suint-IIyacinthe la
et mar M. et Mine Wilfrid Cloutier, — En ce moment, noua avons semaine dernière, pour assister 
grands-parents de l’enfant, Porteuse parmi nous, du 1-1 au 24 mars, une aux funérailles de M. Paul Jean- 
Mile Madeleine Lornnger, de Saint- institutrice du gouvernement, Mme notte. *
Hyacinthe, cousine de l’enfant Gingrns, qui donne des cours de

—M. le curé a commencé le on- tissage et de filage. - -(’Inq Jeunes tilles d** la pnroi>-
théchlsme préparatoire à la com- _ _ 80 üllt la Hdrulte A la \ ilia
munion solennelle une vingtaine 20 marg» A ,u 841,10 Paro,«* Ste Jeanne d'Arc: Mlles Isabelle
d’enfants suivent ces cours «btle, nuni lieu une purtle de car* NoOl, Antonia Blain, Rita Dufort,

—Une institutrice du gouverne- ,es’ orB«tiisi‘C pur le Cercle de* Simone Charron, Suzanne Blum 
ment donne actuellement des cours N*™»"*. De nombreux prix «e- cbnrd.
de Tissage et de filage a In salle —je Curé a commencé lundi A
paroissiale. Les dames et demoisel- —Mlle Claire St-Pierre, de Mont- faire le catéchisme aux enfant* 
les assistent nombreuses A ces cours réal, était eu fin de semaine chez qui se préparent A la communion 
qui sont des plus intéressants. parents, le notaire Ephrem St- solennelle.

MM. William Houde de Montréal, pierre et Mme St-Pierre, 
est venu donné une causerie sur la v . Q . ..
25SL-;Th* ™-“ÏÏLJiXï Æïxantaine de cultiviteurs ont déjà 7fl llnB (>utre w)u e 8 Béo 
donné leur nom pour prendre part n.^-Anna Méuard, il laisse dan»

M a ? r- h, , , „a k’ «• bcaux-oufaüts.—M. Antonio Gadbols est allé se_______. _ ,

\ Roxton Falls

faire traiter A l’hôpital Notre-Dame 
de Montréal. Nous lui souhaitons 
un prompt rétablissement.

—M. Parry est venu donné une 
conférence aux jeunes éleveurs 
mercredi soir dernier.

—De passage â St-Barnabé M. Al­
bert Laperle de Saint-Hyacinthe,

USEZ
LE COURRIER 

DE
SAINT-HYACINTHE

—Mme Wilfrid Dutilly est actuel­
lement A l’Hôtel-Dieu de Montréal, 
où elle doit subir une intervention 
chirurgicale.

M. Emile Mulhier est parti cette 
semaine pour l’hôpital Michaud de 
Drummondville pour traitement 
médicaux.

S
\ St-Denis

—Les élèves des écoles du villa­
ge et de ln paroisse ont cette se­
maine commencé à suiVre Us cours 
d’instruction religieuse en prépara­
tion à la communion solennelle. Ils 
sont donnés par M. l’abbé P.-E. 
Chenette. vicaire de la paroisse.

—Ln neuvaine en l’honneur de 
Saint-Joseph est commencée dans 
notre église samedi soir pour se ter­
miner le 20, jour de la fête de S.- 
Joseph, qui selon le calendrier ec­
clésiastique sera célébrée, cette an­
née, le 20 mars au lieu du 19. Al­
lons A Saint-Joseph, il est toujours 
al puissant sur lo coeur de non fils. 
Il a été surnommée à bon titre l'in­
tendant des greniers du Père céles­
te.

—Mercredi dernier avait lieu 
dans la salle de l’hôtel de ville, la 
réunion mensuelle du cercle des 
Fermières.

—M. et Mme Georges Lachnmbre 
de Saint-Denis, et leur fille Lucille 
étalent de passage à Upton, en fin 
de semaine, chez M. Eugène Rémy.

—M. et Mme Sylvestre Sylvestre 
sont heureux de faire part à leurs 
parents et amis de la naissance d'un 
ûls qui reçut nu baptême les noms 
de Joseph-Jean-Raynald. Par. et 
mar. M. et Mme Thomas Caron de 
Montréal, oncle et tante de l'enfant 
Porteuse: Mlle Marguerite-Marie 
Phaneuf.

poussins à v e n ü lu
Avis aux éleveurs de poussins

Un couvolx important riant d'ètra organisé dans la villa da 
Saint-Hyacinthe, rua Meador. Ce couvoir asi la propriété da 
daux tachnlcians en agriculture qui ont été à l'amplol du gou­
vernement provincial pendant plusieurs années, à titra d'ins­
pecteurs avicoles, et aussi comme sexeurs officiels de poussins 
pour le compte des couvolrs coopératifs da la province.

Nous prenons 1a liberté de solliciter vos commandes, con­
fiants que nous sommes de vous donner satisfaction, pour les 
raisons suivant est *
1. —Tous noa troupeaux producteurs de poussins seront exempts

du pullorum.
2. —L'épreuve de sang est faite par un vétérinaire approuvé par

le Gouvernement provincial.
3-—bas reproducteurs sont sévèrement sélectionnés par un 

agronome du département de l'Agriculture de Québec.
4. Tous noe troupeaux ont 4 leur tète des cochets R.O.P. de la 

plus haut j valeur danc les races Plymouth Rock. New 
Hampshire et Leghorn ^rhti. •
Nous mettons dans noire erganisation et aussi à votre dispo­

sition toutes noa connaissances de techniciens, et nous serons 
toujours htursux de répandre 4. vos demandes de renseigne­
ments.

Demandes immédiatement notre liste de prix an écrivant à

LÉON CHABOT et SIMON MATTE
Propriétalrss du COUVOIR SAINT-HYACINTHE 

175 MONDOR — SAINT-HYACINTHE - TEL. 1419

Les autorités du ministère de l’A­
griculture rappellent aux apicul­
teurs que depuis la mise en vigueur 
du rationnement du miel, ils sont 
obligés de s’enregistrer aux bu­
reaux régionaux ou locaux de la 

0 Commission des Prix et du Com­
merce en temps de Guerre.

L’apiculteur produisant moins do 
2.000 livres de miel doit s’enregis­
trer au bureau local de rationne­
ment : l’apiculteur produisant plus 
de 2.000 livres de miel doit s’enre­
gistrer au bureau régional. Dans les 
deux cas, l’apiculteur recevra une

leur commande dans le plus bref parution de la circulaire No 119 in­
délai possible à leur distributeur : ' Recommandations du Co­
habituel. que ce soit une coopérati- Provincial des Pâturages .
ve d’achat et vente, un marchand L’ouvrage est destiné à tous les cul-
détaillant, ou un agent-vendeur lo- dateurs clui veulent avoir des pâ- .. , .
c.,j turages plus fertiles et capables de Cûrt- d enregistrement poitant un

donner une nourriture abondante et ruiIIU‘r° L't 1 adresse du bureau d en- 
2. Les distributeurs d’engrais riche à un plus grand nombre d’a- r©gfetrement. 

chimiques voudront bien faire par- nimaux. On y trouve ce qu’il faut Pour se conformer a une ordon- 
venir leur commande globale de savoir sur les modes d’amélioration, nance de l'Administrateur du sucre, 
lî-10-6 â la compagnie qu’ils repré- l’établissement, la gestion et les ré- le chef de la division de l’Agri- 
sentent avant le 1er mars 1944. coites supplémentaires des pâtura- culture au ministère provincial de

//
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VALEUR GLOBALE EN 1933

EN 1943

ACHETEZ DES

• • • $5 MILLIONS 
. $25 MILLIONS
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M. et Mine Maurice Fliagnou, 
<le Montréal, de passage chez leur* 
parents en fin de semaine. Les besoins vont grandissant. 

Donnons o la CROIX-ROUGE.
—Mlle Yvette Boulay de passage
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CAOUTCHOUC D'ÉPROUVETTE
OU NATUREL

C’EST LA TECHNIQUE QUI COMPTE

...

Aujourd’hui, il est vrai que tous 
les principaux fabricants de pneus 
emploient du caoutchouc syn> 
thétique provenant de la même 
source.

Il est également vrai qu’ils 
employaient tous le même caout­
chouc natuel avant la guerre. Et 
cependant, il existait, alors 
comme aujourd’hui, une grande 
différence dans la qualité des 
pneus.

Evidemment, il faut plus que du 
caoutchouc pour fabriquer un 
pneu. I! faut de l’acier, du coton, 
du noir de carbone et la com­
position. Oui, et il faut encore 
davantage pour fabriquer un 
pneu supérieur

Il faut la technique pour cal­
culer les efforts, les tensions et
l’équilibre approprié. Il faut le

chimie pour mélanger convena­
blement les ingrédients.

Il faut de l’habilité et de l’ex­
périence pour une fabrication 
impeccable. Caoutchouc d’éprou­
vette ou naturel , . . c’est la 
technique qui compte.

Telles sont les choses qui ont 
fait de Goodyear “le plus grand 
nom en caoutchouc” ... les 
facteurs qui vous donnent la 
plus-value des pneus Goodyear.

Comme toujours, votre meil­
leure assurance de qualité est 
ce fait, vrai pendant 28 années 
consécutives ... “plus de gens 
roulent sur des Goodyear que 
sur toute autre sorte”.

•• ; V
GOODYEAR

:» T 8>

AVERTISSEMENT: La situation du caout­
chouc est encore critique. On produit 
maintenant des pneus de caoutchouc syn­
thétique, mais ils sont destinés aux services 
armés et aux véhicules civils essentiels 
seulement. On prendra soin de vos besoins 
dès que la clyose sera humainement possible.

Etant donné que vos prochains pneus 
seront probablement jaits de caoutchouc 
synthétique, P information suivante est im­
portante pour tous. Les pneus de caoutchouc 
synthétique sont comparativement nouveaux, 
leur performance générale n égale pas 
encore celle des pneus de caoutchouc naturel. 
Il n'y a pas de doute que les épreuves inces­
santes, au laboratoire et sur ta route, 
hâteront les améliorations.

Dans r intervalle, les pneus de caout­
chouc synthétique répondront aux besoins 
présents et nous permettront de négocier la 
crise, SI ON EN PREND SOIN EN TOi-7 
TEMPS. Les vitesses réduites (35 m. à 
t heure, ou moins), r absence de surcharges, 
un gonflement précis, la transposition régu­
lière (changer les pneus d une roue à une 
autrey, la réparation immédiate de tout 
dommage et des inspections fréquentes pa* 
un marchand Goodyear vous permet trou 
d obtenir un service satisfaisant des pneus 
de caoutchouc synthétique.

caoutchouc

#
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Haute finance et bière

COURRIER DE ST-HYACINTHE
.NOS INSTITUTIONS - NOTUK IAXO UK - NOS LOIS

Nous aVOns formé une Union nationale 
au-dessus dos partis politiques, parce que 
nous avions les muins nettes et que noua 
entendons les garder nettes.

Maurice DUPLESSIS

VENDREDI 17 MARS 19-H

EN MARGE DES EVENEMENTS

POURQUOI VENDIT-ON CES OBLIGATIONS?
Le gouvernement de la province acheta pour 

S 1 7.000.000s, d'obligations de la victoire, au cours 
des cinq premières campagnes d emprunt. Or cette 
somme de SI7.000.000. ne paraît nulle part dans 
les livres de la province, au témoignage de M Paul 
Beaulieu, député de Saint-Jean a h Assemblée légis 
lative, qui se livra récemment a un examen sérieux

INFORMATION POLITIQUE
A OTTAWA

Les élections pourraient se 
tenir le même jour que celles 
de In Saskatchewan, le 5 juin

A UUÉI1EC

Une enquête sera tenue par 
le juge Lucien Cannon sur 
a police provinciale

L’une et l’autre fervent à la propagande pré électorale de M. 
Godbout. — M. Mathewson, trésorier de la province, 
annonce un surplus qui n’existe pas. — Ballon que 
dégonfle à Québec M. Paul Beaulieu. — Vu les élections 

prochaines, les Canadiens pourront boire comme jamais.

Tant qu’il se croira un souffle de vie, le gouvernement 
• libéral de M. Godbout essaiera de leurrer la population 

,jt la province. A l’approche de la dissolution des Chambres 
(l d’élections inévitables, il recourt de plus en plus à une 
double tactique destinée à le servir, malheureusement trop 
cousue de fil blanc : cadeaux et faveurs aux électeurs de 
demain, tableaux enthousiastes des travaux et initiatives 
de l’administration, depuis octobre 1939. Les "bonnes" 
nouvelles, si on doit les appeler ainsi, proviennent tantôt 
d’Ottawa, tantôt de Québec. Les unes et les autres visent à 
jaUver du désastre M. Godbout, et à son tour M. King. Vu 
la solidarité des gouvernements fédéral et provincial, en 
raison du principe qui veut "rouge à Québec comme à 
Ottawa", on ne doit pas s’étonner. Ainsi relève de la pro­
pagande électorale l’annonce récente que les restrictions 
sur la vente et la distribution de la bière cesseront sans 
délai. Ainsi relève de la même propagande le bilan haute­
ment fantaisiste de M. Mathewson, trésorier de la province, 
tendant à établir un surplus réjouissant, au cours du dernier 
exercice. 11 va sans dire que ces deux défis au bon sens ne 
passeront pas comme lettres à la poste. Nos gens savent à 
quoi s’en tenir sur le problème de la bière, et M. Paul Beau­
lieu député de Saint-Jean à l’Assemblée législative, (U.N.), 
dégonfla de belle façon le ballon de M. Mathewson.

♦ * *

Au dire de M. Mathewson, le dernier exercice de la 
ovince se clôt sur un surplus de $800.000. Si personne 
ivait eu la curiosité d'aller au fond des choses, la popu- 
ion pouvait croire que le gouvernement administre avec 
inheur, le chiffre de ses dépenses restant inférieur à celui 
• ses revenus. Mais rien n'est plus faux, comme le 
‘montra en Chambre M. Beaulieu. M. Mathewson joue 
mplement avec les chiffres, de façon à leur faire dire ce 
ni veut, oubliant ou ignorant ce qui ne lui plait point, 
nsi le trésorier provincial considère comme revenu une 
imme de $900.000., prélevée sur le traitement des fonc- 
»nnairej et destinée à leur fonds de pension. Cette seule 
mme de $900.000., passif et non actif, annule le surplus 
noncé de $800.000., et sous-entend un déficit de 
00.000. Il y a plus, le gouvernement inscrivant dans ses 
res une somme de $12.000.000., provenant de la Com- 
ssion des Liqueurs, quand les livres de la dite Commission 
Missent que celle-ci ne versa que $10.000.000., à la 
ivinee. Le gouvernement, note encore M. Beaulieu, porte 
is raisons valables ou comptables une somme de 
000.000., au compte de profits e4. pertes, et cette somme 
fit aussi, à elle seule, à annuler le prétendu surplus de 
Mathewson. En marge de tout cela, dit M. Beaulieu, le 

ivcrnement doit l'énorme somme de $35.488.975,— 
qui ne saurait précisément s'accepter comme un actif, 
on résume, on arrive à un tableau éloquent, mais qui ne 

me aucunement l'illusion d'un surplus:
levé sur traitements des fonctionnaires 
joration des revenus de la Commission des

Liqueurs
compte de profits et pertes, sans raisons 

tes diverses:

$ 900.000.

2.000.000.

1.000.000.

comptes payables 
en fidéi-commis 
dépôts judiciaires 
revenus différés 
bons du Trésor

$ 9.475.000. 
5.671.400.

765.975.
3.576.600.

16.000.000.
35.489.975,

fus prétendu de M. Mathewson
Total $39.389.975.

800.000.

Déficit net
Ces chiffres paraissent suffisamment clairs pour que 

nous n’ayons pas à les commenter longuement.
* ♦ *

Parce qu'une campagne électorale s'amorcera bientôt, 
e gouvernement cherche de toutes manières à regagner 
^ faveur du public. On sait que, depuis environ deux ans, 
ilétait devenu aussi difficile de se procurer une bouteille de 
bière, dans la province, que de cueillir des fraises sous la 

au mois de janvier. Les buveurs ne buvaient pas 
®oins, parce qu’ils vivaient littéralement à la porte des 
^agasins de 1a Commission des Liqueurs, et remplaçaient 
“ bière^ par le “fort”. On manquait de bière, disait-on, à 
cause d'une trop grande augmentation de la consommation, 
l y a quelques semaines, cependant, une dépêche d’Ottawa 

révélait qu'il s'était exporté aux Etats-Unis, au cours de U 
dtnuère année, pour quelque $2.000.000., de bière cana­
dienne. On n'avait pas de bière pour les Canadiens, mais il 
4 en trouvait à fournir aux Américains. Vu les élections pro­
chaines, on annnee maintenant que les amateurs de bière 
J*font servis a souhait, toutes restrictions disparaissant sur 
U production, la vente et U distribution. Vu les élections 
prochaines, les Canadiens sont invités à boire comme jamais 
auparavant. U quantité de bière disponible augmente ou 

immue selon les besoins électoraux. Ainsi se moquent du 
peuple les politiciens liberaux

Harry BERNARD

dos finances provinciales. Qu advint il îles SI " 000. 
000’ il n’y a qu’une réponse possible: le gouverne 
ment de M. Godbout ne voulut pas garder en 
portefeuille les obligations de M# King et simple 
ment les vendit. Que conclure * Que le gouvernement 
Godbout n avait pas confiance en un tel placement} 
Les gens du commun seraient furieux des ex plica 
tions du gouvernement à ce sujet I e geste du gou 
vernement provincial, vendant sans délai ses obliga 
tions de la victoire, rappelle un geste identique de 
la municipalité de Saint Hyacinthe, il y a quelques 
années. Est-ce M. Bouchard, du temps qu’il était 
ministre du cabinet Godbout, qui conseilla la vente 
des obligations ’ M. King lui même, premier ministre 
du Canada, aimerait probablement a connaître le 
fond Je cette histoire. Maintenant qu'il a M. Bon 
chard sous la main, au Sénat canadien, il n’a qu'à 
le confesser en douce.

GOUVERNEMENT EMPRUNTEUR

Au lendemain de 1939, M. Godbout et les 
siens accusaient le gouvernement de 1 l'nion natio­
nale de mauvaise administration l ntre autres 
choses, ils lui reprochaient d'avoir trop emprunté 
d argent, donc d'avoir endetté d’autant la papula 
lion de Québec. Il arrive aujourd’hui que 1 argument 
se retourne contre le gouvernement Godbout Dans 
sa revue des finances provinciales, M. Paul Beaulieu 
note d'abord que le gouvernement libéral augmenta 
la dette de la province dans la proportion de 166 
pour cent, de 1931 à 1936. Cette dette passa de 
$60.000.000.. à $166.000.000. en cinq ans. Depuis, 
le gouvernement Godbout ne cessa d’emprunter 
pour faire face a ses dépenses d’administration. 
D’après des chiffres fournis par lui-même, et que 
l’on trouve à la page 163 des journaux de l’Assem­
blée législative, année 19*43, le gouvernement 
emprunta $188.255.000. et ce sans tenir compte 
de l’emprunt de $9.680.000., contracté en janvier 
1944. Pour un gouvernement qui n’emprunte pas, 
dirait un Normand, le gouvernement Godbout 
emprunte.

L’U. N. ET LA COOPERATION

Au cours d’une causerie prononcée dimanche 
dernier, M. Antonio Barrette, député de Joliette a 
l’Assemblée législative, (U.N.), donna des préci­
sions intéressantes sur I encouragement pratique a la 
coopération, sous le régime Duplessis. 11 s’agit en 
l’occurrence de la Coopérative îles ! abacs Lauren 
tiens, de Joliette. A l’arrivcc au pouvoir de l’Union 
nationale, en 1936. il se cultivait à peine 25 arpents 
de tabac à cigarette, dans toute la province de Qué­
bec. Vu les possibilités de culture sur# une grande 
échelle, un projet sérieux de travail coopérant lut 
prépare, et le gouvernement Duplessis accorda aux 
promoteurs un octroi de $50.000. Qu arriva t - il 
depuis? On se mit résolument à l’oeuvre, et les 
résultats obtenus dépassent de beaucoup les espé­
rances. En 1936. il existait dans la province 7 
séchoirs à tabac jaune et deux serres pour la culture 
des plants de tabac. En 1939. on pouvait montrer 
900 séchoirs et 250 serres. Au'cout de $500., chacun, 
ces 1.150 établissement représentent une somme 
globale de $575.000. En six ans. l’entreprise de 
Joliette prépara 15.925.000 livres de tabac a ciga­
rette produit dans la province, plus de 3.750.000 
livres venant de 1 Ontario et de la Colombie britan­
nique. A ces chiffres, dit M. Barrette, il faudrait 
encore ajouter les 5.000.000 de livres de tabac de 
la récolte de 194 3. La récolte du tabac à cigarette, 
qui avait une valeur de $6.500. en 1936. représen­
tait $800.000.. en 1939. et-$ 1.000.000., en 1943. 
Et tout cela s’accomplit grâce à un octroi initial de 
$50.000.. dû au gouvernement de l'Union nationale. 
On admettra que le gouvernement Duplessis fit a 
Joliette un meilleur placement que.celui de M. God­
bout à Saint Hilaire-.sur Richelieu. On aura bientôt 
dépensé S3.000.000., pour la raffinerie de sucre de 
betterave de Saint Hilaire, sans encore pouvoir 
montrer de résultats tangibles.

H. B.

USEZ

LE COURRIER
DE SAINT-HYACINTHE

Les circonstances politiques se présentent aujourd’hui sous le 
même aspect qu’il y a dix ans, à la veille de la défaite 
de M. Bennett. — Cette fois Québec et la Saskatchewan 
pourraient faire la paire comme en 1934. — L’enquête 
sur les dépenses publiques, que M. King veut absolument 
tenir à huis clos, pourrait bien se faire sur le parquet 
même de la Chambre. — Cette affaire serait la vedette 
de la prochaine quinzaine politique. — Vacances de deux 
semaines et probablement pas de conférences a Ottawa 
et à Londres avant un mois.

par EDGAR BOUTET

L’hon. Casgrain apprend cette nouvelle à la Chambre. Les 
observateurs politiques sont anxieux de savoir si ce sera 
une enquête complète et impartiale, ou si on limitera la 
preuve de façon n empêcher toute la vérité d’éclater.— 
Un débat d’une violence extraordinaire sur Louis Jar­
gailles et la conduite de la police provinciale. — Les 
ministres se disputent entre eux; quelques-uns refuseront 
d être de nouveaux candidats. — Le régime ne sait 
comment s’en tirer avec son bill sur l’étatisation de la 

“Montreal Power”, car deux ministres au moins s’oppo­
sent n son principe.

par ALBERT PLOUFFE
Ottawa — (Spéciale) — Une ru­

meur. assez vraisemblable, nous 
semble être la note dominante de 
la dernière quinzaine politique à 
Ottawa, l u effet, si l’on doit en croi­
re les propos dont s'entretient la 
deputation de la Saskatchewan, de­
puis ces derniers jours, on peut 
s'attendre a ce que des élections 
provinciales aient lieu dans cette 
province le 5 Juin prochain.

Si la chose est vraie 11 est A sup­
poser que Thon. M. Patterson n'en 
est pas venu A cette décision sans 
consulter M King A Ottawa. Cette 
élection a pour l'observateur un in­
térêt qui dépasse les limites de la 
province. Elle aura une significa­
tion pour l'orientation prochaine de 
la politique fédérale. Elle pourrait 
même entraîne» M. Godbout à fai­
re. lui aussi, le saut.

Cette rumeur nous fournit l'oc­
casion de revenir sur ce que nous 
écrivions il y a quelques temps dé­
jà. au sujet des probabilités élec­
torales dans ces deux provinces.

Dans le temps M Bennett (qui 
était alors premior ministre) son­
geait aux élections qu’il «levait né­
cessairement tenir l’année suivante 
Mais dans deux provinces où l’ad­
ministration était conservatrice des 
élections devaient aussi être tenues: 
dans la Saskatchewan et en Onta­
rio. l.es prévisions n'avaient rien 
de r^wurant pour M. Anderson 
dans la Saskatchewan et pour M. 
Henry m Ontario.

Dans l'ouest, à la veille des élec­
tions fédérales de 1930, M. Anderson 
était parvenu avec un coalition de 
progressistes et d'indépendants à 
renverser le gouvernement de M. 
Gardiner (libéral). En Ontario M. 
Henry avait succédé à l'hon. M. If. 
Ferguson mais, chez les libéraux, 
on venait de choisir comme chef 
M. Mitchell Hepburn.

I/ndministration Bennett avait 
déçu l’électorat «pii avait trop es­
compte sur un retour rapide à une 
grande prospérité après les dures 
années de dépression. Une réaction 
hostile aux conservateurs devenait 
inévitable dans le domaine provin­
cial M. Anderson n’a sûrement pas 
manqué de mettre son chef fédérul 
au courant de ses appréhensions. 
Et M Henry, en Ontario,, se rendait 
compte, lui aussi, que son jeune 
adversaire, M. Hepburn, avait un 
ascendant sur le peuple qui mena­
çait son sort politique.

Aussi, afin d'amortir le choc, on 
décida, très probablement à Otta­
wa que ces deux dangereuses élec­
tions auraient lieu à la même date, 
soil le 19 juin 1931 En Saskatche­
wan M. Anderson perdit tous ses 
23 sièges et les libéraux, qui en dé­
tenaient 2(3 à la veille du vote, en

remportaient 50. En Ontario M 
Henry qui disposait «le 111 comtes 
n’en conserva «pie 17 pendant que 
M. Hepburn augmentait «le 13 à 70 
le nombre «le députés libéraux à 
la législature.

Ce fut un retentissant triomphe 
libéral dans le domaine provincial 
et, en même temps, le premier glas 
du parti conscrvotcui fédéral La 
défaite «le M Bennett pouvait alors, 
entrer dans les prévisions Les évé­
nements, par la suite, l'ont conflr 
mé.

Cette année les événements poli­
tiques si* présentent quelque peu «le 
la même façon. l)e nouveau, en 
Saskatchewan, un gouvernement II 
béral doit faire face à l'électorat 
11 aurait dû le faire l’an demie» 
mais il a hésité et demandé de pro­
longer d’un an s<m mandat Donc, 
acculé au mur, il doit faire face à 
une organisation conservatrice la 
jeunie et surtout à la marée mon­
tante de la C.C.F. M Patterson ne 
peut logiquement cette fols escomp­
ter un triomphe Au contraire, les 
observateurs les plus sympathiques 
aux libéraux reconnaissent qu’il y 
aura une reculade et qu’il n’est mê­
me pas Impossible qu'une coalition 
dispose de la majorité à la légis­
lature.

M. King, plus que tout autre, est 
au courant de ce qui se passe dans 
cette province. Il doit ressentir leu 
mêmes appréhensions que M Ben­
nett ressentait nu printemps de 
1934—il y n tout juste dix ans.

Il y a dix ans Saskatchewan et 
Ontario faisaient la pair C’ette année 
il faut substituer Québec à Ontario. 
M Patterson à demandé un sursis. 
M Godbout n’a pas osé le deman­
der mais il irait jusqu'au bout de 
son mandat, c’est-à cl lie, le 25 oc­
tobre prochain, si M King ne de­
vait pas le pousser dans le dos pour 
qu'il fasse face à ses Juges.

M Godbout n’a pas craint de «lin* 
qu’il irait "Joyeusement cirer les 
bottes «les soldats anglais st M 
King le lui demandait"; il ne de 
vrait pas. en toute logique, se re­
buter si M King lui demande d’al­
ler devant le peuple de Québec

Ainsi s'il est vrai que pareilles 
circonstances provoquent, assez 
souvent, pareilles réactions, il fau­
drait croire que la tenue* d'une élec­
tion provinciale en Saskatchewan 
provoquera la tenue d’une élection 
dans Québec 4 la même date tout 
comme en 1934. C’est ce que nous 
avons cru pouvoir prévoir il y .» 
quelque temps et la rumeur de c:es 
derniers Jours nous rcconcillie a 
cette première idée.

En effet, s'il entre dans le do- 
(Milite «*l» He page)

Québec- Une atmosphère tendue 
régnait cet après midi à la Chain- 
lue lors «le la reprise «les travaux 
parlementaires Les ministres sont 
accablés, c’est évident On suit 
<|u'iL‘ ont siégé samedi après-midi 
et dimanche, jusqu'à une heure 
avancée «le la soirée, (’est un pré­
cédent «pii dénote bien la gravité 
des problèmes qu'ils «ait à lésouilre 
et mu lesquels le cabinet est divi­
sé.

t.e projet de loi sur l'étatisation 
«le la Montréal Pown Co. non seu­
lement ne rencontre pas Fassent i- 
ment «le toute la députation libé­
rale, mais «les ministies mêmes y 
sont vigoureusement opposés C'est 
encore pis au Conseil législatif, à 
(«•1 point qu'on prévoit qu'il sera 
pu.* àhlenient battu s'il se rend jus­
que là.

Le gouvernement a appris, depuis 
quelque temps, le sentiment du 
peuple su» cette mesure Le public, 
selon les cmpiêtcurs «pi il chargea 
«ii> recueillit «les informations, est 
hostile a l'itlée qu'un gouvernement 
Rembarque dan» une entreprise «pii 
comporte l'achat d'industries en 
opération depuis très lontcmps et 
qu'il faudra par conséquent payer 
«les centaines de millions. De plus, 
l'expérience <l«* la Commission des 
Liqueurs n'est pas pour le rassurer 
*ur Ion résultats de rmlmlnlutratlun 
par l'Etat : ne lui en cqûte-t-ll pas 
bien plus cpi'miparavaiit. pour 1rs 
breuvages qu'il désire*, depuis que 
« est le gouvernement qui constitue 
le monopole, après avoir éliminé la 
libre concui ronce ?

Le premier minstre sent le vide 
«pu s’agrandit autour de lui. La plu­
part de lit*s collègues cherchent à 
s’éloigner vers dos positions de tout 
i epos ; «pielcpicB-UHH refuseront 
d'être candidats lors du prochain 
appel au peuple

Pour tenter de créer une diver­
sion en fournissant aux orateurs du 
pnih quelque argument à exploiter, 
le piocurein général a annoncé la 
tenue d’une* enquête su» In police 
provinciale. Il révéla aussi qu'à 
partir de cette semaine, celle-ci ne 
s’occuperait plus de la répression 
des délits contre la morale, dans 
la ville de Montréal II expliqua 
«pie le régime désirait ainsi rendit; 
à la métropole sa liberté et aussi 
lui laisser ses responsabilités dons 
tous les domaines

Cette déclaration provoqua un 
débat violent qui occupa presque 
toute la séanc. Quand le chef de 
l’Opposition v leva pour répondre, 
M Iléon Gasgrain s'opposa. Par 
cinq ou six fois 11 renouvela su ma­
noeuvre pour empêcher M Maurice

Duplessis de commenter ses affir­
mations Celui-ci est cependant trop 
habile parlementaire pour s'en re­
mettre timidement aux coups de 
force du régime II attendit un peu 
plus tard, et «piand on fit motion 
pour passer en comité des voles et 
moyens, il en profita pour se re­
prendre.

M Gasgrain avait spécifié quo 
l’enquête qu'il annonçait porterait 
non seulement sur la période ac­
tuelle. mais remonterait jusqu’à 
1936 C'est cette insinuation «|ue M. 
Duplessis tenait à relever. Il exposa 
qu'il était disposé à collaborer à 
une enquête sérieuse et présentant 
des garanties d'impartialité, mais 
non à une entreprise partiale et 
destinée à blanchir des nègres.

Le chef de rOp|K>sitlon reprocha 
au gouvernement d’avoir min à la 
tête de la police provinciale, en 
prenant le pouvoir. Louis Jargail­
les. affirmant «pie le procureur-gé­
nérale devait savoir que sous le 
temps de M Taschereau «les enquê­
tes avaient été tenues sur sa con­
duite.

M Duplessis continua en repro­
chant au gouvernement d’avoir 
manqué à son devoir, depuis cinq 
ans, en tolérant tous les abus qui 
se produisaient et de chercher, à 
la veille des élections, de créer 
l'impression qu'l! est sincère ; son 
régime moribond annonce uno en­
quête ; mais ça fait cinq ans que 
«les journaux nombreux rapportent 
les désordres «pii se déroulaient 
dans In métropole ; U* procureur- 
général s’est fait complice des cou­
pables en ne faisant rien pendant 
ce temps.

I .a discussion continua sur ce ton. 
Le premier ministre et le procu­
reur-général y participèrent, ainsi 
que M Paul Beaulieu. Celui-ci re­
procha. en particulier, au gouver­
nement de m* laver les mains, com­
me Ponce Pilate, en se reculant 
devant ses obligations, pour pré­
tendre les abandonner aux autori­
tés montréalaises Depuis 1910, dit- 
il, les amis du régime ont profité 
de la situation en touchant des som­
mes formidables. Maintenant que les 
affaires sc gâtent, que les scandales 
éclatent de partout, le gouverne­
ment croit, à la veillo des élections, 
qu’il s’en tirera aussi facilement

M Gasgrain a révélé que l’hon. 
Juge Lucien Cannon présiderait 
l'enquête, mais 11 n’a pas mentionné 
quelle date celle-ci couvrirait Les 
observateurs sont anxieux de con­
naître ce point essentiel. Car si on 
limitait la période d'exarnent, ceux 
qui sont disposés à collaborer refu- 

(suite en 8e page)

!lit Ile t du jeudi

Lyautey du Maroc
Et! een temps d'errenient s et de 

déséquilibre, d'indiscipline morale 
ri de relâchement spirituel, le eon- 
tnrt d’un homme véritable, même 
uiori «•( communiquant son enseigne­
ment de l'au-delA, |H*ut exercer une 
extrême Influence. Telle est l'Impres­
sion qui ne dégage de Hayonnrmcnî 
tir l.i/autey, «le Patrick Heldslis-k, 
publié A Paris en liMl, et «pie l'on 
péédite ces dernières semaines au 
Canada. (1) Mais une question se 
p<»-»• Llrn-t-on ce livre comme on
le devrait, «-t le llra-t-on, surtout, 
dans les milieux soutTraiit le plus 
de l'esprit «lu siècle, auxquels 11 
s'adresse particuliérement? !>•* 
Jeunes gens prendront-Ils la jsdne 
de le parcourir avec attention, de 
réfléchir «ur les leçons qu’il pro­
pose, et surtout de transposer ces 
leçon* dans la vie? Non seulement 
dans In vie personnelle, Intime, 
mais la vie sociale, |x>litlque, reli­
gieuse, les relations humaine* de 
chaque Jour, les mondes «les affai­
re** et «les Idées? Les Jeunes filles 
d les femmes le liront elles, qui 
1111111**111 tellement sur leur entou­
rage Immédiat, ;«*ur le bien ou 
jMiur le mal, et ne souisjonneut pas 
toujours l'étendue de leur action? 
fur Lyautey n’a rien du héron 
sentimental de ronuin, même #*l sa 
carrière remplie |s?ut fournir le 
sujet et la matière de dix romuns, 
et s*ai enseignement ne convient 
guère aux pusillanimes. Père et 
conquérant «lu Maroc moderne, 
Lyautey fut A la fols un soldat et 
un éducateur, un meneur d'hommes 
comme on n'en rencontre que quel­
que» uns dans une génération, un 
modeste et un grand catholique.

(U Editions Variétés, Montréal.

Il mourut en 1931, assez têt 
pour ne pas voir les malheur* qui 
allaient fondre sur son pays et 
l'Euroi**, et qu'il sentait dans l'nlr 
depuis longtemps, quand 11 s'attar­
dait A envisager h1* conséquence* 
logique* «le la folle <*«»ll«*Ctlvc des 
jH-uples. En 1897. H écrivait au 
commandant de Margerle: Lu
France, sltêt qu'on prend du recul, 
n'est is«s trê* consolante ft regar­
der. Dés qu'on «NiMiuqmlItiHe, «mi a 
trop vite l'angoissante sensation 
d'être sur quelque chose qui s'en­
fonce; et c'est d'autant plus |»d- 
gnant qu'on »*st entouré de «•bom** 
qui montent... Gouvernés et gou­
vernants ne |nuisent qu'A In «Ile- 
traction du soir et au vote «lu len­
demain..." Sur la fin de sa vie, Il 
disait : "Je me meurs «Je la Fran­
ce." Après plus «h* trente ans aux 
colonies, Installé en France pour 
y finir ses J*iurs, Il n'en revenait 
pas «le lu mollesse qui l'entourait. 
Ecoutons Georges Lu mira ml. préfa­
cier du livre qu'on nous ofTr#- au­
jourd'hui: "Tout lui semblait dé­
sorganisé, avachi. Là «>û II y avait. 
Jadis, des disciplines. Il lie trouvait 
que routines ou Inertie. Le manque 
d’itnnglnatlon des dirigeants l'irri­
tait autant que le manque «le cons­
cience des subordonné». Cette dé­
chéance de l'esprit public le scan­
da Usait. Il était exaspéré surtout 
par l'absence de sérieux qui, du 
haut en bas de l’échelle, présidait

A I*ii«)iiiIilfKtration «lu pays..." L«* 
maréchal Lyautey voyait la régé­
nération et l<* un lut «la iis le retour 
il n x vu leurs essentiel h*». Il prê­
cha II. par la parole «*t l'exemple,
|c sell* «lu dev«»lr »•! *I«*H HHa­
bilité*. Contre «*t la perf«**tlon «lu 
détail, l’amour «le la i«*rr«*. I«* culte 
«h»* traditions, b* christianisme ré- 
lléehl «*t vé«*u Homme d'action, Il 
souffrait «l«* riiiin tlon et «b* la pas- 
«dvifé «pii régiinlent partout. «*t con­
tre l«*M4pi«*|l«*s les homme* HMtiine 
lui m* |miu vil lent rien.

• • •

Itayonnnantt tir Lyautey con­
tient tout le maréchal, présentant 
ensemble ««** notes «]«• Jeunesse, 
des articles donnés aux Journaux 
et revu**», surtout le gros de sa 
eorri*s|>on«liiiiec avec sa famille, 
tufi amis, les officiers «pil s«» eon- 
sucrèrent comme lui au service <1«* 
la France, hors «le celle-ci. On l«* 
suit pas A pas au coura «le sa vie 
Intense, Invariablement d'une même 
imité, faite do travail, «l’élévation 
«•t «li- fol, de la Jeunesse A la der­
nière maladie. I«ouIs-IItihert Lynu- 
t«*y naquit en lorraine, le 17 no­
vembre 1854, dans cette ville «le 
Nancy qu'illustra cet autre grand 
Isirraln, Maurice Barrés. Etudes 
A Nancy et A Dijon, après quoi II
entre A l'Ecole Militaire de Saint- 
t'yr, oft II prend s«*s galons de lieu­
tenant, en 1878. Il sert en France

«•t en Algérie, revient en France, 
part pour l'ln«Io«*hlne en 1804. 
comme officier «J'Ktat-MaJor, alors 
qu'il atteint quarante ans. A ce 
moment. Il *«• sent tort «lésa h usé.
Il s«* jM*use trop Agé |>our commen­
cer une carrière coloniale, sait 
d’ailleurs qu'on l'éloigne de Fran­
ce à cause «l’un article A lu Revue 
dru Drus-Monde *, sur Le rdlo guidai 
dr V officier. Il s«* découvre lui- 
même et dcvhuit, pendant les trente 
un* «pil suivront, l’un «!«** génie* 
«•olonlwih-urs de sou épo«jue. On 
le trouve su Tonkin et A Mada­
gascar, au Maroc surtout, où 11 
«*st nommé premier résilient géné­
ral en 1912 La guerre de 1914-18 
le ramène eu France, nui Is 11 re- 
pr«*nd t«‘*l m*s fondions nu Maroc, 
y continue son oeuvre «l'expansion 
«•t «!«- paix Jusqu'au moment «le an 
retraite, en 1925. Membre «le l'Aca­
démie française depuis 1014, maré­
chal de France depuis 1921, Lynu- 
tey fut l'une des gloires de la 
France <? ntemporalité. Il dort son
dernier sommeil A Rabat, «Inns ce 
Maroc qu'il aima tant, et où il 
demanda qu'on 1'Jnhumât. On lit 
sur son maus«#Iêe qu'il mourut 
«Inus la religion catholique, mais 
"profondément respectueux (les tra­
ditions ancestrales et «le la reli­
gion musulmane, gardée et prati­
qués* par le* habitants du Mogh- 
reh." Iji <*oiiuuiKKance de soi-même 
et |«* rcs|M**t des autres, que sou­
ligne ainsi son épitaphe, expliquent 
la grandeur de l'homme.

L'Illettré
( reproduction interdite)
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MOU VEN ceCO DE REGION
M. J.-E. Villeneuve
meurt en Ontario
Saint-Eugène. 10. (Spéciale)

M. Joseph-Eugène Villeneuve, de 
Saint-Eugène. Ontario, est décédé 
ces jours derniers, à l'agi? de 71 uns 
et 9 mois. 11 était le père de la R S. 
Jean-Marie Vianney, des Soeurs du 
Précieux-Sang de Saint-Hyacinthe, 
Outre son épouse, née Diana Ethier, 
il laisse cinq fils et deux filles.

:-o- :•

Les premiers 
de classe à 
Ste-Madeleine

Ci-après les noms des premiers 
de classe à Sainte-Madeleine, pour 
le mois de février :

9e unnée, Cécile Authler; 8e an­
née. Jeannine Leroux ; 7e année, 
Jacqueline Francoeur ; Ge année. 
Marie-Anna Roy ; 5e année. Réjan- 
ne Bcrgevin ; 4e année, Madeleine 
Francoeur ; 3e année. Pierrette 
Bourdon ; 2e année, Louise Gaudet- 
te ; 1ère année, Léo Giasson.

:-<>* :•

Progrès des
sociétés
d'agriculture

Vraiment...
Un double revers a été inflige a 

la United Textile Worker» of Ame­
rica alors que le conseil régional 
du travail de Québec a rejeté les 
demandes des locaux 100 et 102 de 
l'union pour ajustements de salai­
res dans les filatures de la Monlrca* 
Cottons limited (Vulleyfield) et de 
la Dominion Textile Company 
(Montréal) parce que, dans les deux 
cas, l’Union n’a pas pu prouver son 
droit de représenter les ouvriers.

Exactement une semaine aupara­
vant, la U.T.W.A. perdait par une 
décision du comité de concilliation 
a Ottawa, pour les mêmes motifs. 
Elle fut alors réprimandée par le 
rapport de la majorité pour son re­
fus de produire ses livres de comp­
tabilité comme preuve du nombre 
de ses membres et pour sa mauvai­
se volonté a coopérer avec le co­
mité de conciliation du juge Bou­
langer.

Un appel de l'Union au conseil 
national du travail à Ottawa, en 
septembre dernier, fut aussi rejeté 
parce que les organisations de l’U­
nion ne purent convaincre le juge 
McTugue quelle possédait la majo- 
i îté des ouvriers dans ses rangs.

Dans le rapport du Conseil Regio­
nal du Travail de Québec, il est 
dit que “l’Union n’a pu satisfaire le 
Conseil qu elle représentait une ma­
jorité des employés" et, conséquem­
ment, les rapports concluaient 
qu’aucune consideration ne pouvait 
être donnée aux changements sug­
gérés jusqu'à ce que la position du 
local 100 de la United Textile 
Workers fût clairement établie.

Soirée récréative 
à Saint-Barnabé 
le samedi 25 mar$

Une soirée récréative aura lieu à 
Saint-Barnabé le samedi 25 mars, 
a 8 heures, dans la salle paroissiale, 
sous la présidence de M. l’abbé 
Louis Forest, curé. Le programme 
comprend la représentation du dra­
me Le roman d’une orpheline et 
d'une comédie désopilante. La mu­
sique et le chant auront aussi leur 
part. Les bénéfices de la soirée ser­
viront aux oeuvres paroissiales. 
Tous les paroissiens sont invites.

Succès du 
Québec eu 
industrie laitière

Les premiers de 
classe à l’école
no 2, S.-Barnabé
Saint-Barnabé, 15, D.N.C. -

Ci-après la liste des premiers uc 
classe a l’école no 2, dirigée par 
Mlle Mariette Pelletier, à Saint- 
Barnabé-Sud : 8c année. Monique 
Lambert; 7e. Fernande Leblanc; 5e, 
Constant Caron ; 4e. Lise Charbon- 
neau; 3e. Thérèse Leblanc; 2e. Ger­
maine Leblanc. 1ère. Benoit Ri­
chard.

Fèves et pois secs (4 à 5) ; Carottes 
( 1 Vt*>; Maïs sucré <3> ; Betteraves 
G); Oignons (2) Navets et panais 
(Vide chaque); Tomates, 50 à 75 
plants dont la moitié hâtives ; Con­
combres et courges, 15 à 20 plants 
de chaque.

Si vous désirez des renseigne­
ments supplémentaires, adressez- 
vous à la Station Expérimentale la 
plus rapprochée de chez-vous.

C.-E. STE-MARIE, 
Régisseur associé, 

Station Expérimentale Fédérale. 
L'Assomption, Qué.

vent tonique et salubre qui s’en­
gouffre et elle balaie sur son pas­
sage l’horreur et le désespoir. Ce 
n’est pas à tort qu’on a comparé 
Malraux à Victor Hugo ; lui aussi 
est épique, lyrique et violent, d’une 
violence qui emporte tout sur son 
passage.

r, r"par ia po^, â;7
lions Bernard Valiquet,„ „ h­

* s““» n

nés librairies. . **

VALEUR GLOBALE DES VACHES LAITIERES
- —' Province de Québec - *
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94% de la production de nos „ ,

beurreries et de nos froma- Quelle étendue 
geries classés no 1.

■:-o

Vaste campagne
1^ * !• i •

Collaboration nécessaire de tous 
les organismes provinciaux 
d’hygiène.

Il existe actuellement dans la 
province de Québec. 95 sociétés 
d'agriculture groupant tout près de 
30.000 cultivateurs. En outre, 750 
cercles agricoles sont en opération 
dans autant de paroisses rurales. 
Ces chiffres nous sont communi­
qués par M. Alex.-J. Rioux, chef 
de la division des Associations 
Agricoles, au ministère provincial 
de l’Agriculture.

En 1942, la loi a été modifiée de 
manière à permettre à toutes les 
sociétés d’agriculture de changer 
leur mode de formation et d'admi­
nistration, en permettant aux cer­
cles agricoles de s’unir à la Société 
d’Agriculture de la même division 
dans le but d’élaborer un program 
me répondant mieux uux besoins 
de leurs membres. Ainsi, en 1942, 
130 cercles agricoles, formant 13 so­
ciétés d’agriculture, ont pu faire re­
connaître, 2» sociétés d’agriculture 
groupant 305 cercles agricoles. Les 
récentes organisations approuvées 
par le ministère de l'Agriculture 
sont celles des comtés de Deux- 
Montagnes. Frontenac, Terrebonne, 
Portneuf, Montmagny, Lévis et Té- 
miscouata. Plusieurs autres projets 
de formation du même genre sont 
actuellement à l’étude.

La formation de sociétés d'agri­
culture avec les cercles agricoles 
est une formule de progrès, adaptée 
aux besoins de l’heure et qui donne 
aux groupements intéressés une vi­
gueur nouvelle. Les cultivateurs 
sont donc invités h se prévaloir le 
plus tôt possible des avantages que 
leur procure la législation de 1942.

• •

Comme il le déclarait, l’autre 
jour, aux Communes, M. Culdwell 
trouve en la guerre le facteur idéal 
poui développer l'industrie pour 
pousser a fond la produtiun. Au 
fait, le chef de C.C.F. peut bien être 
reconnaissant à la guerre d'avoir 
forcé le pays à multiplier des con­
trôles d'Etat, a donner dans l’enré­
gimentation socialiste. Suivant la 
théorie de M. Cold well, on ne serait 
pas loin de souhaiter d’avoir eu la 
guerre beaucoup plus tôt, dès 1930, 
par exemple; histoire de nous dé­
barrasser de la dépression d’il y a 
quinze ans! Un autre de ces doctes 
professeurs, L.-T. Morgan, de To­
ronto, a même utilisé cette théorie 
jusqu'au bout dans un livre où il 
relève les avantages de "La Guerre 
Permanente" ! Ni plus, ni moins. 
C'est une philosophie qui ne man­
que pas d’humour, comme on voit. 
Le pis, c'est que ces gens ne raison­
nent pas sans une pièce de logique. 
Quand M. Coldwell nous cite 
l'exemple russe, le cas du Soviet 
qui n'a pas connu la dépression de 
1930, on se rend compte immédia­
tement. en effet, que c’est la pré­
paration à la guerre qui a tenu les 
Russes si besogneux, sans chômage. 
On transformait le Soviet en arse­
nal cependant que nous nous pré­
occupions de pacifisme.

Une campagne d’éradication des 
maladies contagieuses des animaux 
de la ferme a fait le sujet d’une 
longue étude hiei, lors d'une réu­
nion convoquée par M. Adrien Mo­
rin, sous-ministre adjoint de l'Agrii 
culture, à laquelle assistaient des 
délégués de tous les organismes 
d hygiène qui font autorité en cette 
province, qui se sont prononcés en 
faveur d'une intime collaboration 
pour mener à bien la lutte déjà en­
gagée depuis plusieurs années par 
le ministère de l'Agriculture pour 
assainir les troupeaux.

Cette année, le Service provincial 
de l’industrie animale entend s’at­
taquer particulièrement à la répres­
sion des maladies contagieuses chez 
les vaches laitières, dont la marn- 
mite et l'avortement épizootique 
sont les plus néfastes et mettent en­
trave à l’exploitation des troupeaux 
sur une base d’économie, maladies 
qui, d’autre part, par le concours 
de certains agents s’attaquent par­
fois aux humains.

Le ministère provincial de la 
Santé était représenté par M. le Dr 
A.-R. Foley, M.D., épidémiologiste; 
le Bureau de Santé de la cité de 
Montréal par MM. le Dr A. Groulx, 
le Dr A.-J. Hood, et le Dr A. Mar­
tel; le Bureau d’hygiène de la cité 
de Québec, par M. le Dr B. Paquet 
et E.-U. Allard, et la Division pro­
vinciale de la Médecine Vétérinaire 
par son chef, le Dr J.-M. Veilleux, 
M.V., et le Dr F. Trudel. M.V., chef 
du laboratoire provincial de patho­
logie animale.

Au cours de son allocution, M. 
Adrien Morin a fait ressortir la 
haute portée économique et hygié­
nique de la campagne projetée dont 
le succès est subordonné à l’union 
des efforts de tous les organismes, 
ayant mission de protéger la santé 
humaine, notre principal avoir na­
tional.

Tous ont convenu (Te la néessité 
d’une collaboration plus étroite en­
tre ces divers organismes et la coor­
dination du travail, à laquelle va 
donner suite ce premier contact, est 
un excellent augure pour le succès 
de cette campagne.

L’Honorable A. Godbout, minis­
tre de l’Agriculture, lors d’une con­
férence de presse, a rendu publics 
des faits forts intéressants relatifs 
à la haute qualité du beurre et du 
fromage fabriqués dans les usines 
laitières de la province. 11 a révélé 
également que le ministre a versé 
aux cultivateurs, du 1er juillet au 
31 décembre 1943. $684.000 en pri­
me sur le fromage.

Notre production beurrière s’est 
élevée à 85,569.693 livres en 1943, 
sit une augmentation de 17.3% sur 
1942. Par contre, la production du 
fromage a diminué de 23.1%, se 
chiffrant à 48.487,460 livres. Pris 
dans l’ensemble, a dit le premier 
ministre, les produits de nos beur­
reries et fromageries ont obtenu les 
plus hauts pourcentages de classe­
ment encore atteints jusqu’à pré­
sent: 93^4 de notre fromage et 94V4 
de notre beurre ont été classé No 1 
en 1943. Québec occupe lu première 
place de toutes les provinces du 
Dominion quant au volume de sa 
production beurrière classé No 1. 
Nous suivons la province d'Ontario 
à quelques dixièmes de point près 
pour la qualité de notre fromage.

Certains établissements laitiers 
ont obtenu des résultats dignes de 
mention spéciale. On cite entre au­
tres. la Société Coopérative Agri­
cole de Saint-Coeur-de-Murle, com­
té du Lac Saint-Jean dont M. Lud* 
ger Ménard est le fabricant, qui 
sur une production globale de 
210.000 livres de fromage, a obtenu 
100r; de numéro 1 ; 97.8% de cette 
quantité est éligible à la prime fé­
dérale ayant obtenu 93 points et 
plus.

La Société Coopérative Agricole 
de Saint-Gérard-de-Yamaska, dont 
le fabricant est M. Bernard Lara- 
mée, a fait classer 273,000 livres de 
fromage dont 99.7% de numéro 1 ; 
98.1% de cette quantité obtenant 
93 points et plus, avec un pointage 
moyen de 93.612.

L’Association Coopérative des 
Producteurs de Lait de Montréal 
sur une fabrication globale de 
4.337 boites de beurre u obtenu 
100% de No 1, avec un pointage de 
93 points et plus pour les % de 
cette quantité.

MM. Dalphé & Frères de Verchè- 
rcs, propriétaire d’une beurrerie 
dont M. Philippe Bussière est le fa­
bricant ont fait classer 1,035 boites 
de beurre dont 100% de No 1 et 
87.5% d e cette quantité a obtenu 
93 points et plus.

Enfin la Beurrerie Coopérative 
de St-Joseph de-Kamournska a fait 
clnsser No 1 100% de sa production.

:-o- ;

Marins du Pacifique Canadien à l'honneur
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Nouveau genre de 
wagon-restaurant

Le premier d’une série de wa­
gons-restaurants dessinés spécinle- 
men pour faire partie des trains 
de troupes, vient d’être terminé aux 
ateliers du Grand Trunk Western 
du Canadien National dans notre 
ville.

Les plans de ce wagon ont été 
arrêtés de façon à assurer un meil­
leur confort et un service plus ra­
pide à nos troupes. Ils peuvent as­
seoir 56 personnes alors que le wa­
gon-restaurant régulier n’en peut 
asseoir de de 30 à 36. Les chaises 
individuelles y sont remplacées par 
des bancs rembourrés en cuir. Les 
couleurs harmonieusement agen­
cées plaisent à l’oeil; les bancs sont 
recouverts d’un cuir gris-bleu, les 
tables d’un linoleum noir décoré de 
lignes rouges, le plancher est noir 
et le plafond crème.

Il est très difficile à l’heure as- 
tuelle, à cause dp la guerre, de se 
procurer les matériaux entraxe 
dans la construction des wagons et 
pour réinédier à cette situation, les 
spécialistes du Réseau Nutional ont 
dû se servir d’un wagon-lit pour le 
convertir en wagon-restaurant.

doit avoir le 
jardin de famille?

Un jardin bien cultivé d’environ 
cent a cent-cinquante pieds de lar­
ge par deux cents pieds de long, ce 
qui équivaut à une demie au trois- 
quart d’acre, devrait pouvoir four­
nir la majeure partie des légumes 
pour consommation à l’état frais, 
secs, en conserve et durant les mois 
d hiver, pour une famille de *ix 
personnes. La valeur du jardin se­
rait sensiblement accrue, si en l’a­
grandissant quelque peu, vous pou­
viez y cultiver les principaux pe­
tits fruits. Si d’une façon générale, 
le jardin n’augmente pas les reve­
nus de son propriétaire, par ail­
leurs, il diminue d’une façon appré­
ciable. les dépenses encourues pour 
les achats de ces mêmes produits.

Il est impossible dans un article 
aussi bref de faire ressortir toute 
la valeur d’un jardin bien ocguuiSi, 
non seulement au point de vue ren­
dement des divers légumes et leur 
valeur argent mais surtout de leur 
qualité et leur répercussion sur la 
santé de la famille. Le jardin ré­
pond en plus à bien d’autres aspi­
rations. Tout en les résumant, nom­
mons en quelques-unes. II satisfait 
la curiosité innée en chacun de 
nous de savoir comment tel légu­
me ou tel fruit se développe et se 
reproduit. Il est encore un endroit 
idéal pour développer chez les en­
fants les sens de l’observation, leur 
inculquer le goût du travail et du 
beau, tout en leur apprenant les 
sciences naturelles et leur faisant 
admirer les transformations rapides 
et nombreuses qui se succèdent du 
semis à la récolte. Enfin travailler 
quelques heures tous les jours dans 
le jardin est un véritable tonique 
pour les adultes que le travail re­
tient à l’intérieur.

L’étendue du jardin est basée 
principalement sur le nombre de 
personnes qui composent la famille. 
Si l’espace est abondant, les frais 
des sarclages et binages seront sen­
siblement diminués en faisant les 
rangs dans le sens de la longueur 
plutôt que sur le travers du jardin 
et en laissant assez d’espace entre 
les rangs pour sarcler et biner avec 
un cheval ou un petit sarcleur à 
moteur.

Ceux qui ont l’habitude de faire 
un jardin sont assez au courant du 
nombre de rangs ou de plants né­
cessaires pour répondre aux besoins 
de leur famille, mais pour les nou­
veaux. ou ceux qui sont moins fa­
miliers, nous donnons quelques pré­
cisions sur les principaux légumes 
en vue de leur aider.

Le nombre cîe plants et de rangs 
indiqués plus bas est supposé pro­
duire assez de légumes pour six 
personnes dont deux adultes. Les 
chiffres entre parenthèse représen­
tent des rangs et ceux-ci sont consi­
dérés comme ayant deux cents 
pieds de longueur. Pommes de ter­
re (12 à 15) dont Va hâtives; Epi­
nard. bettes à carde, laitues (V6 de 
chaque) ; Choux (2) dont Vâ hâtifs; 
Pois verts (5), fèves à beurre (1V$);

VENT DE PARAITRE

LES FEUX DE L'OCCIDENT, par
Paul Cardinaux.

En plus d’être l’un des romans 
les plus considérables et les plus 
retentissants de l'époque, cet ouvra­
ge a une grande valeur d’actualité, 
vu que l'action se passe en Chine, 
et l’auteur y fait l'historique des 
difficultés politiques qui ont précé­
dé l’avènement de Tchiang Kui- 
Shek.

Malraux qui. pendant son séjour 
en Extrême-Orient, fit partie du 
Comité des douze qui organisa la 
révolution de Canton, s’inspira des 
épisodes sanglantes de cette tragi­
que et relate l’écrasement des com­
munistes par les forces de leur an­
cien allié, le général Tchiang Kai- 
Shek Ce qu’il appelle le monde de 
la tragédie: l'homme, la foule, les 
éléments, la femme, le destin, lui 
sert d’inspiration, et c’est donc une 
oeuvre passionnée qu’il nous offre 
Ses héros sont des idéalistes force­
nés. Ce sont des nautres ardentes, 
cjui ont besoin d’une foi pour la­
quelle elles puissent mourir, même 
si elles ne croient plus.

Pierre Brodin, dans Les Ecrivains 
d entre-les.deux-guerres, a par con­
séquent raison d’écrire que Mal­
raux est un révolté qu’on lit avec 
appréhension, un révolté qu’on 
écoute parfois avec un mélange 
d’admiration et de terreur. Mais son 
oeuvre n’a rien de déprimant: le
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Elle est passée de 
$27 millions à 
$104
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Il évolue constamment afin de s’adapter 

aux besoins changeants du pays
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Saint-Césaire i

Ia flotte du Pacifique Canadien 
J n joué un rôle considérable 
dans la g'uerrc actuelle et son 

personnel, entraîné par une lon­
gue expérience h naviguer sur 
toutes les mers du globe, a eu 
maintes fois, depuis le début du 
conflit, l’occasion de se distin­
guer. On sait que la flotte du Pa­
cifique Canadien fut réquisition­
née par l'Amirauté dès septembre 
1939 et qu’elle a déjà subi des 
pertes sensibles.

Plusieurs officiers et marins de 
la compagnie ont accompli des 
actions d’éclat qui leur ont valu 
d’être cités à l’ordre du jour et 
décorés. A l’heure actuelle, 41 
d'entre eux ont ainsi été récom­
pensés pour leur héroïsme.

Les derniers noms ajoutés à la 
liste sont: le capitaine R.-A. Lei­
cester, O.B.E., (1) commandant 
d’un navire coulé dans la Médi­
terranée; les officiers mécani­
ciens Edward-E. Stewart (6) et 
William-B. Harris (7) tous deux 
du “Victoria”, créés M.B.E. pour 
avoir, par leur sang-froid et leur 
présence d’esprit, contribué à ré­
duire le nombre de pertes de 
vies; le premier officier Donald 
Smith, O.B.E., do Vancouver, (2) 
et le premier officier Leonard 
Johnston, M.B.E., de Vancouver 
également (5) qui ont ramené à 
bon port 41 réfugiés après que 
1’ ‘‘Empress of Asia” eut été cou­
lé par les Japonais au large de 
Singapour; le chef mécanicien 
William Neilson, O.B.E., de Vic­
toria (3) et le capitaine L.-C.

Barry, M.B.E., (4) qui ont navi­
gué pendant deux ans sur des 
mers dangereuses; le capitaine 
George Goold (8), le premier of­
ficier John St. Claire Clarke, (9) 
et le chef mécanicien D. Cowper, 
(10) cités à l’ordre du jour pour 
leur dévouement lors du coulage 
de 1'“Empress of Canada” par 
les Italiens, au large do Free­
town, à l’ouest de l’Afrique.

Des 20 navires de la flotte du 
Pacifique Canadien en service sur 
les mers alliées, neuf ont été cou­
lés par l’action de l’ennemi. La 
compagnie compte 4,4S8 hommes 
nu service de l’Amirauté, plus 
1,010 autres à bord des paqueoots 
du type “Montcalm”, transformas 
en croiseurs auxiliaires, ot 101 en 
service sur les côtes.

Mlles Marcello Chnrbouncnu or 
Alexandra Cnsprain sont passées 
pour recueillir les offrandes des pa­
roissiens en faveur de la Croix- 
Rouge canadienne.

—Mlle Madeleine Nolseux, du 
Collège Saint-Maurice, est dans sa 
famille pour une semaine.

—Mlle Suzanne Lauole, du Ma­
ple Wood, do Waterloo, passe quel 
quos Jours chez ses parents.

—Mlli*s Monique et Use Phancuf. 
M. Marcel Juneau sont allés A
l’Ermitage entendre Los Compa­
gnons de Saint-Laurent dans p.
Barbier de Séville.

—Mme Lajoie, de St-IMe, était 
de passage chez Mlle Yvonne Phu- 
neuf, au milieu de la semaine.

i

PAR EXEMPLE...

Vous êtes-vous déjà demandé ce que 
deviennent vos coupons de rationne­
ment? L’épicier apporte vos coupoas 
de sucre, de beurre et autres à sa ban­
que, laquelle, en tant qu’agent du gou­
vernement, constate l’identité de mil­
lions de coupons utilisés et en fait la 
comptabilité. Ce gros travail de tenue 
de livres n’est que l’une des tâches sup­
plémentaires que les banques ont 
ajoutées à leurs services de guerre.

Une autre de ces tâches, c’est le 
paiement, pour le compte du gou­
vernement, des subsides que com­
porte le contrôle des prix. Une autre 
encore consiste à effectuer les opera­
tions de change, à titre d’agent du 
Comité de contrôle des changes 
étrangers.

Les banques se sont en outre orga*

nisées en vue de desservir à la 
les camps militaires et les nouveaux 
centres industriels nés de la guerre.

En consentant des prêts à l'indus­
trie et à l’agriculture, elles ont aide 
à l’augmentation de la production 
des matières premières, des arme­
ments et des vivres.*

Elles ont assuré l’émission d en­
viron $5,700,000,000 d’Obligations 
de la Victoire et de Certificats d é* 
pargne de guerre, tout en prêtant 
directement leur concours financier 
au gouvernement au moyen d’avances 
à court terme.

Elles ont assumé toutes ces tâches 
malgré le remaniement de leur per­
sonnel que leur a imposé 1 enrôle­
ment de 8,360 employés de banque 
d'expérience.

Les exigences pressantes de la guerre ont révélé que les banques 
canadiennes sont désireuses et capables d'adapter rapidement 
leurs services à une situation nouvelle. Elles démontrent une fois 
de plus la puissance du système bancaire, qui a fourni une base 
financière solide à l’effort économique le plus considérable que la 
nation ait fait dans toute son histoire, et qui saura avec autant 

de ressources faire face aux problèmes de demain.

. 7 MENAGERES
CANADIENNES SUR 8 QUI 

EMPLOIENT DE LA 
LEVURE SÈCHE EMPLOIENT 

LA 'ROYAL'!
LES BANQUES À CHARTE DU CANADA m
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: Faites votre L’élevage des 
poussins simplifié

Honneur à une 
municipalité

(}Ut* rou* l un «K*.,»yrz ou «on * “h m- »pcj cst \e utre d’une brochure 
;lS ijui “N1 *‘u l,bls 011 ,,,nl,ls d‘‘ de 12 pages dont le directeur de 

an cours «h* la dernh*n* >•» • information agricole annonce la 
la culiure des legumes. publication. Ce que tout bon avi- 

certains, que les en- cu]teur dojt savoir concernant les

Derniers prix 
du marché

Une brochure sur 
l’élevage du lapin

Un cours de
44

Nouveaux débouchés 
pour le boeuf 
canadien

perspectiveSS

IMilllIps dispurnltre sous lu glace

de lu Rivière Rouge. Criant au cou- 

du» tour d’imèter I ni médiatentent, 

_______ _________ Il s'Clu tiçn hors «le l’a Ut obus, se

Depute la guerre, l’élevage «lu l’n groupe «le Jeunes élèves, étu- ^t* 1 l'»iu «lu remblai,

lapin a pris beaucoup «l'expanslon «liant sotto les auspices de l'Asso- nu,,ba *nr ,a qui cédait sous
tUin* ,,otn‘ !>n,vln<* ,lt uotnbmtseM dation «les Arts «le Montréal. «Val pohte, tira notre j>etii homme 
•««•ut les termes aujourd’hui où la rendu dernièrement ù la tiare (Vu- i • ...
eunieulture marche «le front av.r Irai.* «lu Cana.ll.m National tumr iU' MM ,H‘rll,'Mlse ,w)M,tloM K 1,1 ra*

nhttv
eu dan 

us Himnw
l’rdx obtenus sur le mar«*b «le

f u et remleincnts jh-u élevés que soins à donncr aux püussins est A,,,||,rél11- ,umli- l:* ,uwrs ,iMI* I*ar des villes canadiennes à h 
[,« avez obtenus, seront l«nu «b* présenté sous forme de douze con- I}1 Cooi«érative Canadienne «lu Hé- cl uu cours de

tail de Québec, Limitée.

PORCS

Après avoir connu une période vol 
de rareté de boeuf dans nos grnn- de

la tin de rati 
nous en ton

avons maintenant une abondance > • 
qui dépasse les besoins domesli- I 
ques. La pénurie de boeuf au Cana- tout 
da pendant le dernier semestre de lv”' 
1942 a amené d’abord la fermeture !

. mi■*•••» J-».... *v . »•
tionnement de la viande.

O*1 u rendu hommage aux ci­
toyen'; de Baie-Comeau et ù leur 
remarquable contribution au der­
nier Emprunt de la Victoire, à Lis-
n" l)j'Jt'ù,lcr cf“sorl® offert um.-.imm nuiront' tn> rrout avec irait' .ni Canmllen National

■ " '"'w m""" r mmZs répondre ou dé- suivre, sur pince, un...... .. de
ccs jours derniers. M. s|r Tune foule de cultlvntours et

M iL-nutt. president provincial ,ie vIlhiRtstis le mlnlfdôre provin- 
a présenté à cette localité «>(;k| de l'Agriculture

C< ‘

d«
F -A

a pris l’Inl-

jNVt Ivo’ 

M

tmur
p«*rs

,us décourager. 11 i‘>l 'ra 'l’1'' seils condensés. Une dizaine de des-
ux tjüi out cultive certains «*lmi sjns humoristiques font mieux sai-

sur d«* grandes et endue.»» ont gjr jcs principej; essentiels. La bro-
a à maints endroits n su »lr d«*> cbure renferme la liste complète
*rtes considérables, mais «1 un an des 55 COUVOirs coopératifs de la prix de base des carcasses de
reeété, très peu immbreux «ont province avec nom (.t adrcsse du porcs classées B1 et B2 pesant 135 du marché amérlcain* Puis lo ra
* Jardin* ofi tourelles esiKkes de gérant et menUon de la race de vo- à 185 livres: ...................... 17 15c tionnement de la viande. Mali .
(>um«*s ont fuit défaut. laiUes que l’on y multiplie Selon l’augmentation phénoménale de la mai. la Victoire”.. M G.-J. Lane.

, litri. •*, rnvai.ee «nielle M. Raoul Dionne, chef du Service Porcs de méme classe payés prodution porcine depuis l’automne P'
S;,f "w uiroii.> an cour, cle l’Industrie animale, les couvoirs sur le P°ids vif .................. 13.15c dernier et l’accroissement non *

, te végétation «mi s’en certifiés mettront en vente d’ici au D . moins important des arrivages de
/ n o<! iiîie « hnse par ailleurs printemps environ 8,000.000 de Pnmes belf ü Cü”ies; dcPuis lc début d'

rI,t »njble certaine, c’est que la poupins, soit deux millions de plus A 140-170 lbs ........................... $1.00 1911 OMt creé U,K' Mtuall'm qul !
m ia que l’an dernier. Si on en juge par nous obh«c niaintenant a trouver l

octroi du Gouverne* de nouveaux débouchés pour notrd
Fédéral $3 00 surplus de boeuf. L’accroissement

M,si vous .... cultI* vrait progresser allègrement en -....................... - - ■........... - ' co,,U,uu-'1 des '^options de bovins

; , Icjnimes i|Uc pour les be J,o.m_est en üctroj de Gouv. Fédéral $2.oo gorifiques ont eu un effet déprl-

mant sur l’état de notre marché, et 
ATTENTION — IMPORTANT: — bien qu’on ait récemment suspendu 
N’expédiez pas de truies et de ver- le rationnement des viandes, la 
rats châtrés: il est impossible de consommation domestique ne suffi

les vendre.

......................... .................... *L-('. Webber, chef «I** gare, n
ôte Nord un écusson commé- tiatlve «le publier un nouveau bül- *°rvl dt‘ A nrtlMtes «*11
»rt;«nt le ”V” ailé de la Vic- t.qin sur l’élevage «lu lapin. 11 en borb<* I,,ur •’» donné «les rensel 
\u\ trois dernières campa- „ la nslaetb.it ù M. Paul-

Baie-Comeau a enregistré le Emile • Bernier. agri«tu*ino. profes- 
>t pourcentage par tête de s«*ur d’avleulture «*t «le géii.Mi.|ue {\

« localité., civi Canada et 1 Leolo Supérb'ure «l’AgrleuIturi* 
récompense était décernée à de st«» AiiiumI»* ta INjcntiére. Cette 
micipalité qui avait su le brochure destinée ù rendre de 

mettre en vedette le mot grands servhvs :) la dusse agricole 
Mais d «*uire du cinquième Emprunt: vl«*nl «!«• sortir «b» priasse.

m«*mi sain « t sauf sur la nulle. M 

Ray travail!** aux ateliers «b* répa­

rai ion «le wagons ;) Winnipeg.

venibie céria me. • T., ' —................... iwuu
ilPh légumes, tant pour la W* dernier. Si on en juge par

f ;, Hon à l’état frais que- les demandes venant de toutes *lus un °#c
1 mise en conserve sera con Parfs« I aviculture dans Québec de- Incn^ rédéi

F
tir

tdéniblt».
.1,.. i/«<niiiie.4 «pu* ]>«nir les

famille, il serait vo^e gratuitement à quiconque on
-Ih'nieiit importnnt de fuir.* san f;“l la demande au Service de l’In- 

le p’an «b* votre Jardin, de formation, Ministère de i’Agricul-
*i!or sut* les espèces de légumes ture» Québec.

V0US !!«•/. cultiver et A l’aitb* . M, . .
E ataie.ue de votre marchand

S.ÏÜ Elles en consomment
re coin mamie A bonne heure.

des millions de tonnes

M.
nu
to:

ti<
P«

guenieiits Intért'ssantH «*t Instructifs 
^ur l«* uiouvetnent des trains, la 
sigmillsatton et I«»ut ee «pii eoiisil 
lue un grand t«‘rmliius ferrovlnln* 
l.es élèvoH ont été vlvmiieiit hué 
rossés par les fr«*s«pu*s murnbs> «pi! 
ornent les «leux extrémités Un 
graml hall «*t les médaillons «*n| 
Pierre «pii apparaissent sur la fa 

ut de* section à la Québec North Dan un texte de IS pages, abon de la tlnr«». tVs lia s-reliefs.
Paper Company et président damaient Illustré, l'auteur a ré- ,M*l,vn‘ du capitaine l’harb's F

du comité local d'Einprunt s,,,,té l«*s priuciiMs «*t 1«\> prutbpies Domfort « It* Toronto et «|«* F
X’ictoiro, a accepté cette ré- dV*l«*vage à la lumière «l«*8 don I^eamltm*r de Montréal laeoiuentl 

1 -se au nom de la municipa nées les plus rêcmiteM. L'éleveur I hist«dre «lu traiis|Hirt au l'utnida. 
de Baie-Comcnu. déluifaiu «»u «•xptuimeiUé. y puisera

des (‘onseils préeleux «loin il au- 
faisant cette présentation, M. mit tort de m* pas profiter.

t itt a déclaré que "ou Cinquiè* doute «pie Ions vomiront enrichir 
I 'prurit de la Victoire, les et- |, ,n l.|hll«»th«\pi.* «lu Bulletin u<«

de Baie-Comeau ont sous- tr»S, intitulé: WNlrragc du /api».
I! est «mi «Ilotriluülon gratuite A la 
sellbm di*s Putil tea flous, mlnistértk 
de l’Agriculture, Québ«s\

PASTILLES
«SÜSS .....

s-; " / ° ,c
>• ? >

haiqw:àv ,v wa 0boM%

NOIRES ou au MENTHOL 10«
TOUX

; 5'.

.ï'.r Pour aider «à

Rabais

Ce plan n’a pas besoin deln
•{s élaboré. Si vous ne pouvez ________

[Lire davantage, faites la liste d«\s
gurnet* que vous désirez cultiver. eours «les douze derniers mois

ariétés liAtives et tardives, déter- !t‘S nombreuses bxMUiiotives allt*c- 
him in longueur et le nombre de uVs «u trnusiKirt du matériel «le 

et le nombre de plants que Pierre sur les lignes «lu Camidien 
tous aurez b**soin pour satisfaire Nulionul ont brûlé 7,000.000 tun- 
tnx besoins «b* votre famille. Cela ll0s di* charbon, soit près «lu don 
f**ra suffisant |H»ur préparer votre ,,k* dl* :!l «l’,«,itifé nspiise en une Légers de moins de 119 lbs 
lbte de grainage d’une façon sen- allIU*e do Italie uormal. Une loco­

motive affectée au mouvement dos 
trains «lan, les gares cousomme en

B2—130-134 lbs 
B2 125-129 lbs ... 
Cl et C2 130-175 lbs
C2 125-129 lbs .........
C3 175-185 lbs ..........
DI et D2 130-175 lbs
D2 120*129 lbs ..........
D3 176-185 lbs ..........

0.50
2.50

ra pas à absorber tout notre boeuf
Il faudra donc en disposer d'une 

certaine proportion à l’étranger. Le 
boeuf est un produit périssable et | 
le problème qui se pose est de sa- j- 
voir comment l'exporter. Les pro- d

0

■n! 135-1 *ô lbs Piix de base plus un el je jpanque d’espace dans les fri­
* octroi de Gouv. Fédéral _ __ „ _ „ _

' " “ ........... .............. “ " .............. total de $425,700 en Obliga-
de la Victoire, atteignant 331 
cent de leur objectif. Cette 

s« imm* équivaut A une moyenne de 
S*-’6t5 pour chaque homme, femme et 
ci • f.i m t il« cette localité. Cette sous- 
rription par tête était supérieure à 
‘■«•lie du troisième et du quatrième 

pi mit et elle vous place* A 
ant-garde des municipalités 

I s les trois dernières campagnes 
ducteurs de 1 Ouest verraient du.. ,,, ,;i tr(..siè„.c. In qunirlè

i.w bon oeil la réouverture du marché f , 1( einipiième’’
2.50 américain pour l'écoulement de no-
2 00 ifC surplus de bêtes à cornes, sur U< it« présentation du mot d’«»rdre • b«*f «b1 l:« Fi «*i«st i « » 11 «leu Plantes 

pied uu abattues. Comme la produc- du Cinquième Emprunt de la Vie au ministère provlnelal «b* l’Agrl- 
tion américaine s’est accrue ù peu h';n- par le comité de Baie-Comeau culture, fait appel encore cette an*

gagner la guerre

voyage
R

riMM*iit A 
Rattb‘v.

Inspecteurs de
herbesmauvaises

I I n.s|wsteur Général «les nui il valses 
herbes, b* Dr Georges Gnutlii«*r,

1.50

Au «-«nils «l’un 
Moneton, N. II., M i: 
elu-f «le la trnetlon «-t «lu matérl«*l. 
a «bVInré «pie le < "ami«1 Ion Natbmal 
a placé plusieurs (-ommamles pour 
des 10co|||«)|IVos «• t «les wagons.

L«*s nouvell««H b M*oiiiot 1 v«*s, «lu 
type dit “«le liiniltaglle”, sont M«-in 
idnl*les aux HJou en *crvlrc actuel- 
lenient entre Montréal «-1 Halifax 
Des bH'oinoth«*s p«*uv«*nt tirer in 
dltréieinineiit un train «l«- v«»yngeurs 
«*u uu train «l«* innr<>lian«llses.

ÙÉUCfEUSËS
SANS BEURRE

V

BRIOCHES À LA CANNELLE
• «

MAGIC'

Tf
.*■ .

-rm

fs.

2.50 près dans les mêmes proportions * t* jugée comme la meilleure d« ii«’«* A tous
it

y «
ou plus

Lourds 186-205 lbs

. 2.50 que la nôtre, il est peu probable b 
$2.50 lluc le gouvernement canadien ou­

vre à nouveau les portes de ce mar- dm 
ché si l’on en juge d'après ce qu’a k 
laissé entrevoir le ministre cle l’A- (

U* Canada dans 
•ssant à toutes

les «’01181*11 h iminici- Le preinier
un
It'S

3.00
Si vous avez «le l’espace*, voun moyenne 3 tonnes de cliarb.ni m Extra lourds 206 et plus, $2 le 100 grlculture, l’honorable J. Gardiner, I"

trouverez f*»rt avantageux par les huit heures d«* service «*t une 021K), 
temps qui courent, de produire type de locomotive employée poui 
assez d«* légumes i>our en munger le transport «lu matériel lourd, 
abondamment non seulement nu brûle environ !» tonnes de combus- 
coure do l’été et de l’iiutoinno, tilde en trois heurta «b* service, 
niais aussi «1 .«v«dr un certain nom­
bre d«? ram-'s et «le plants pour 
faire «b* la mi-e en conserve «*t de T T ]• 
jmavolr as i - A votre famille ui UF1 llOFI 

f.ippr.'Vlsionneineut abondant «*1 va

Choix .
Bon .....
Moyen . 
Commun 
D’herbe

VEAUX DE LAIT

................................... 15.00-15.50

••••••••••a

14.50-15.00

dans son dernier discours à Mon- d« 
trôal. Il est vrai que ce serait peut- A 
être le moyen le plus facile et le un 
plus rapide de disposer de notre 1,1 • 
surplus de boeuf au Canada, mais Proi

. des fiiH» wagons A
concours «»i\«ur «!.- la noinliintion baseule. d’une «-apaehé «b- 70 t«»n
localités d'iiispm-huirs «l«* mnuval#««*H herbes. h#-h. i*nttiniiiii«lés A Trenton. N F 

<• population inférieure à 3.000 1 rs malr«,> «-I les conseillers <!«• *vrn livré hlcnhM «i <|«- ,.|UH .j,..’ 
'fits. On avait érigé à Bah i*mi«- !*•«> paroisses nual«*s sont column mlcs p(Mii r»i n m > wagons* cou 
■•au un immense panneau re- P'iés de désigner, dès leur séanee verts ont été plaeés A Montréal et 

entant une carte géographique régulière de mars, une ou pltisleme A IlatnlRon. Aux iielnes «b* la Com 
territoires ennemis et occupés l»*rwmiicH «érliMise», bien qnoll* pngnto A Wlnnl|>eg, on 
ommet de ce panneau figurait dévomVs A rintérét général, meiieé la const ruction d«* <pu*b|u<*

mannequin d’Hitler monté sur «Rtl seront chargées d’appliquer la *200 wagons A réfrigérail«m par h* 
bicyclette et qui fuyait A Tap- i'"1 ’I'”4 Muuviilses Her la* iwmr haut, mis an point par b-s Hpéela 

b« d’un char d’assaut de fabri- l’avantage «b* tous dans le terri- Hhi.-s «tu t^nudien Nailmial

i t«MM f >« r lut* |himI»i<*
4 c* A «l»é IViiiIio ft |*ûi« 'Maalc' 
’j C. «\ ttlft wr|
4 «-. ft «hortntlna
'i * ^ •îs ! ~

« ‘*"‘*“‘»«l«* '(Jlllllfllo

si

12.50-13.50 cela aurait pour effet immédiat vMmn (inndiennc. Au fur et ù me- * * »l i • ’ >ou'« «*iii Jiirblb'l i«>ti Ils peu-
10.00-11.00 d’en faire remonter le prix. Or, que progressait l’Emprunt, 'r,tI égali'ineiii chargea de 1 «• maléilel roulant p«*iun*tlrti A
. 7.(K)- 8.50 comme cette hausse pourrait bien Hitlet enfuyait d’un pays dans un u'G!.-! !< nettoyage d«*s «-hainps m cuiupiiguli* d'nsHUier |«

;rié «bv principaux 
les mois d'hiver.

légumes pou en liberté
BOUVILLONS

dépasser le plafond déjà établi et ,,utn’ jusqu’à ce que. à la fin de la 
partant à contribuer à faire remon* n' 'p u.ne. il c voit jjiis au piège

le
a

blé <!' 1 iule 
P.v raie.

«Inns lu luth* «‘«mtre

f ter le coût de la vie, il n’y a pas dan^ u,u* trappe à rat. “Les juges
. ... 12.25-12.50 de doute que la Commission des (k ( ' un» national des Finances de 

............11.50-12.00 Prix ne fera rien pour la provo- 10 Ottawa ont trouvé l’idéeQuand tons ferez votre plan et 
,;«jiu* vous Indiquerez l'end roll dos 
In n .'s «U* p»is. fèves, laitue, éjil 
1 nards maïs -u< ré, etc., mettez une 
Btiato “semis sucetvssifs". (’’«*st A- 
3-lire faire deux «mi troU semis A 
aldix ou douz• Jours d'intervalle 
W V-u-* aurez insl, un choix coût lin 
*«/«• /éguaies

Choix 
Bon .

tend. « •> «*t savoureux.

Bien peu de gens croient encore 
aux histoires de tigres faisant l«*ur t uininun 
apparition sur le quai d’une gare 
«le chemin de fer, mais le fait 
s’est proiliiit tout récemment « n An­
gleterre «*t le hértxs était, celte 
fois, non pas un tigre, mais un 
1 i« »n.

Moyen ....................................  11.00-11.50 quer. Par conséquent, on ne permet fi;,PP nie. convaiquante et des plus
9 00-10 00 lra Pas l’exportation de nos bovins 1 ‘U’" ionnantes”. & déclaré M

Maigres et légers ............. 7.50-8.00 deAb°^hctri® nux . , ^"''T , ,
A defaut du marche américain et M Lane, de son côté, a révélé

AGNEAUX DU PRINTEMPS a Pavl ia consommation domestique, per-onne: pri'-t-ntes quelqucîti-
on pourrait créer d'autres débou- un* «1«“ méthodes auxquelles on a I ' «-uiv- <«nV«* au t ru vu i l sérieux

1000 chés en développant la conserve- « recfiurs à Baie (’omeau pendant d«* lu majorité «b* «•«•s personm"-, 
rie et la déshydratation. Ces deux cette campagne et il a tenu à souli- |,s nutorltés «lu niliilMtêie «!«• l'A

i ra ns
port «run volume toujours <-r«ds 
eau! «le voyageurs «*l «b* matériel 

I «• Dr Gauthier reinereh* 1<*h de guerre.
«■•u pula tb'lis 111 « ) 111 • ipnb-s «le l«-ur 
« •«lliiburat l«»n pasNée. L'an «lender,

*2111 ins|Ms-t««iirH ont été «bVignéN. Il lui doit
Dans e«*ttalus cuintés, 100% *l«*s 
eorporatbuis ont nommé «les Iiih

l»M«« I ulullin
Muntit-/ vi luintat-/ lr« lioti 

l»tt-mlvi•» liitihWIivnt*. IncwiNH 
««■i l« ahoriviilna. A J « * «i t *• / («•luit 
l*»ur fuir «« unr pfttn tl»«•«?. l'UrU- 
*«*/ S «»«l «»«»«•* «nu p lu II «lit' 
«'iifNrlnéo. AlnthHv/ lu pAt* ft •* 
IHiiuo t!'ApnU««ur, lui tlminiini 
um» foi m*' ohlonipic. Siiiiikhi- 
*t»«’/. «I** «tinurllf, CMMoiniilt* vt 
r«ii»lii«i. Uoulr/ hik I,, loiiiiuriu 
»l tmiirhrt ft | poiur d'épulii- 
*r"r. GuUi'i A pi.K (Iuiiv ui*N|rfi«« 
ft fini** «m ft iiuifTIiia gniUk^*',
I ^ inlniif **• A four i'ImuJ (4M I J.
I^*tino 10 l*i|o« li*'».

«ARPICATION
CANADIENNE

• '
THr WMirtsr

IL*

la vie
Lots mélangés

MOUTONS
Si certaines de vos cultures vous 

Sbos4*nt des problèimxs, rnppelez- 
••u>. <|ii«' :♦* personnel (le la «ta- 

Bon e.\])éri!iif»m«b* «b* votre dis 
[i.’i f toujours A votre serviex',

^ F. STK-MAUIB,

hégiss4»ur a'S.iclé,
Station LxiH'iinieiitale Fédérait». 
L'Assomption. P.Q.

Bon

TAURES

Bonne .. 
Moyenne

••••••••••••••••••••••«a*

••• •••••••(•«•••••*••*•••

\'olel les fait- t«*ls qu’ils ont été 
conunuui«|ués au magazine «lu f'a- 
nadien National. Lorsqu’un train Commun 
de marchandises entra en gare, A 
t’hapham .let., réeemment, un 1 ion 
S iiita d’un «les wagons puis après Cnoix iType à boucherie) 
avoir déambulé pendant quelques 
instante sur h* quai de la Gare, i! 
s«* dirigea vers un trou creusé par 
une bombe et s'y endormit paisi­
blement. L’agent «le la gare avertit Commune 
immédiatement un membre «b* 1:
Home Guard qui, s«* servant de 
foie comme nppAt, sut si bien 
Matter notre roi de la jungle que
celui-ci retourna A la boite qui lui ,,' Bonne
avait été n ménagée spécialement 
dans 1«* wng'iu <*t continua noncha­
lamment son voyage.

6.00-6 50

Il y a un pel il gnirtui A Winni-
procédas seraient de grande imper- we. 1 effort splendide dos membres K1.ll.,1|lllri, ()|ll „|lwrv,< pw <iul .f../r um- (l.l.o clmn.hllr ,)
tance pour notre industrie cana- nu comité local.

ASSURE 
UNE
CUISSON

PARFAITE
JVt

si««ur«s «llstrlcts «b*

«lii'z lui après son travail 
lorsqu'il vil, somhiin, b* petit l.yb*

VACHES

Choix <Type À boucherie)

,M**Mi«M
Moyenne . 
Commune 
Très coin.

,*••*•*•••*••»

.. „ ... , .-*i « * «i i r* notre province. 11,1 «/«-s ateliers Tninm’onrt
dienne comme moyen d utiliser de souhaiterais que le président 1 «in (Vimnllcn Naflomil M Ja«*ol.

2.50- 3.00 avantageusement les catégories in- conjoint, 1«* maire Sewell, soit ici 11,1 l,,"-n ' >«’H' Bd«’ dans la lutte ,lj|V n*wirij„|, tran.jiillb*ineiil pm
férieures de bêtes à cornes, lesquel- aujourd'hui’', dit-il. “Je voudrai^ <*onir«* les nwmvaiseH herbes On m* ,n r,.n<-,(n. tU% p,,,,„| , iMi(
les ont toujours une influence avi- aussi que les quatre personnes qui r«*ud dom «le plus «*n plus compte || |j( 
lissante sur la marché. Avant la - »»n» . dévoués a cette tâche ,|(. ssl(l-. .iv.aligm r i.arlm.l

nn.111 na guerre, l’on importait des quantités soient à mes cotes pour receptor , , „Il.00-111.50 «gscz i.nporUintes de boeuf en con- cet écusson. Ce comité était formé 1,1 ,lu"‘
10.00-1050 sc,rV(, dc 1Améri([uc ou cud. et de MM A Meaulleu. It Lajoie. J !-• ir. i.-nl » i. r. .la 'Jlléhe.-. Les mini
8.50- 0.50 quand nos producteurs demon- Délislc et J Malloy et ils ont fait values li<*rbi*e ciitHeut |»our 10 mil 

(3.50-7.50 datent pourquoi l’on ne fabriquait on travail plendido Je tiens à re- iim,s «b* dollarn
pas ce produit avec des bovins ca- mener publiquement M Lajoie rpii hlj(.j|( , t |j}
nadiens ou lieu de l’importer, on est Fauteur du panneau qui nous
répondait qu’en Amérique du Sud, a valu cet écusson".
surtout en Argentine, on utilisait L’hon. F Philippe Brais, prési . , .

8.75-9.00 un boeuf de qualité supérieure à dent du Royal Trust Company, a 1 11 1 *M,S ' " ’i *
8.00-8.50 celui dont il aurait fallu nous ser- insisté sur l’importance de gagner * 0,1 ‘‘,l d« Ogn* «b* iiouv«*aiix, I«*h 

vir pour cette fin nu pays. Cette ce.te guerre Je plus rapidement aiilorlféx municipale* «loivent, «Iüiih 
explication est plus ou moins plau- possible Le Sixième Emprunt d«» «|«>ii\ rus. en <,oiniiiiinl<|ii«»r les

0.00-0.50 sit)|c parce qllc même en Améri- •*’« Victoire," dit-il, “sera lancé A un |(M||1
4.50- 5.00 qUC du Sud, on évite autant que moment des plus critiques de l’his-

NO

île «loiniiuigeM an

Que les aneb'iie lnMpi*«*teiirH H«>i«'iii

7.25-7.75

«*t n«l reuses A

TAUREAUX

Choix (Type 4 boucherie)

Poussins Bray
Prompte livraison

0L1 - les Couvoirs Bray ont des poussins pour prompte
R raison, en dépit d’un déluge de commandes. Peut-ctre ' 

PJs dans votre premier choix de race, peut-être pas de 
qualite Xtra-Profit, mais les poussins Bray de haute-qua- 
l,te habituelle Bray.
1 allez pas penser cependant que cela veut dire que la
racc.cl ht qualité que vous désirez avoir ne sont pas dis-
P°nibles. 1 out probablement, elles le sont, la demande
lS' inégale. Elle est si considérable dans certaines races
ljlu Us Couvoirs Bray ont des demandes d enregistrées
\s Scir“iines à 1 avance, pour certaines races. En d’autres,

Hivmc cies commandes à la dernière minute peuvent être
lcs“ so‘l pour des poussins à un jour ou en croissance.

r exemple dans le moment, nous pouvons vous fournir
IS b°Ussins de qualité Standard Leghorns Blancs* à un 

J°Ur et âgés.

«i «Mi.n t}r\
......................................... * * *“’ périencc démontre qu n

Bon .............................................  8.00-8.50 nécessaire de se servir

riiiN|Mv*teur
, « " ‘”7 , « général «b*v MjiuviiIh<*n I fim­possible de mettre du boeuf gras mire, «Hors cjm h est permis de crol-

en conserve et le surplus d«: grus re que la victoire en Europe sera n'uu ,a l'roiin*IIon <!«•* Plantes, 
est généralement enlevé de ce gen- remportée cette année même”, 
re de fabrication. D’ailleurs, Fex- _____

Vous Etes-Vous Blessé?
Apport* n 

SouUfcmcnt Rapide

P mur Coupures, Coatoiiotu, E|rtti- 
laortf, P muret et Morturet 

d’Insect et.
FevJurct, Coliquet, Cnipti, 

Diarrhée.
CIE DAVIS A LAWRENCE - MONTREAL

miniHtèri' «le l'Agrbull lire. Quête T.

B- ...............
A-Poulettes
C-

BEURRE

Veuill
Lor

ez Mentionner votre second choix

«que vous commanderez vos poussins Bray, veuillez 
<-ntionncr votre second et même troisième choix de race, 

ün31U 01 de livraison, si possible. Cela vous évitera 
0m et un désappointement. Toutes les races Bray 

a meme authenticité et reçoivent toutes la méme
fait° -0n Ct *CS m*mes so*ns de sorte que vous soyez satis- 
ja aWc *cs résultats que vous obtiendrez d’elles, bien que 
m ncTs°it Pas celle que vou ayez l'habitude dc com- 
Votre °-' ,Nsous ^crons de notre mieux pour que vous ayez

nest pas 
de boeuf

Moyen ......................................... 7.25-7.75 gras pour fabriquer un bon produit
Commun ....................................  ff.50-7.uo d? boeuf en conserve.

11 peut paraître étrange de par- 
OEUF8 1er de déshydratation ici. car le

boeuf déshydraté n'offrirait qu’un
A-Gros .......... —..............  34c paure succédané au boeuf frais et
A-Moyens *.......................... ............. 32c les consommateurs canadiens n'en

29c mangeraient pas a cause de son 
26c man(luc dc saveur, mais comme il 

donnerait un produit nutritif, facile 
à conserver et à expédier, il pour­
rait ête apprécié des peuples sous- 
alimentés depuis le début de la 
guerre qui n’ont pour diète que de? 
pommes de terre et de la farine de 

Selon l’Office National «le la Sta- seigle et de blé. Ces procédés dans 
tistique, les stock» de bourre de l’utilisation de notre boeuf de bur-
beurrerie. en entrepôt, nu Canada. Plus seraient de l'intérêt des pro-

«i « .. i - .«..-O Km a ducteurs canadiens et nous permet-s«* totalisaient le 1er mars 19*4, A ' ........,traient de nourrir des peuples qui
19.S77.740 livres comparativement lnanquent d*alimenLs et surtout de 
A 12,354,859 livres A la dute cor- viande.
resixmdante de l’an dernier, soit Maintenant, il est question n Ot-
une augmentation de 7.5SS.887 11- Uiwa- ^rganlicT l'exportation de

notre boeuf de meilleure qualité 
\ h*h sur . en Grande-Bretagne pour le faire

Ku février 1044. la production ,,, fait de notre ^acon el aU5si pour 

s'est établie A 1,009,275 livres «b* cr^.er un débouché, non seulement 
moins qu'en février 1943. pendant les hostilités, mais aussi et

surtout après.
Lundi matin, le 13 mars 1944, le J.-E. BRISSON,

prix du beurre no 1 pasteurisé au ^ agronome,

BEL EXEMPLE DE COOPÉRA Tl OR-
*500,000 DE PRODUITS AGRICOLES 

VENDUS L'ANNÉE DERNIÈRE
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gros, était coté à 35Vie la livre. Gérant de la Coopérative Canadien­
ne du bétail de Québec, Limitée

. M®.
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j Ste-Madeleine i

1 premier choix dc race, si possible.

a
î ^ornmandez 
| aujourd’hui 
[ Commandez 
Bray

a
Couvolr Bray

30 rue Dufferin, Slinrliruako 

J.- Ed. MURIN, Sainl-Liboire

OSCAR JOYAL, St-flaruabé-Sud
zmzzzm

FROMAGE

Une ordonnance émise le 23 dé­
cembre 1B43. par l'Office des Pro- M j,.nn.Mlirl(. Jodülll. gué.
duits Laitiers, permet la vente du iMH-, a passé la fin de* aeinaine dans
fromage "Cheddar” sur notre mar- aa famille, M. et Mme IC. Jodoin
ché domestique. M. et Mme Sylvio t «»ié »*t b,,u

Ills, Normand, ain#d que M. Paul
Nous tenons à signaler qu’en Grenier et sa soeur, Mme Pagé, ‘b*

vertu de lordonnance no A-752 Montréal, en visite chez Mme -I» 
.... ■ « . .. «eph Benoît. -

de l'Administrateur de. Produite „Mlll> Ludlp BenûU k sainte-
Laitiers, le prix de remise, aux Madeleine samedi dernier, 
producteurs, pour le fromage de —M. et Mme Osias Gulllette »*»iii 
première qualité, demeure fixé à l(‘» heureux parents d’une fillette.
20c la livre, f-A.b. point d'expédi- f» ^me1 ^

Ht-Uenrl, chez leurs parents, M. et
llun dü 13 ^brique. Mme Wilfrid Lussier.

M. Orne r Dcdauricrs, cultivateur dc Granby 

et président-fondateur dc la Coopérative 

Agricole dc Granby, orgjnismc qui a fait 

un chiffre d'affaires «!«• plus île $500,000 

en 1943. Cetfc <ooj»érativc de cultivateurs 

exploite une graincric qui esc l’une des 

premières du genre, ct une fromagerie* 

beurrerie des plus moderne. C’est I un tics 

groupements agricoles les plus prospères 

de la province.
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LE COURRIER DE SAINT-HYACINTHE VENDREDI 17 mars

O o C A M P C F O

St-Jude
exercices «lu cuthéchlsiûo 

préparatoire ft in communion solen­
nelle de» enfants sont remis ft wl>- 
teinbre prochulii, ft cause des 
grands préparatifs gu il faudra 
apporter ft roccasion du Congrès 
eucharistique de St-Hyacinthe.

—Mllm Claire ! .amoureux. Ma* 
rie-l'uuli» Cournoyer, Madeleine Mi­
chaud et plusieurs autres sont re­
venue’s enchantées d’une retraite 
fermée, qu’elles ont suivie à la 
Villa Sainte-Jeanne d Arc de St- 
Hyacinthe.

—— D-s membres du Cercle des 
Freinlére» donneront un grand 
Hlngo, samedi soir, 18 mars, it 8 
heurt*, en notre salle paroissiale, 
à l’occasion de la ml-caréme. Cette 
soirée sera sous la présidence de 
soirée sera sous lu présidence 
d’honneur de M. le curé J H. Ht- 
pierre et sous la présidence active 
de Mine Zéphyr Charbonnenu. He 
prix d'entrée est tixé A .50. He 
nombreux et tnV Jolis prix seront 
offerts aux gagnants. Avis aux in­
téressés.

—Mme Higouln, d«* Montreal, 
passe quelques Jours chez sa fille, 
Mme Dr Gérard Beauregard.

—cours de tissage et de» fila­
ge, gracieusement présentés en la 
halle paroissiale de St-Jude, par 
Mlle Itohltaille, institutrice du gou­
vernement. ont pris fin vendredi. 
10 mars. (*es cours furent offerts 
sous les auspices du Cercle des 
Fermières, dont Mme Z. Chnrlmn 
neati est préaldente. et obtinrent 
un succès dépassant le* espérances, 
[/assiduité et l'Intérêt furent tout 
simplement extraordinaires. Ia» 
public de St-Jude en gardent un 
'«mvenir bien attachant.

— I«a j>artie de Bingo, organisée 
la semaine dernière, sous U* patrie 
nnge de l’U. C. C., u rap|Nirté la 
somme de $30.50.

—Mme J -H. Chabot et x,'h en­
fante avalent le grand bonheur 
do recevoir lu semaine dernière, 
la visite de .M. et Mme Henri Chu* 
la>tf (Laura St-Pierre), de 
dale, Alberta. Vbdte particulière­
ment touchante, du fuit que M. et 
Mme Chabot n’ont pas revu leur 
famille, non plus que les lieux de 
leur enfance, depuis 31 ans. Ils sont 
natifs respectivement de St-Césaire 
de Kouville et de St Pie de Bngot. 
H va sans dire que l'émotion fut 
trè« grande de retrouver des pa­
rents qu’ils ne connaissaient pas, 
et d’uniros, qu’lis n’ont pas eu la 
Joie de revoir. M. Henri Chabot 
et le frère aîné de feu M. J.-U. 
Chabot. Il a cependant le bonheur 
très rare* d’avoir encore son père 
et sa mère, M. et Mme Léon Cha­
bot, de Montréal. Agés re.-qas-f[ve­
inent de 81* ans et 7!> ans. Jouissant 
d’une excellente santé. Il compte 
encore 5 frères et *2 soeurs: MM.
Hubert, Chicago; Gustave, Aber- 
corn; Kouville et Jean, Montréal; 
Léon, Saguenay Power; Léonn, 
(Mme veuve l)r Raymond Sénécal), 
New-Bedford, Mass; Hélène, (Mme 
MustaY DesChcneaux, Montréal.

rrl, était Icf an cours de la seinai- 
iii» dernière.

Mlle Antoinette Bonin passe 
quelques Jours à Montréal. Hile

^_________________ visite aussi son frère, Chs-M. Bo­
ot» visitent M. Ludger Tourlguy ft Mlle Marie Poirier, chez Mme J.-B. n^n’ ^
l’hôpital de Trois-Rivières. Poirier, de Sorel. . .Mlle Cécile McDuff est de re­

Mini- Arsi-no Rolche visite ses ■'«'*>? A!1,,’rt B,5lallKer 1» tour chez elle nprts un long «-Jour
__________________ Hiles, Mme fuirent Vandal, à So- semulne ft Montrfal. . ù l'HApital St-Charle* OeSnlnt-

, \fm. i a voit,- ont «MHlstù rel( et Mme "'llfrl11 Morlssctte. ft —M. et Mme Kdgur Denis, leur HyndiiHie.
M. et Mme A, Ayotte ont assist* Ij0BfUeu||> m Claude, de Sorel, eu Un de se- ilaptémc» :

ST-AIME

tels. Parrain et marraine, Emile 
Lammireux et Anita Pareuteuu.

—12 mars. Pierre • Jacques- 
Serge, fils d’Ainherst Théroux et 
d'Vvonne I-éveillée. Parrain et mar­
raine, M. et Mme Donat Intend re. 
de Sorel.

ST-SIMON '
au service de leur soeur, A Drum 
moud ville.

Lougueull.
—Mme Eugène Poirier, de Mont- uiulue chez M. Tellier. >* mars. — Marie-Paule, tille de

— M. et Mme Bernardin i^afran- réal. accompagnée de sa nièce, M. l’agronome Phaneuf, de Ho- Uhatd Bibeau et de Florida Corn-
M. le curé de St-Simon a corn* 

uiHiiv il y a une quinzaine le caté­

chisme préparatoire pour la coin- 
munion solennelle.

—M. et Mme Lucien Cusson ont 
l’honneur d’annoncer la naissance 
d’une fille, baptisée sous les noms 
de Marie - Raymonde • Odile-Nleole. 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Albany La palme, de Longuouil. 
Porteuse, Mlle Pauline Cusson, 
soeur de l'enfant.

—Mlle Monique Lambert, de St- 
Barualté, en visite chez M. Lucien 
Cusson.

-M- Mme Albert B-2,„ 
"«’“«•"t la imUsmcB Jv® * 
haptix*,- Marie ■ j-v ,
rite. Parrain et
Mme Camille Uvl',,,, *; * «
tante de 1 enfant ^

-On s’attend à st-Si k 
verture d’une lndllstr)e
‘ r‘e- U>,U‘rri,l“ « Partie 
te pour bâtir Industrie ,,

,,u;vn
notre paroisse. w

j St-Nazaire s
1/U.C.C. a tenu une de ses as­

semblés»» les plus intéressantes. La 
Caisse Populaire a passé une réso­
lution pour demander 1“Union dio­
césaine par son président, M. J .-N. 
Itérard. Julien Benoit n montré 
l’obligation de l'Union pour tous et 
par tous comme un dev»dr de cha­
rité. M. R. Gnmiette, beurrier, a 
donné les principaux renseigne­
ments pour faire du fromage pro­
pre et <Ie première qualité.

M. et Mine Gérant Benoit, 
(Germaine Uohldoux), sont b* 
heureux parents d’un tils, baptisé 
Uégent-Yve*. Par. et mar. M. et 
Mme Julien Ilenott, oncle et tante 
de l'enfant. Porteuse, Mlle Fran­
çoise Benoît, tante de l’enfant.

M. et Mme Gérard Hohldoux. 
(Rose-Hélène Roy), annoncent la 
naissance d’un fils, baptisé Marcel. 
Par. et mur. M. et Mme Donat Ko- 
bldoux, grands-parents île l’enfant.

—Plus de cent cinquante Jeunes 
gens m» sont réunis A la salle pa­
roissiale. dimanche dernier, sous 
b* auspices de la J.A.C., pour dis­
cuter de leurs problèmes, A la lu­
mière de l'Evangile, règle de con­
duite du chrétien. Ils ont promis A 
leur pasteur leur dévouement A son 
sendee dans la bonne préparation 
au Congrès Eucharistique de Saint 
Hyacinthe.

| St-Hugues \
M. et Mme Edouard Messier, 

(Rachel Nault), annoncent lu nais­
sance d'un tils, baptisé Joseph- 
Kaymond-Donald-Rlchnrd. Parrain 
et marraine, Florian Nault et 
Jeannette Nault.

—M. et Mme Albert Ix»mletix. 
(Maria Bolsclalr), sont les heu­
reux parent* d’une fille, baptisée 
M.-GInette-Mlcheline. Parrain et 
marraine, Henri-Paul Humaine et 
Florence Bolsclalr.

—La Rév. Mère Salnt-Zénon, 
supérieure ft la maison-mère de St- 
Ilyadnthe, est venue faire la vi­
site annuelle de la maison de Ht- 
Hugues. Les élèves du pensionnat, 
de l’externat ef de l'école des gar­
çons lui firent une réception, A la­
quelle Ils firent allusion A ses noces 
d’or de vie religieuse que la véné­
rable Jubilaire fêtera nu cours de 
l’été.

A VOTRE
PHARMACIE NYAL

ia Aou6€t ACHETEZ 
MAINTENANT

Voici une grande vente de Remèdes de haute qualité. Produits Domestiques, Produits Vitaminés, Produits de Beauté et 
Produits divers de Nyal, à prix très réduits. Nous l'appelons "Vente à 9c Nyal" non parce que les produits sont offerts à 
9c, mais parce qu'ils sont réduits à un prix finissant par le chiffre 9.
De cette manière nous avons réduits les produits de 25c à 19c, ceux de 50c sont offerts à 39c et ceux de S1.00 à 79c. A 
l'exception de quelques items spéciaux qui vous sont offerts presqu'au prix coûtants, vous remarquerez que tous les prix 
finissent par un 9. Voyez ces réductions, tous ces prix fimssant par ^ un 9, ce sont de vraies économies. Profitez de ces 
réductions. C'est pour cette raison que nous l'appelons "Vente à 9c".

Faites vos achats de Produits de Pharmacie durant cette Vente à 9c et économisez

ECONOM

PATE DENTIFRICE AU 
LAIT DE MAGNESIE

Embellit et polit les dents, durcit les 
gencives et adoucit l'haleine.

Format do 29 
Prix de tonte

Format 44c ^ Af 
Prix de vente*

Nyal , , 
POUDRE POUR BEBES

Boratée à l'Alphozone. Un des meil­
leurs agents antiseptiques et soula­
geants. L'Alphozone est exclusif à 

la Poudre pour Bébés Nyal.
Réqulier PRIX DE
Format 29c VENTE 19c

Nyal
POUDRE ANTACIDE

Neutralise l'hyperacidité et adoucit 
l'aigreur d'estomac. Procure un 

plaisir à manger.
Format S1.00 Afi Format 50c 
Prix de vente J éP * Prix de vente39c

PRODUITS
NYAL

ECONOMISER EST SAGE ET NATUREL •• ICI VOTRE OPPORTUNITÉ
CAPSULES A L’HUILE DE 

FOIE DE FLETAN
fX\ IfWaQ. Préparées

avec des 
foies 

irais de 
flétan

HALIBUT LIVER OIL

BOITE DE 50 CAPSULES 
Prix Régullor 89c
BOITE DE 100 CAPSULES 
Prix Réqulier SI.50

PRIX DE 
VENTE
PRIXE DE 
VENTE

59c
99c

Comprimés de Vitamine B,
59cFlacon do 100 comprimé* 

Stimule l'appétit
PRIX DE 
VENTE

Comprimés de Vitamines
A et D

79cFlacon* do 85 comprimé* 
Prix Réqulier S1.00

PRIX DE 
VENTE

Comprimés Vitcmpo “B” 
Complexe

Boutollle de 100 comprimé* PRIX DE
Prix Réqulier $1.25

PRIX DE 
VENTE

Capsules à L’Huile de Foie de
Morue

Chaque capsulo contiont vingt goutte* d'huile de foie 
do moruo do haute qualité.

BOUE DE 100 CAPSULES PRIX DE AQ|,
VENTE / JF**

CAPSULFS VITA-VIM Nyal
Un

concentré 
d'huile de 

foie de 
morue 

dégraissée

V^vntï
CONCZXimAlC» COO UVU 04L 

DO.MTKD —

0 IS VITAMINS !-• 
mm A aho D _ IZZ

•MXOOICAL1V «TAXDAROUI0

Boîto do 25 Capsules 
Prix Réqulier 89c
Boite de 100 Capsules 
Prix Réqulier $2.50

PRIX DE 
VENTE
PRIX DE 
VENTE

Capsules à L’HuMc de Foie de
Flétan

Avoc un complètement de vitamine D naturelle 
obtonue par extraction d'huile de foie de morue el 

autres huile* de foie do poisson.
Boite de 25 Capsules PRIX DE
Prix Régullar 75c VENTE
Boite de 100 Capsules PRIX DE £Q
Prix Régulier $2.00 VENTE

Médicaments pour le Foyer
A PRIX REDUITS

Cascara aromatique, 3 onces ............. 19c
Case ara aromatique. 6 onces ............  39c
Bay Rum Nyal. 4 onces ....................  29c
Bay Rum Nyal, 8 onces ....................  49c
Acide borique, 4 onces ..................... 9c
Onguent acide borique, B.P................... 19c
Huile camphrée, 2 onces .....................19c
Huile camphrée, 4 onces .................. 29c
Ong. "Carron" pour brûlures ...............19c
Huile de ricin sans goût, 4 onces ..... 19c
Crème de tartre, 2 onces ................ 19c
Creside Nyal, Antiseptique, 4 oz........ 19c
Creside Nyal, Antiseptique, 8 oz........ 29c
Sel d'Epsom, 8 oz. ........................... 9c
Graine de Lin Nyal. 1 Ib........................ 19c
Tincture Benzoin Co., 2 oz............^....... 29c
Peroxide d'hydrogène, 4 oz....................  9c
Peroxide d'hydrogène, 16 oz................  29c
Inhalateui Kleer-a-hed .........................19c
Farine de Lin Nyal, 1 lb..........................19c
Huile d'eucalyptus, 1 oz........................ 19c
Feuilles do Séné B.P., 1 oz...................... 9c
Bicarbonate de soude, 4 oz.................... 9c
Esprit do Camphre B.P., 2 oz..................19c
Soufre do Nyal. 4 oz................................  9c
Tincture d'iode, 2x/i%, 1 oz.................  9c
Tincture d'iode, 5%, 1 oz...................... 19c

Articles de Toilette Nyal
Huile Bébés, Antiseptique, For. 59c ... 39c
Huile pour les cheveux au Lilas ......... 39c
Antiseptique Nykaline» 16 oz................. 59c
Antiseptique Nyseptol, 16 oz.................. 59c
Pâte à dents Nyseptol, Form. 27c ..... 19c
Pâte dentifrico Nyseptol, for. 44c ... 29c 
Crème Nyzeme, Pot do 6 oz. ..... 59c
Lotion pour la barbe PAR. for. 59c 39c
Crème â barbe Par, gros tubo ........... 39c
Talcum pour la barbe PAR ............... 19c
Poudre â dents Pylora, gros format 39c
Lotion Ultra, Bouteille de 12 oz........ 39c
"35" Crème à barbe. Reg. 39c ............29c
"35" Lotion à barbe, Reg. 39c ........... 29c
"3L5" Brillantine, Reg. 39c ............. 29c
Crème à l'amande et au concombre 39c

LAIT DE 
MAGNÉSIE

Corrige l'acidité buccale, 
l'aigreur d estomac et l'in­

digestion acide.
Bouteille 16 oz.
PRIX DE VENTE
Bouteille 32 oz. 
PRIX DE VENTE

29c
49c

VIN. FER ET 
BOEUF NYAL
Un tonique fortifiant 

savoureux dans les cas 
de faiblosso et do 

déprossion. Excellent 
durant la convalescence. 

Prix Régulier 89c
Prix do Vente 79c

SIROP POUR LE 
RHUME M & M

Miel et Marrube. 
Sirop pour le rhume. le 

favori des mères pour 
toute la famille.

Format 25c 
PRIX DE VENTE
Format 50c 
PRIX DE' VENTE

NYAL COMPRIMÉS 
SACCHARINE

Remplace avantaqeusomcnt lo sucre. 
En comprimés de grain, grain et

1 grain.
Régulier 25c

Prix spécial de vente . . ] Çc

'~FW3ié
ta,,
CODU VIS

Extrait de foie de 
Morue sans Goût
Un agréahle tonique pour 
toute l'année. Particulière­
ment avantageux dans les 
affections pulmonaires et 
dans los cas de dépression 

nervouso.
Bouteillo 20 oz.

Prix do Vente 79c

59c

Tonique pour Enfants Nyal
Contiont la vitamine Bi

Stimule l'appétit PRIX DE jCO#%
Aldo à la croissance* VENTE *9^^*

Comprimés Nycast Nyal
* Levure de bière médicinale 

Bouteille de 100 comprimés PRIX DE
VENTE

SPECIAUX EN PAPETERIE
FINI TOILE ET FINI KID

Papeterie Saintclaire .............................  29c
Papeterie Warncliffo ............................ 59c
Enveloppes Glenalda ....................... gc
Bloc-Notes, Glenalda, peti! ............... 9c
Bloc-Notes, Glenalda, moyen ............. 17c
Bloc-Notes. Glenalda, grand ............ 19c
Portfolio Glenalda ................................. igc
Portfolio Patriotique ......   igc
Enveloppes doublées bleu ................ 7c
Papier plat Dunbar ................................3gc

NYAL HUILE 
MINÉRALE

Soulaqo la constipation ot 
régularise les intestins.

Format de 16 oz.
PRIX DE VENTE
Format de 32 oz.
PRIX DE VENTE

USERAI OIL

REMÈDES DE FAMILLE
A PRIX REDUITS

Comprimés A.B.S. & C. Format 25c 19c
Baume Analgésique, format de 50c 39c
Sirop contre la toux pour bébés .. 39c
Sels Biliaires comp, 100 comprimés 59c
Comprimés laxatifs Blaud ....... ... 39c
Purificateur du Sang, for. de $1.00 .. 79c
Onguent Carbo-Witch Hazel ................19c
Céleri Nervin, Tonique des nerfs ......79c
Sirop contre le croup Nyal ................. 39c
Eas'em pour les pieds. Form. 25c ......19c
Lotion Nyal contre l'eczéma ......... *... 79c
Sirop à l'éphedrine contre la toux __ 39c
Gouttes pour les yeux Nyal.................. 39c
Sel Fizz, sel de fruit .............................-... 79c
Comprimés contre mal de tête,

névralgie .............................................19c
Onguent cicatrisant de Nyal .................. 19c
Comprimés iodés pour la gorge ..........29c
Gargarisme iodé pour la gorge ....... 19c
Comp. Fer et Levure, 100 comprimés 59c 
Pilules pour les reins, 150 pilules ... 79c
Kleer-a-Hed, contre le rhume ........ 39c
Laxacold, comprimés contre la grippe 19c 
Petites pilules pour le foie en 150 ... 59c
Stimulant du foie Nyal, for. 50c ........39c
Comprimés Lait Magnésie en 200 ......  59c
Hypophosphites nutritifs, for. $1 ..........79c
Comprimés Neuro-Tonique ..................39c
Sirop contre la toux Nyalyptus ......... 29c
Sirop contre la toux Nyalyptus .........  59c
Nyseptol Antiseptique, 16 oz...................79c
Comprimés Ny-cet-al en 24 ...............  19c
Comprimés Ny-cet-al en 100   39c
Comprimés Ny-cet-al composés en 24 . 29c
Liniment Nyalgesic, format 50c  39c
Gouttes Ny-Aqua pour le nez. Reg. 50 39c 
Crème Nyzeme pour la peau, 6 oz. .. 59c
Liniment Pearlwite, Format 50c ....... 39c
Sirop contre la toux Pinol, for, 50c.... 39c
Rheumatone, pour douleurs 

rhumatismales  79c
Pilules pour le foie et l'estomac ............19c
Composé "Stoneroot", for. $1.00 ........  79c
Tonique reconstituant, for. S 1.00 .......  79c
Mixture Blanche contre Bronchite ..... 39c
Sirop Pin Blanc et Goudron, for. 50c 39c

riLU
CUBA*

Prix Rég. 59c.

/oRN
RTMJVia

fw-
Con«s
WAP.TS
CAuanu
W

CORRICIDE
Une applicaüon errèta la 

douleur, doux ou tîoU 
applications onlèvent les 

couches callouses du cor.
Flacon de 25c 
PRIX DE VENTE

Onguent de 35c 
PRIX DE VENTE

DIVERS SPECIAUX
Brosse à dents Nyseptol, en Nylon ....29c
Caries â jouer Bicycle ............................ 65c
Cartes à jouer Claridge ........................59c
Cartes à jouer Caravan ................  49c
Cartes â jouer Claridge, jeu double . $1.09
Crayon de mine Nycest, rég. 5c ......... 3c
Coton d'hôpital, gros rouleau, 1 Ib......59c
Biberon pour bébés, format de 8 oz. .... 5c 
Emplâtres pour les cors .......................... 19c

c»ps“!es vitaminées de Ny.i pour 4 jours seulement
1 N VAL
a
4»
m

Wllff1 VI II 11 HP*
»•< i» m mmi.

mm» a* Min m mm l

N.HHH Mita naiMM mm mmviint

HèlHM Mil lllMIl Nil nui: until

m N*Al COM94M lINIItt
ana. mi. < MtM

Contiennent 
les Vitamines 

A, Bj et D 
"Cxvec 

Riboflavine

Boîto do 25 Capsules PRIX DE
Prix Régulier $1.10 VENTE
Boite de 100 Capsules PRIX DE
Prix Régulier $3.50 VENTE

mercredi, jeudi, vendredi et samedi
mars

PHARMACIE PAUL LANCTOT
VOTRE PHARMACIE DE CONFIANCE

1384*1396 rue Cascades, coin Mondor
ST.HYACINTHE

Tél. 387

Un aliment-tonique et recons­
tituant reconnu. Aide au dé­
veloppement de la structure 

et empêche le rachitisme.
Bouteille de 16 onces

Régullor $1.15 
PRIX DE VENTE ............

NYAL

79*

*7ftu\ieC ÛUc\ 
FACE POW01R

Poudre pour la 
Figure

MURIEL ASTOR
Plaît aux plus exigentes 
et possède une odeur 
des plus agréables. 
Quatre teintes. Prix Rég. 
59c.
Prix de Vente . . 39c

BRILLANTINE
Préparation liquide. Garde les cheveux 

brillants. Prix Régulier 59c.
PRIX DE VENTE............................39c

LOTION POUR LES MAINS
Une application adoucissante séchant 
rapidement, pour la figure et les mains

gercées.
Prix Rég. 59c. Prix de Vente 3 9c

CRÈME WITCH HAZEL
Adoucit et calme l'irritation de la peau 

brûlée par le soleil.
Prix Rég. 59c. Prix de Vente 39c

Crème Camphrée Glacée pour
la Peau

Excellent pour usage général. Très effi­
cace pour la peau gercée.

Prix Rég. 59c. Prix de Vente 39c

CREME
, EVANESCENTE
O (VANISHING)

Une crème évanescente 
non graisseuse qui pro­
tège et adoucit la peau.

Prix de Vente 39c

Crème Nettoyeusc(Cieansing)
Se liquifîe facilement à la température du 

corps et pénètre les pores.
Prix Rég. 59c. Prix de Vente 39c

Crème Emolliente (Cold Cream)
Une crème de qualité exceptionnelle. 

Prix Rég. 59c. Prix de Vento 39c

CREME TISSULAIRE
Une des plus importantes crèmes dans les

soins de beauté.
Prix Rég. 59c. Prix do Vente 39c

EAU DE COLOGNE
Parfumée. Agréable et rafraîchissante. 

Prix Rég. 90c. Prix de Vento £9c

PARFUM
Un mélange parfait odoriférant 

Très durable.
Prix Rég. 59c. Prix de Vente 39c

Nyal HUILE DE 
FOIE DE MORUE



i.^-nREPI 17 MARS 1944
LE COURRIER DE SAINT-HYACINTHE

NOÜV DF RCr'i«r®!«SK.ïssu-i&.’&ssejsrs,. SZtZ'TT,1"T*M°n""'"""*•*—-\ I ^ M 1^1 ,lv,v I t%|uliH‘ Ati^or Bowling, détient une in.>y.•mu* J,, m* ).olni - ,Unt slmwbrld8<-’. le tr#ln du Ca- l'un des centres les plus recherchés

's»» " 4 4 ' " |,i,r 1 lM,il"s * « IV-llll. l.es iViul|«>- ,1e lu innlson Wood- nadien National traverse Salnt-Sau- des umiiteurs de ski

LE^SPOR/rs [fi ||0yaj junjor

yiaina.se et Marieville dans perd 8-7 contre 
la ligne de base-bail Yamaska l'Ecole navale

Saint-Daniase, qui a déjà en- Lcl ll§U( (Jt Smitten donne la victoire ai

gagé six forts joueurs, re- • *ji . matelots dans la troisièn
mettra son terrain en bon pilllLS CJUlllCS période.—Les jeunes Mon
état. - La ligue compren- , ,, a r p
dra six équipés et ouvrira UC 1 n. I . I .

$a saison le 7 mai.

Dans la ligue 
Féminine de 

petites quilles

.............. moyenne de 1 -10 |k»Ihi
•ÎIM «i:ï par I point* A 0 i’é«iul- Los équins «h» |„ ,na|son Wood- nadien National traverse Salnt-Sau- des amateurs de ski.

' *MIiinmi. iviH'iuluiit «nu* lionne s«. «*otu in «seront «I«vs ve<lottes
•N iip*- Anger Bowling l*«*r»lult par de Saint llvaelnlhe. I.a première ----------------------------------------—---------------------------------------------------------------------

onnpte courre lYquipe Joute doutera A s tienne, et la 
‘ ' imrion. aeonnde, A 9 heures du. I/entrée

rée à leurs adversaires.

ydaPliaUM-e, 10» l spéciale)

I *l*npr«V la |H>sit ion des équipes 
«le lu ligue «le petites quilles de 
rAsstH*iation des fouetionnair«*.s «!«•

t'I-après la position «les it|iiitH">
<1<* ht !igu«* Féminine «le jM'tltes
quilles «|«* Sulnt-Hyncintlu* :

l'is
Sillon Mmlo • 4*
Magasin Fédéral 47
Bijouterie tSodtiout 45
Magasin Moderne 4 1
Lth'leit Bélanger 12
(lothum, in* 2 •J s

Magasin Fnited 22
(lothinn, no 3 K»

• • •

t-#Vs pun-haiiuK joutes auront lieu 
lundi s.tjj j««. sur |»*s uliêe*» «le la 

Aug«»r A 7 In
l*«*i 1«* \ BnuiilletK*

•L-A Tllél>erge «-outre 
lln-j'to Masku ; A P lu Mires, Gara- 

•'* eonfrt Alltel a Gau
I partie* «levant se Jouer 

I* *-ur la liste «ilTIételle. ont eu 
luu n-udi soir, 10. |,<*s séri«*s éll
tuiiiatolres s'ouvriront le 3 avili. 
I u soirée «le Du de saison s»» tien 
«lia le 22 du même mois.

>«Ma grandie

ci
étirés ::«». «;,. O • * »*
...... iia„.i ooiree recreative

qui rapporte $177

Ü
LY*qul|«e de hook«*y Koyul, de la . -, -

ligue Junior «In Forum. Montréal, l-«*s proehalin*» Joute* auront Heu 0|j IHcllC
la province, tlliale «le Saintdly.i a perdu par s A 7. dlmiinelie «1er- mercredi soir. 22. sur le* all«'*es «le v ^

m .Saint Pallias»* et Marieville au- eiiithe: nier, un stade imiuieipal, une Jou- b* wille Ailier. A . heures 30, Ma
équijn* «lan.s la ligue de l»ts le serrée eontre lYspili»* de l'Ecole gasln Moderne eontre Gotham, no

=r*»ut u”''
t«u Yamnnkn durant la pro- Santé 

,iiH* saiseu. A l'inatlgatlon de M. làvie «le laiterie 
jodolu, les entrepreneurs Voirie ,

V.rtifs» de Saint-Dainase volent Agronomes 

m préparatifs. I u deux a d«*- La \#,,lri«* et les 
uré hier à notre représentant ,m tournoi A J«nn*r. 
.. leur épiipe compte dejA Mil t'i-après !«• rap|

J\
I I

xléim* but après quelques minutes t’I-npiv- l«* rapisirt

lfjr,.. D'autres seront engage» ,je |a Société 
î; i quelques -«Miiaines. I)e plus. \iHIUK 

promut «mi rs «ait décidé de re- Alh*e c;irar«l 
buttn* le terrain en parfait état. q. Thllmuli 

qui né«*e.*»sitera des travaux *‘é- |< Brodeur 
-vaut à «|uel«|iie $d00. l.es lion- (;WI< Du four 
■rflcs de Marieville se fout plus Diminleaw 
ares, mais nul doute que les *i»«»r* Beaunoyer 

de l'endroit mijotent «les pro- 
qiil Mirprendront les anm- 

£i«-ur> Outr«- Salnt-Dnmnse et Ma- .. j. 
lieville. la H«ue Ymiuuka corn- HiMH.hl.r
. prendra : rainhain, tïranby. Chain- j, Beniiregaial 
'tly «*t Couaii-ville. La fiaison «lé w «îariépv 
i\jtera l«* 7 mal. las équipe- Joue*- v p,.i|jmd 
{1 Mit une parfit* ehatpie diinnnehe en j;.I(o4l n<>rdUas 

,i et juin. • i deux en juillet et Armimi, Kohl.rI 
V-lt. I.e pnSident «le la ligue est 

J. Marchant], de Clranhy.

ii.nnl,- .1.- SiL'tiillciliv- .1,. saint-II.VII- 'J" -• ''..nltv Miioisln iv.,,,,,'. '.'V,, sl'lii'" lV ' ".‘"'îl!,,'' ',!'//!'

"M,<) Kl.........«but., .‘■■n .« I.hoI.." .- «W*r. M-W'* ' s,.,-lr.é .............
!•-’ lv w.,„,l.. ,lo 5-3 h, favour des «<-loral nmtn- IUJouti-rh> <..hII,„uI. n.(i| ,|)l|is

Aurouornoa ont nmloU.ts, qui compteront leur si- cliam|il,iunal .le la Ils........ le pellti-,
“ «milles ,1... Jeune» .1.. Sallit ll.va 

cintlie Alfnsl Itmivier si* lait en 
év i*len«-e «mi «MireK'lst nuit h» total 
«l«- Us point-» A. Idler «M M Beau 
chemin m* diet in gin-rent également 
Martel l.nrivUM'e fut la visletli* «h* 
valiuMi*. u vin? I«* total <l«* :is7 
p«*liits. Ci-aprés h 
«lu toiirind :

S riionias d’Aquin, 15, D.N.C.

I^*s l»«'Miélh «»s «le la nolnV réi'rvn- 
live tenue nui nil, A Saint -Thomas 
d'Aquin, s'élèvent A $177.10. Les 
niellants de- |u 1 v s|kS'1iiu\ fuiiMit 
\lll«* < lalr«> !t«»ulny, Mme Dlorhui 
Desaiitels lteloeil. «M Mlh* Margin* 
rlh- ItieluM' M \| Maurhv Mi<*hon, 
V i< l«»r Div-inarai* et Jud«* l.usl 
gnan gaunèr«Mit l«-- prix .le prêtant- 
« «v M Ntip«»lé«»n J Udgneaiilf fut 
l luMiriMix gagnant «lu billet «h* $.Y 
I.es Datn«*s «h* Salut.‘ Anne, «uga 
nisat ri« «*s de la Holr«v, r«Mn«*releut 
t «Mit «*s les IMMSotlIies ipii eontrl 
huèreiil nu sins’ès.

u

lMillha rin.mlque :

01 iM 70 
03 11 tr.
7.‘1 sO 1«*7 

1JH 1(C» i:i5 
fis (17 77 
07 si 111

«pie. eimgi.-trant tr«»ls huts eonsé- 
«nitifs pour égaler. I/Kcolc navale 

i::U reprit l«*s devants, mais f-«*s adver 
1 p.i snit«'> égalèrent de iioiiveuti. Le 
•jdO Jeu se eontiiiua vivement. Après 
;m;s pl»i'i«Mirs essais lnfruetlieux, les 
^*17 matelot-, s'nssuivrent la victoire. 
*J07 «luuml Smitten logea la rondelle 

«InIM- le tllet «le Harvey. l.«*s vlsl-

«u
7/

S3 
7« »

71
70
Ü‘J 70 
00 102 73
72 MO 00 

112 14S 133

•N-

212 
2o | 
211 
277 
303

:-o-

^Le championnat de

la ligue C.D.J. à 

1 équipe S.-Pierre

*150 577 521 1551 
équipes divisent !«•** 
les points.

f.«»s deux 
honneurs «-t 
KCOI.r:
Margot IhnielnM* 01 12 s
K. Beauregard 72 Ml 51
C. Dura idea il 00 102 SO
A. IVIla tld 7S N5 N»
\V. Hariépy 00 70 72
J.-H. Bordims 01 12» 73

300 
207 
2*7 
213
211

évlt«*r la défaite, mai- h* gar«Meu 
Jaekson fini hou jus«prA lu tin. Ci- 
nprès le rapport détaillé «h» la par­
ti** :

Koyul: but, Harvey; *léfens**s,
D. llurvey. Cutis, Hamel, T«*lkln 
tien ; avants. Phinelu», Dniimdly, 
DmI.1, I’.«-I a ng«r, Burnett, Denis, 
Kowe, Poitrns.

I.«-ol«* naval»* but. Ja.ksou; «lé- 
f«,lis«*s, Kavainnigli, Linton; avants. 
Cage, Parks, lhs.*kcr, Crowley, 
Smltt«n. Mara. Canei, Sbeppar«l. 
Campl*«‘H, Fortin.

LVqiiljN* J.-I. Saint-Pierre a rom- SANTE 

j- rté h* championnat de la ligue Dr Fortin 
Ile petites «itillles Coniniercinle des 

j-mes. «h» cette ville, en trlom-

53o (150 HO 1055

F. Tnreol 
\é. C|iolnl«'r«*

•haut »1«* lVipii|M* Donahue CorjKv- ^ jj,belle 

ration of Cuna«la, dans la filiale de J. Egan 

m «le 7> lundi dernier, sur les allées 

* la Société Philharmonique. Mur- 
•! ISniiidieml» fut l’étoile «le» trojs 

En/ihjoeiirN. enregistrant le total 
Br 54S fvolnu en 4 partie*. J.-P. 
ft rousseau >..» mit en évidence i»our L,,n-t'trVl* 

vaincus, avec lé total «le 531. 

fi-npnVi le rapport détaillé du 

urnoi:

73 01 
00 71 

130 70 
05 104

SI
71
87
02

1ère période
1 Bu\.il: Huruett ( Dctilp-HnmcD
2 l.'c. navale: Smitten (Sheppard) 

-ss 3 Le. navale: Sheppard (Mara)
1 Ec. navale: Smitten (Hrowl«*y- 
Maru )

Piiiiitions; Todd, Llnton.

r«*veiit«*s J*»tit«*s :
MAGASIN MODERN 1 »

M. l’reiilère *1 114 79 274
B. St-Aniund 133 02 125 350
G. Boudreau w mm« • 1MI KHI 273
S. l'avelte 88 7* 101 267
R. Hébert 98 102 65 265

477 476 176 1429
MAGASIN FEDK BAL
('. Ilébet t 91 117 loi 1
('. Gervals 111 56 87 25 1
L. Vandal ÎH* 124 12* 342
M. F. 1 Mlpoiit *1 69 K»5 255
V. Hottlay 1 KHI 105 86 297

479 4 11 507 1 157
MAGASIN l'NTTED
C. Gosselin 86 76 K«l 266
M. Aisenanlt 82 74 KH» 262
1. ‘ »tielb*l!«* 69 K n » 6* 237
('. LisKle 93 80 85 25*
A. Leelep* 107 96 80 2*3

137 126 113 i;km;
SALf»N MA DO
V. lloilb* 123 85 82 21 H»
G. B*»blda 111 97 127 338
J. rhttuvett(» 11 1 loi .*1» 304
li. Héron n 71 71 «;.; •211
(i. (’hauvette *6 89 117 • N |* »

Connue même 

en Allemagne

i
■1, i

i.» —

w*\
m

ftiioÿi'ACHETEZ DES

B \« »l I. MAI DET 
(i La rivière 
M BeauehiMilili 
A Bll«*r 
A. B«>hllhir«l 
A. lloiivi«*r

120 SO ÎHl 
Ml I lo 123 
SO 130 1S1 

no loi io<; 
137 170 135 I Is

Cl S Si >X a 
F. Ciismm 

Ménard 
Larivlêr«»

1 l<Mll«*
Fr«»nlèr«»

K 
M 
« •
<;

Deux équipes d’as

Bien «l«*.s pcrsiutncH connaissent la 
rapport «létalllé ^*nre Centrale du Canadien Natio­

nal à Montréal; elle est même con­
nue des prisonniers de guerre en 

. Allemagne. Dans une lettre tidrcs 
^ ‘ <éc récemment A M. E.-C. Elliott, 
,M| ancien agent général du service des 

v«»yageur» du C.madien National, le 
"lieutenant Daniel Doheny, prison- 

ni«*r tie guerre «mi Allcmagiu*. dit 
I-i» nouvelle gare du Canadien Na­

tional a Montréal doit être épatan­
te J’espère pouvoir la visiter bien­
tôt."

• I • «I
3*7 l.e litMitenant Doheny a été fait 
32s prisonnier loi» du raid sur Dieppe. 
35s u «*>,t bien connu de milliers de Ca­

nadiens cpii emprutent chaque an- 
.«7.5 (loi 003 17*3 !)«•«• le Héseau National pour se ren 

-o-:- dre à Mont Joli et, de là. à Métis,
pour y passer leurs vacances d’été.

-----—----- :-o ;— ——

H EK VICE SELECTIF

33T.

003 045 041 issu 
CFSSt >\

IIP 03 123 
125 HMt 141 
11* 1(13 km;
IM 115 122 

1120 13(» lo*

Un

110 103 131 
02 02 80

245 
23* 
200 •r* 

21M 
350 0 
204 7

511 113 181 143 
LUCIEN BELANCEU

35 samedi soir, 18

nouveau 

village

• « •

002 540 542 10S4 s 
La Santé gagne le* honneurs «m

tlUte* fl h* r«**te «b* la Joute), 
Campbell, lYlkituicn (5 inimités), 

Raoul I«ultelle, «b* l'équipe Santé, f-Int«*n (5 minutes).
eiK*«»r«* la plus forte , 3«* i»érl«Hje

moyenne chez les h«»miiKr-. de nié 0 Ec. navale: Smitten 
me «pie Mlle Margot Boucher, elu*z 10 Royal: Hamel

2e pérbsle Mme HIIh»m«»
Ec. navale: Smitten (Mara- Ln*»lt*r
Crowley) V. Bi«’ii<le.iu
Royal: Burnett (Teiklnueu) M.-P. Messier
Ec. navale: Sheppard (Camp- A. (iimillb* 
b«»ll )
Royal: l'oit ras

Punitions: Llnton, Kowe (5 ml- C(»TI1.\M. no 2
J.-D. Houle 
L. ]i«*rnier 
C. Arehambniilr

92 85 145 322
91 *7 97 275
73 03 111 •217
OS 00 M 200

D«*iin i‘(|uip<*s d’as «lu Windsor 
Bowling, de Montréal, l’une eom 
|m»s*s* d’hoiniiies «»t l'autre «le fem

Lisbourg es! un j«»li village des 
!..Huent ides situe le long de la li­
gne du Canadien National, connu

102 110 117 321» |,^ allé

D. Chh-oiiH* 
J. C«»rd(*au

é«*s «!«• lu So«*lété l'hllhiirino linat”. Son nom a été formé des 
ê” ” r _ < nique, un tournoi «l«* p«qlt«*» «pilUe* trois première» lettres do "Le» tn-

»2»* 4»».» •*•»! 1.1*2  ........leux équipe» de la nialNon dustrie» Scolaires", une industrie do
WuiHlhoiiMc, de Saint llyaelnlho. l'endroit, auxquelles a été ajouté 
L'équl|h* uifiN.’iilIne «b* .Moiiln'nl le mot "bourg". Une école indus- 

237 conipfern parmi «es Joueur» le fa- trieüc établie récemment A cet en- 
2»H im'iix ('«•rinler. «pii enregistre linbl- droit remplace maintenant l'orphe- 
2»k« tu«*lleiii«‘iit de liantes partit*». La linat. A 02 milles de Montréal, Lia- 
•Hn « liamploniie de la Métropole, Mlle bourg est situé dans une région très

S7 HS 
51 101 

Km» OS 
î»2 00 
02 122

73
85
00
83
1M1

NATIONAL

Si vous ave/ <l«*s employés 
ilu sexe moseiiliu —

Sont-Ils en règle au point de vue de la mobilisation?
I.n «crin «I mtr Orilomunicr rrndm* mmi» l'riMpirr dr«* l«'iiim!« 

du S«t>i«t héb-rtif niilioiinl (iiHiliiliniiti«m)i
1. I«»ul piitrou «|ni a A »«»u Hcrdn- (le* employét* iiUKu'uliiia doit

« tuiniiM r Iriir». do« iiiiirnl-rl faire rnmiiillre eeiiiqni n'mtronl 
P»»" **'I• • Ké «K’h ni I«-h|hI ioitM i tldi«| un ti | • |«i ’iIm mhiI ru n^glr w%er 
lr Smlpiï iiiilioïKil (m«d»iliiailion),

2. ( «*| rxiiinrn doit louii fié eoniplélf «in plum lurd le Irr iimi PMI.
3* l'Ail I.OH'.l 11 ou “’I* N I BON" ( «tmpM iid li'H riiiphumm ou 

Ii-h palimiM ilnilM I iii«liihlrir rl le «'oiiiincrrc, iiiiixi que lr*. 
etploilaailn «lr ferim-n.

4. " I-, M A SCI LIN "dénigur loui homme A votre nervier,
) eompriH (« lui qui r*t dr »«»!««• parenté»

5. t u livret intitulé "El1 IDE DU l'A I KON" a été envoyé A tou* 
I«*h pa l ron** dan» Fiiultmlrle et le romiiierce. Une eartr-répoiiNe 
a été mlrennée aux « vpbiilanI» «l«- leriiu*»,

6. Si \ o 11 h ave/. A *««» re »er% 1er un eiiiplo>é miiMeiilin, et n'mrr. pim 
été averti du rele\é parli%iel ou eurte |Hi««talr, ç«»iitmunlquer. 
avee le pliiM prnelie b»ireau de Pliiernient et «lu Servie» »élretlf 
rt «li'itiandey. e«* li%rel.

7. lout einplovenr de pemoiuie» du nnn inanruliii eat oldigé dr 
faire ert rvaiiu ii, dont ht re«|N>ii»aliilité lui iiti'ombr.

8. lien peine»»ont prévue» pour lu négllgrnre À rITret uer ce rrlrvf, 
rt pour le-* employé» maneiilin* qui négUgetit «lr e«N»|d-rrr eu 
i-vliibant b'** dominent» requi».

RCOLEMENfS RU SERVICE SCLECTIF NATIONAL [MOBILISATION)

MINISTERE OU TRAVAIL
ffUMPHREY MITCHELL,

Mtnii/tt Ju !• at ail.
A. MacNAMARA,

Dlrttltui i lu Srnitt ilh./if mllamAj. 

_____ » • 44-wr

les dames.
-o-:

M- SW.VT l-IKHHB

A Théroux 
B M Ilot te 
F Gla.lu 
t Hérard 
Bcauchetniii

Saint-Hilaire
400KM 117 133 1(»0 ,,n, n .

m m S S S contre Golllam au
Kl 114 123 135 40.3 . 1 1* 1

i/» 145155121 54s stade dimanche

11 Royal : Hamel
12 Royal: Donnelly (Todd)
13 Ec. liavulc: Becker (Smitten)
14 Royal: Todd (Burnett)
15 Ec. navale: Smitten (Shep­

pard »
Punitions: Mura (5 minutes et

K* reste de la joute), Harvey (5 
inimités et le reste de la Joute), 
Llnton.

422 401» 433 1324 
BIJOUTERIE OODBOUT

:-o-
>NAiin:

B B or 

Seeley 
Gauthier 

rousseau 
Chabot

121 95 115 121
121 114 141» 97 
*1 190 102 80 

MO 130 130 110 
133 114 KM) 80

Dans la classe
028 597 0,37 538 2300 f,, , . . . . a . .

Léquipe de hockey de Saint-
Hilain*-siir-ltielielieu jouera diman­
che prochalu, au stade municipal.

452 avec l'équipe de la (îotham Silk
4SI Hosiery, de Saint-Hyacinthe. La Â ln licrilf^ rjp

3*0 partie délmtera A 2 heures 30 «b* **
531 l'après-midi. L’éqnijH* de Saint
450 Hilaire se compose de

-—--------------------- r- vtslettes, et elle sera en menure de
•••M» 5(J8 500 512 2300 livrer uni» dun* lut K* A la (îotlinm.

J. Mor lu 
J. Fil bot te 
E. Boisvert 
M.-.L Cliicolne 
II. Barré

(IOTHAM, no 3 
(ï. Plon
B. A. DesJardins 
L. Cordeau 
Morte 
Morte

74 70 7(> 220
KM» 103 77 2*1» 
101 120 03 31I 

77 *<» 111 208
10* 95 97 31 mi

409 474 448 1391

34.3 
253 
272 
195 
195

148 113 82 
90 74 80 
87 85 KM» 
05 05 05 
05 05 (F»

404 402 392 125*

L* Saint- , .i.

pMistcurs petites quilles
il,» I T

-o-:

La ligue de 
petites quilles

b.-

LES PRODUCTEURS_,e trnnnt en 
relations suivies avec 1rs 
tourers dr matières pre­
mières, 1rs fournisseurs 
dr pières, et le» autori­
tés fEouvememrntulrs rt 
utilitaires.
LES TROUPES ARMÉES — s'occu­
pant de l'entrainmir nr» 
de Papprovisionneinrnt, 
du iitouvemenl des sol- 
«lat-, «le** <q>,'r,ition> mit • 
terre, dans l’uir et sur tuer.

LES HAUTS FONCTIONNAIRES—
sc renseignant sur rlia«|ur phase de 
notre production et de notre pro­
gramme militaire — en 
relations avec I»*» gou­
vernements étrangers —
avec les organismes de ^ 
guerre nationaux et internationaux.

VOUS — comptant sur votre 
plume comme moyen 
rapide et essentiel «lr 
communication soit au 
travail soit à lu maison.

W ■ . ..f l [CLLcS les lignes téléphoniques 
n«* peuvent suffire à acheminer cet énorme volume 

rumtminiralions en temp? «le gurrre que si 
,,OIJ* UHonft des facilités actuelles avec parcimonie,
•t m nov conversation.» sont brèves tt ui. point.

’* di-ett«. des matériaux entrave r.inuiiagcmcnt 
Lu ilites stipplcincnlaires; la collaboration doit 

n n,ldarer la construction si nou* voulons uccélé- 
r*r *’,aLlissenient «les conimunirations essentielles.

Ul-nprès la p««slti«m «b*s é<|tti|K*H 
«h* In ligue «b* iK*tltes qullh*» (h* lit 
Socb'qé Phllltarinoulque, olnxsc A: ~ # •

ly Commerciale
Lucien Bélanger 50

Frère» 42
(3-nprè» In position des équités 

•jjl de In ligue de lotîtes quille» font 
, 9 • merebile. «le Saint-Hyacinthe:

PtsLes prochain** Joute» auront lieu 
dliiiaticlie, 19, sur le* ulléee de la ^UKor Howling 

Société Philharmonique. A 1 heure

Huilnmine
( iotham 
Wood bouse

ThéAtre Ma ska 
Hôtel Ottawa 
J.-A. Tltéberge 
(iarnge Charron 
Auger A (înueher

3(» de raprès-nildl, Gotham contre 
Lucien Bélanger; A 3 heures, Wood- 
hottse contre Guilmalne Frères.

Ci »|»r.V le rm.ix.rt <l«alll« dea * «ronlllctte

parties de dimanche dernier:
WOODHOUSB ------------------------------

14(1 130 130 400 
98 153 138 383 
98 93 111 802

152 228 132 512 
93 124 115 332

05 
05 
01 
5< » 
4( 
»'
37

L. Aubry
R. Tltéberge
S. Payette 
A. I»rd
IL Desntarals

PHARMACIE 
DE SERVICE

3g,
' ,o

• w*

tclc-

587 728 020 
LUCIEN BELANGER

1941

A. St-Amant 145 101 109 365
A. Robillard 114 82 165 391
L. Morrow 152 85 125 362
IL Barré 102 157 152 411
H. Richer 151 106 145 462

GOTHAM
694 591 696 1981

N. Nault 09 122 117 338
A. St-Amant 148 101 166 415
L. Morin 157 127 123 407
A. Morin 90 120 117 327

GLTLMAIXE
494 470 623 

FRERES
1487

O. Rousseau 97 135 110 342
A. Lussier 100 149 141 890
I'. Gazaille 105 151 149 406
K. Rlendeau 90 166 126 382

302 001 526 1519

Achetez à votre

PHARMACIE NYAL
la plus rapprochée

I* pharmacien Nyal cat le repré­
sentant exclusif pour les médica­
ments docneatXpMa et le» produit/ 
Tfyàl — fabriqué» par The N>*»1 
Company, Windsor, Ontario. Vous 
limerez à acheter A une pharma­
cie Nyal—et lorsque voua achetez 
dee produite Nyal vous bénéficier, 
de la qualité et de l'économie 
NyaL

v\iiÛi-Uil/.
a. A
, V'jr RtMêlçntt-vous

sur 11 CAPSULES X#-#
rVita-Vimmultiple NyolV-'
la formule vitaminique raodernt V-4 

la plus convenable pour ia plu 
part des jrena; aussi sur 
le CRB0PII06. retnède 
favori contro la toxix et 
les rhumes depuis 5Q ans.

r»n»T:

1^1
'IJ£h eêwiee. <£w»s#féfaéuÜ4 out meû

Ci-après la liste «le» Joueur» qui 
conservent les plu» forte» moyen­
nes: Henri Barré, 137.40 point»,
A. lx»rd, 137.48, Henri Richer, 137.0, 
L. Aubry. 134.40, G. Sa Int-Arnaud, 
133.37, Arsène Salnt-Àmand, 133.27,
B. Rlendeau, 129.36, L. Morin, 
129.4, A. Morin, 128J56, P, Gazaille, 
128.41.

» 4^.-1» I'

The Sherwin-Williams Co.
of Canada. Limited

Nous sommes heureux d'annoncer à notre clientele que nous 
réouvrirons le 17 mars un autre magasin au numéro 1785, rue 
Des Cascades, avec un assortiment complet d; peinture, tapisserie 
et articles de peintre.

Nous avons de plus un beau choix de pinceaux d'artiste.
Consultez-nous pour vos travaux en peinture et nous vous 

enverrons sur votre demande notre fameux “Style Guide’ illustré 
de 72 photographies donnant des idées pour votre ménage du 
printemps.

Nous profitons de l’occasion pour vous remercier très sin­
cèrement de la précieuse collaboration que vous nous avez accor­
dée dans le passé et espérons de nouveau avoir l'honneur de
vous servir.

Votre tout dévoué,

SrU /aeij'/rjo, yews//

n
COVER

THE
EARTH

The Sherwin-Williams Co.
of Canada, Limited

1785, Des Cascades Tél. 1134 St-Hyacinthe
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LE COURRIER DE SAINT-HYACINTHE vendredi l- Mars

ETAT-CIVIL Ventes immobilières

CATHEDRALE 

Baptêmes:

Mars, 9.— J.-Claude- 
Gilles, fils de Rodrigue 
et de Jeannette Bourre 
mar. Orner Bourrer et Georgi 
ne Bourret.

Mars, 9. — M.-Rolande 
Françoise-Jocelyne, fille de Ro­
land Benoît et de Rose-Yvon 
ne Ravenelle. Par. et mar 
Athanase Courchesne et Rose 
dc-Lima Benoît.

Lisière <!»• terrnin appartenant A 
.loHiiphnt Guriépy, S.-Donls, vendue 
à prov. de Québec pour la somme
•h* $511.21.

Record détenu 
par le Canada

Un nouveau record d’envolée 
sans arrêt de Grande Bretagne à

VIENT de PARAITRE iu’II «*t ni Inopportun, ni inu- r\ • ,•
rappoler A l’heure actuelle. UGS COnSlgnatlOnS

POETES CATHOLIQUES DE LA 
FRANCE CONTEMPORAINE.
par Guy Sylvestre.
Dans la magnifique floraison de 

la poésie française contemporaine

SI'S .
till* «b

l u volume de 17fi pages publié 
pur Les Editions Variétés. Prix: 
s i « to. par la |H»ste, |1.10. Eu vente 
dans toutes les bonnes librairies et 
tm\ Editions Variétés, 1410, rue 
Stanley, Montréal.

inusitées
La guerre est en quelque sorte à 

l’origine de l’arrivée, à lu Gare 
Centrale du Canadien National, à

caster exploité par Air-Canada CIEL, les présente aujour’hui au
Lisière de terrain appartenant pour ,e comptc de l’Etat, a parcou- public dans POETES CATHOLI-

A Edgar llmird, Saint-Denis, veil- ru lçs 3140 mines qui séparent l’aé- QUES DE LA FRANCE CONTEM-
due A Provide Qiiebee. pour a roport ^e l’Ecosse de celui de Mon- PORAINE.

d,‘ t réo 1 en 12 heures et 59 minutes. Ceux qui ont déjà lu SITUA-
battant ainsi de 17 minutes le re- TION DE LA POESIE CANADIEN- 
cord établi la semaine précédente ne et ANTHOLOGIE DE LA POE- 
par le capitaine A. Rankln, pilote SIE CANADIENNE, trouveront ici

lots vacants 
Kug. Benoit,

l
Sucs*.
Touslgiiatit pour la somme d»

appartenant A 
vendus A Kug.

<1.-00.
Lisière de terrain apparte­

nant A Stanislas Benoît, Sainte- 
Madeleine, vendue A Prov. de 

Mars, 9.— J.-Yvan-Gabriel, Qu«**I>e«.* j>our la somme de $22.00.
fils de Roland Cloutier et de

attaché à la même Compagnie.
L’avion avait à son bord, quatre 

passagers officiels, 3611 livres de 
courrier et 425 livres de marchan­
dises.

Fleur-Ange St-Jean. Far. 
mar. Wilfrid Cloutier et Ber 
nadette I.oranger.

Mars. 14.— Marie-Cécile 
Clarisse, fille de Esdras Des:<> 
ches et de Cécile La ramée. Far

4

et mar. Arthur Desroches et 
Marie Pelletier.

Sépultures:

Mars. 10.— Eugénie Massé, 
épouse d’Alphonse Laliberté, 
décédé à l’âge de 57 ans et 10 
mois.

Mars, 15.— Alexandre Bar­
ré, fils de Charles Barré et de 
Louise Morier, décédé a l’âge 
de 80 ans.

TVrrc appartenant A Douât 
Vandal. Saint-Charles, vendue à 
Itlrhaid Désautel*. pour la somme 
(le $ 1 .«mm».

Lettre de Québec...
(suite de la 3e nacre)

I..i prier»* A Notre Dame a Joué 
un r<*h* dtVixif dans la vie <1«» Pé­
guy Elle »*>t située i>OUr ainsi dire 
a h plus profond de son être, et 

Influence capitale sur 
du grand écrivain, 

motion et à la ferveur qui animent elh* u'afTleure «pi’assez rarement 
ces pages. Que ce soit en compagnie «fans -.»n oeuvre, sauf dans deux 
du pauvre Verlaine, le précurseur; longs passages «I«*s mystères, et 
de Claudel, le poète Intégral: de dans la tapisserie de Notre Dame, 
Péguy, le poète français du siècle; «pii m* trouve ici presque en entier

les mêmes idées, le même goûL la 
même sincérité et le même enthou­
siasme. Ils ne pourront s’empêcher malgré sou 
de communier spontanément à l’é- l'orientation

jours. Ce livre fait suite aux ou- line arrivés de Chigago à bord d’un 
vrages «b* Péguy «léJA publiés aux wagon à messageries attaché à un 
Editions Variétés, dans Ip même rapide du Canadien National, ont 
•<>!!«*< ti«m : Prirrt’M, Iai France. été dirigés de la métropole cana-
F'H.*" *, souvenirs. dienne vers un chantier situé à

Houlton, Maine, où ils aideront à 
transporter des commandes de 
guerre urgentes.

Les oeuvres d’art sont des pein­
tures hollandaises expédiées de Dé­
troit. Mich., pour être exposées à la 
Galerie des Arts à Montréal. L’ar­
gent recueilli au cours de cette ex­
position servira à secourir les en­
fants des pays occupés. Quelques- 
uns de ces tableaux faisaient partie

de Viélé Griffin, le poète de la joie: hui ajout mit même la cinquième doeu%rc cmo>cs dc H°I-

Terriiin appiirteimnt A Os­
wald Meunier, Sa lut -Charlw, ven­
du à .1 A Lit pointe, pour In som­
me de $7.<mmi.

de Ghéon, dont le métier est ordon- prière «lans la 
né à la pureté, non à l’effet; de très qui était 
Raissa Marita in. en communion

cathédrale «le Char- 
m*tée inédite).

seraient certainement de tomber
dans ce piège. Si des fonctionnaires constante avec la Beauté universel* 
repris en 1940 ont commis des abus le; de Marie Noël, la plus grandes 

Imnuuble appartenant A Ed. qui étaient connus alors, il est évi- poétesses française de tous les 
Bernier, 21e rue. Morison, vendu dent que le gouvernement est tu temps. Guy Sylvestre vous fera sû-
i Henri Bernier, jiotir la somme faute et si l’enquête était conduite rement pénétrer dans le sanctuaire

«le $10,(XK). de façon à empêcher la preuve de la vraie Poésie.
Lisière «le terrain appartenu ut entière, il faudrait être bien naïf LTntroduction nous avertit que

A Kvn H Pion, Saint-Hyacinthe- pour se prêter à ce simulacre d’In- ce petit livre a pour but de faire
le-t'mifesseur, vendue & Prov. «le vestigntion. Si

Péguy, qu’on 1«* veuille ou n«>n. 
« 't nu auteur mystique. Son oeil- 
vit aboutit A <•«* sommet. Et on en 
trouvera dans ce petit livre, beau- 
• ■••up plu* «l«* pages mysti<|ucs «pie 
«fm:* quelques-uns <I«** précédents. 
M iis sont-<*ll«*s dé|«lacées dans une 

« ««iieetion eatholi«jue? Et comment
une pomme était lire1 davantage, mieux connaître et ' ' 1V 1,1 Sîli,,,° ' b*rg«* autre-

à l’exposition mondiale de 
New York. La guerre ayant éclaté, 
ils furent gardés aux Etats-Unis 
pour éviter q’ils ne tombent entre 
les mains des Boches.

Lettre d’Ottawa .
(Suite de la 3e page)

$1,24H. pourrie il y a cinq ans. il n’est pas mieux aimer quelques grands poè-
est meilleure tes de la France contemporaine. Il

«nièbrr pour la gomme «b
Immeuble appartenant A Ho- à présumer qu’elle 

lvi Si-Amant, Snint-Hyacinthe-le- aujourd'hui. 
Confesseur, vendu à Louise-Emma # (
I it'Mer, pour la somme de $1,900.

Ferme appartenant A Georges 
Viens, Saint - Hyacinthe-k-Confe*- 
Miir, vendue A Edward .1. Warner 
pour la somme «le $ê.(MK).

Lisière •!«* terrain appartenant 
A Wilfrid Plant»*, Saint Hyindiulie-

nn*nî qu'eu mystique?
I n volume «le 04 jMiges dans la 

• *1 h 'tion Catholique publié par

l« ( 'onfexseur, vendue à Prov. «le 
Mars. 15.— Euclidc St-Gcr- <%n lébiH*. pour la somme de $52.25.

main, epoux d’Yvonne Leclerc,
décédé à l’âge de 59 ans et 8 
mois.

PAR. NOTRE-DAME 

Sépultures:

Mars, 9.— Onésiphorc Le 
mieux, époux d'Aurore Jacob, 
décédé à l’âge de 62 ans et 10 
mois.

Mars. 10.—Frère Raymond 
Marie Larose, dominicain, fils 
de Pierre Larose et de Lu min a 
Larose, décédé à l’âge de 27 
ans et 6 mois.

Baptêmes:

Mars, 12.— Joseph-Jean 
Yves, fils de Mério D’Anjou et 
de Marie-Ange Dupont. Par. 
et mar. Jean Géré et Madeleine 
D’Anjou.

Mars. 12. — Marie-Jean­
nette-Suzanne, fille de Clair 
mont Plouffc et de I.ina Lavi 
gnc. Par. et mar. Michel l.avi* 
gne et Blanche-Alice Malo.

Mars, 12.— J.-Lionel-Al­
fred-Marcel, fils de Alfred 
Landry et de Irène Bergeron. 
Par. et mar. Eusèbc Després et 
Louisa Després.

Mars, 14.— Marie-Diana 
Lise, fille d’Armand Paul et 
de Florianna Plante. Par. et 
mar. Félix Paul et Diana Plas- 
se.

On se chicane dans l’entourage 
du premier ministre, pour la pos­
session des portefeuilles. Des pres­
sions ont été exercées en haut lieu 
pour que M. Henri Renault devien­
ne titulaire du Ministère de la Voi­
rie. On sait qu’il est le beau-frère 
de l’hon. Louis St-Laurent, ministre 
de la Justice M. Perrault Gasgrain 
convoite aussi ce poste. Mais 
députés de Montréal protestent ; 
jusqu’ici, ils avaient la part con­
grue ; M. Bouchard n’était pas de

---------:h>-

Imnicuble appiirt«*iiant A (Mi­
na Guertiii, Lu Présentation, vendu 
à Napoléon Bu zi net, pour la som­
me «le $2,225.

Terrain appartenant A Ovila 
(’hoquet(«*, Sainte-Madeleine, vendu métropole, mais au moins il était 
à Prov. «I«* Québec, pour la somme dc ^a région. Si on attribue au dis- 
«b* $2o9.(k>. trict dc Québec cet important ml-

Immcuble appartenant A Léo- n^s^rc* P°u d influence qui res- 
I»• »l• I Pérusse. Par. Notre-Dume, ^ a députation montréalaise dis-
vemlii A Paul-Marcel Beuuregard, Pûfoltra totalement, 
pour la Homme de $2,100.

Terrain appartenant A René

atteint pleinement son but. L’auteur 
nous dit ensuite, avec beaucoup de 
talent et de profondeur, ce qu’il 
pense de la poésie. “Le poète est le foutes les Imüuios librairies et aux 
proférateur de l’existant." "La poé- Edifions Variétés, 1410, rue Stun- 
sie est quelque chose de profondé- b*y. Montrai, 
ment humain et non pas un exer 
cice de versification.” A m sortie 
de ces pages liminaires, nous som­
mes prêts à entreprendre le pèle­
rinage poétique auquel nous som­
mes conviés.

Poètes catholiques de la France 
contemporaine, volume de 119 pa­
ges — Prix $1.00 — En vente dans 
toutes les bonnes librairies et aux 
Editions FIDES. 3425, rue Saint- 
Denis, Montréal.

maine des probabilités que le parti 
libéral doive subir line défaite par­
tielle ou même complète en Sas­
katchewan il deviendra passable-

Promotion à un 

pilote d’Air-Canada

LA FORTUNE DE LA FRANCE.

1, capitaine M B. Barclay 1 un falre à Ottawa une petite visite ..ad 
.nc.llcurs pilotes des Lignes sed{;.. auprès de son chcf M

aeriennes Trans-Canada a été nom- En chambre, la session se pour- 
me récemment surintendant de suit assez normaIement Lo
1 exploitation du service aérien cbain item

King.
session se .

pro-
au programme session-

Jamais Montréal n’a été traité si 
pauvrement. Pourtant, la métropo-

par Jacques Bainville, de l’Aca- T! :msatlantiquc de 1 Etat canadien. nei sera le discours du budget que 
demie Française. : en E^ossa’ ^. Barclay entra le minjstre des Finances trouvera
1 n trU 1er» inn nneen nnr lino oricn SOIViCC de 1 OViatiOn Cn 1937 et nrr»K?»Klamnn« n J „_A__,_La civilisaion passe par une crise 

sans précédent dans l’Histoire.
L:u»g« lier «*l al, St-Jude, vendu A est non seuiement ia pius imp0r- Cette crise a germé et s’est pré-
Llouyl Blmiln et al, iK)ur lu somme ^,inte au point de vue de la popu- P«rée pendant ce qu’on a appelé do $175. - ' . - --

-o-:

probablement à propos de présenter 
Pionniers du service avant le prochain emprunt de la

, nens transaünntique exploité par victoire Comme n est ^
An- Canada pour le compte de bablç que ron obère ,fc platcnu des
1 Etat canadien. Ce service assure impôts_ on trouvera de bonne

fait l’un des

M. Arthur Gemme 
meurt à 68 ans, 
à L’Ange-Gardien

lation, mais aussi par les influences “ le drame de l’Europe après 1918*. . ....^—, ---- - MWiIIlw FV/.
qui s’y exercent. Ceux qui n’ont Jacques Bainville consacre ce li- '' ,,,nsf.G,t du courner militaire, litique de mettre en bonne humeur
pas su prendre mieux ses intérêts que viennent de publier Les c 1‘ malene* essenllcl a 1 effort de les acheteurs éventuels d'obliga-
sont épouvantés, h la veille de l’é- Editions Variétés à la notion de la ot PassaKers officiels. ^j0ns ^e ja victoire.

civilisation. On y trouvera peu de *%u cours ce ses env°lees outre­mer. Mais avant d'en arriver là. M.lection, des rédactions de leurs civilisation. On y trouvera peu de . .......  ......... ............ itl
électeurs; si on portait ce dernier motifs de s’émerveiller au geme ,1wr: h‘ capitaine Barclay a brisé Karl K. Hamuth provoquera un dé­
coup à leur prestige, plusieurs humain. Est-il, en effet, une épo- Plusieurs records dont le plus im- baj passablement animé en Cham-
n’oseront même pas apparaître en ciue qui. mieux que la nôtre, ait P'»1 tant, établi en janvier cette an- bre au sujet de penqu^te Sllr Je
public. laissé paraître la redoutable fragi- ";e' ** étf la t.ra^rsée, Mnns arrêt dépenses de guerre. Au comité par-

lité des constructions les plus auda- dc ^°"tréal a la Grande Bretagne lementaire le président Cleaver
La situation, on le voit, n'est pas cieuses et des réalisations techni- < n Heures et 14 minutes.

‘f * ’ ’................. rosc pour le régime. Les séances du ques les plus Impressionnantes?
M. Arthur (femme «*st décédé soir n’ont pas encore commencé; on Dans ce siècle où chacun parait sa- 

ers Jiuirs dcrnlera A \ Ange-Gar- dirait qu’il n’y a rien qui presse crifier au culte du progrès, la pré- 
• l ru .le Humilie, A 1 Age de (LS ans. que je gouvernement est satisfait carité de ce dernier se fait plus sen-

«pi«» quelque» "d'étirer le temps'’ On n’a nas on. sible.

:-o-

II ne malade
Vaste réseau 
aérien

(libéral) s’est formellement opposé 
à cette enquête soit ouverte.

La raison de son attitude M. King 
l’a clairement exposée, quand à la 
séance du 22 février, il a dit 
Chambre :—

en

Le
“Les enquêtes entreprises par des 

comités du gouvernement captent

(ShIvIiih), «le Holyoke, Musa.,
Lionel Viens. (Jeannette), de 
Alphonse dc Granby. Les funé- lm programme 
rallies eurent lieu lundi. La levée expéditif: il va 
du corps fut faite par M. l'abbé I). vécu.
Lavoie, vicaire do la paroisse, le 
service funèbre chanté par M. 
l’abbé (i. Phaneuf, curé, assisté 
de MM. les abbés Koné Lajeuness»*. 
vicaire A Furnlinm, et Lavoie, 
comme diacre et sous-dlaore.

;s avions d’Air-Canada parcou- à n’en plus finir l’attention publi­
ant actuellement, d après un ho- que... Lancez à partir de mainte-<** l'on va; A travers ses querelles, le pline, de patience et un système po- rairc fixe, 4.903 milles. Le Réseau nant un^ério EIa#0 ma,nte* 

t T"«nJÏJZ MT d;id^r S* diKne ”eS tradili0ns fra- Æ^^a„crpagnie s’étend de pubîiq^enî^et
précis, pratique, Çaises. 

finir comme il a I,a Fortune de
fortune

---------- dentes
ment de ce que trop de gens ne 
l’ont pas comprises ou l’ont jugée •

---------- à la mesure de leurs préjugés ou ^
\i.„« t . y , » , dc leur ignorance. Voilà pourquoi l

T'1!"1 (Jolln) Tl,rc,1,t,‘ le livre de Bainville. qui met en lu- .
m , , l,‘s mière les composantes de cette ri-

"n .tun(î ^n!‘. <1,‘ chesse, est un bienfait Puisse cet

St-Jean. Terre-Neuve, C.B., de To­
ronto n New York, London que jour les journaux déborder de

REMERCIEMENTS

ortune de la France est une a Vork, London et manchettes sensationnelles, qu’il y
• précieuse dont les plus évi- Windsor et de Lethbridge à Calga- ait lieu ou non de croire à ces mal­

faiblesses viennent juste- '>• et Edmonton. versations; la population lira ces

St-Damase
élucubrations (?) au lieu de con­
centrer son attention sur l’effort de 
guerre du pays”.

Il est clair que M. King tient à 
ce que le pays tourne ses regards 
sur les champs de bataille et ne se

deuil était conduit par MM. J. remercie «incêrement toutes
Marchand et Pierre Lévesque, personnes qui lui ont témoigm , , , , . ______
respectivement maires du village la sympathie, A l'occasion du décès uu>sse’ cs? ,UÏ1, b‘e/,ra|t- Fuisse cet I Kr*»upe d’amis se rendait laisse distraire par rien de ce qui se 
et de la paroisse. lies porteurs de son époux, le 21 février «1er- t,llviagc 0lder .a detruire Ia Pro-sPé- rll«*z M. Robert Choquette A l’occa- passe ici, même dans les milieux 
étaient MM. Roméo Alix. Paul nier, soit par offrandes de messes 7 qVe ccrta,nes erreurs trouvent «*•«» «le ht iid-enrênie. du gouvernement. Il est allé
Rlnfret, notaire, Moïse Viau, ou de (leurs, hoimiint* aniHtnniu r.an*s. le îiuirasme actueI Punir M- Horniisdas Gemme A l’Hô- qu’à dire que l’Opposition

Alix, I nul nier, soit pur offrandes de messes dans U*
---- Moïse Viau, ou de tleqrs, bouquet/* spirituels «, . \ , ,

Pierre Casgraln, Joseph Mercure visites, assistance aux funérailles 1 all(h,cc do ceux qui font métier de phal Saint-riiarles, pour Inter
Alddo Oaurln. ou «le toute autre que « «lit* vc.lon .hlrurgfcle.

bn volume de 312 pages, publié — âL Emile Lussier A lTMpital

jus*
VOulltil

MUNICIPALITÉ À L’HON NE UH

I

I

LA BARBARIE DE
G.-K. Chesterton.
"Définir le vrai sauvage, c’est 

«lire qu’il rit quand il vous frappe 
et qu'il hurle quand vous 1«* frap­
pez. (Vtte extrunrdInaire Illégalité 
«le Jugement se retnuive dans tous 
les nett's et «lans toutes l«*s parole* 
qui viennent «le Berlin”.

Raccourcie dans cette formule 
saisissante, c’est le thème «pie dé 
veloppe Chesterton dans ce livre 
«tue vlt'nnent de publier Les Kdi 
tiens Variétés. La culture de iv 
grand écrivain, sa limv.se psyeb«>- 
logique et sa connaissance des 
Européens contribuent A faire «|«* 
ce livre une analyse iiénétrante «*t 
permanente «lt 
ou mieux, de 
prit prussien.

#

A la lueur de ce livre, la pré­
sence actuelle «lu gouvernement «pie 
rAllemagne s’est donné n’apparaît 
nullement comme un accident, et 
•la politique de ce gouvernement 
semble l'appUcMlon «l’un système 
philosophique né details que l'Al­
lemagne ««st nation souveraine.

Uèt ouvrage prend un aspect vé­
ritablement prophétique sj poll 
ajoute ce qu«* Chesterton dit de 
l’Angleterre : •‘qu'elle a conscience 
— une conscience irrégulière, ,t- 
tardée et Imparfaite -— d'avoir un 
devoir quelconque envers b» toute-

reur
•loi» qn’ll reçoit de M. E.A. MBcuutt, j)réHldent provincial conjoint du"Comté National”d^ Flnancèa moderne,"est'''vifnucUpour

cru l’Angle- 
est est ex­

trêmement subtile”. Voilà des du»-

par Les Editions Vurietes. Prix; Baiut-t’harh's, 
$1.50, par la poste $1.65. En vente chirurgicale, 
dans toutes les bonnes librairies et 
aux Editions Variétés, 1410. rue 
Stanley, Montréal, Canada.

pour intervention
icONOAMSU

j L’Ange-Gardien i H&niï
FORDBERLIN, par % ^^

Un grand n«»mhn* «le jeunes gens 
«d d'hommes mariés de la paroisse 
ont suivi une retraite fermée du 5 
au 11 mars, chez les RR. I*l>. Do­
minicains de S.-Iïyaclnthe.

Mme A. (’liolnfère, «le Farnham, 
ent arrivé»* dans notre village pour 
s’y établir.

-o-: —

REMERCIEMENTS

Mme
Ernest
renient

K. La rivière, M. et Mme 
Beaulieu remercient sincè- 

IH'rsonnes quitoutes les
I<‘ l’esprit nu,.,,, , u‘llr ont «éloigné do 1« symis.thle.vxjrs *.,«»».................... * r,,

1 sèhe Bergeron, soit par offrande de 
nuises ntl «1«* fleurs, bouquets spiri­
tuels. visites, assistance aux funé­
railles ou «!«* toute aurte façon que 
et* soit.

; i .
4
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M. O J. Lane, gérant de division 
emprunt de U Victoire A Baie-Comeau

H ^ ^ devoir quelconque envers b» t..,,
>n il In Quebec North Shore Paper Co. et président Rénéral du fie ntsrae et plus loin quo i on! 
•au, est tout heureux de l'honue ur qu’on a fait à sa municipalité de l'Allemagne, daus 1(> . .

de Querre, l’écusson gngnô parBnle-Comeau. Cette municipalité a mériM' 'cette '"récompensé*” pimr pârt^dT’ce^u’Jlïr à"'"".,!'".' larp> 
arolr le mieux exploité le slogan "Hfltons la Victoire" dans un concours ouvert ft toutes les munlel- terre simple quand elle 
paliMs canadiennes de moins de 8000 «mes. Photo Editorial Associates Ltd.
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LUCIEN VIAU, C.G.A., C.P.A.
Comptable public licencié

■péctalHéi IMPOT SUS UC KXTXKU
t

ou«4t RUE SAINT-J ACQUIS MONTREAL

"’La comptabilité aat la botMoola daa affairw" -

se “faire du capital politique” avec 
cette enquête. Trois accusations for­
melles ont déjà été portées. Il y a 
“matière à procès’’ mais M. King 
veut que ce procès se poursuive 
derrière portes closes.

Cette question reviendra ces 
jours-ci en Chambre. Il faudra alors 
que l’on s’explique encore pius clai­
rement. Cette affaire fera long feu. 
Par son obstination à ne pas vou­
loir une enquête ôuverte le gou­
vernement risque qu’on la fasse en 
Chambre même. Un député de l’Op­
position peut, fort bien, porter ses 
accusations sur le parquet de la 
Chambre la production de certains 
documents compromettants ; exiger 
des explications claires et nettes. Et 
alors ?

Comme on le voit, cette affaire 
fait un bond dans la mauvaise di­

rection pour 1p an n,. 
sera certainement i^v?.ment CiJ 
Prochaine qu,nZJnap^^. 
veille d’élections pS'Al 
Saskatchewan et dans oif" f 
n’a rien de rassurant non. ^ Cti 
libéral. k Fc

Aj°utons que M King „ bi, 
naître sa décision au sujet dt 
cances de Pâques Contraire^' 
ce que l'on prévoyait h su 
des débats ne sera pas ausjj 
longée que M. King |’avaU * 
laisse entendre, ta, c(uimhr( 
joura du 31 mars uu 17 avril

Il est donc peu probable q;, 
conférences d’Ottawa et de 
aient lieu pendant cette quint",

là.
Pour l’instant i! faut . e

l'Mitimis Variétés. I*rlx; $0.40. ment dangereux pour M. Godbout 
!'•')' In i*«»ste. $0.45. Eu vente dans de tenter sa chance après. Aussi il

serait plus prudent pour lui de te­
nir ses élections à la même date.

Pour l’instant donc — et toujours 
sur la foi d’une rumeur passable­
ment vraisemblable — il devient 
fort probable que des élections pro­
vinciales aient lieu le 5 juin pro­
chain en Saskatchewan et dans 
Québec. D'ici là. et dans un avenir 
très prochain, il ne faudrait pas 
s’étonner que M. Godbout trouve 
un prétexte quelconque pour venir
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Ne t'alarme pas, - 
nous voila1

mm SÎÏÎS ü U«* ^uc ,ÜUI
pour cela- D* 1 * 4 mesure .«TJ*
tou* »uKmcn‘cr'* 1 “
STJS3I&, J‘:wc“,,u0
*«£>£ impürial‘ ^on«. 1

de tou».
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pr^?cM>*ur noue h«^t erl pat
jssssrs ss-”-“ j*n*lr* de touv
d.coucbc.ra-------- COMPANY UW'Tl
DOMINION

Drop*.

LE DE
EATON

EST PRÊT POUR LE PRINTEMPS!

Le moment est venu de remiser les choses d hit\{ 

clans les boules à mites et d'accueillir les beaux 
tout habillé dc frais ... de rénover la maison et dt

préparer lu saison de plein air.

Comme toujours, le Bureau de Commande* F-° 

met à votre portée les vêtements les plus nouiv^,x 

et les accessoires les mieux choisis.

Et combien vous économiserez sur les timorés. bs 

frais de mandat-poste, etc.

Entrez quand bon vous semblera ... ou téléphonai 

nous ce que vous désirez. Le choix y est remania» 
hic. et comme vous le savez chacun Je vos aihat 
porte la garantie Eaton: "Argent remis si la jr 

chandise ne satisfait pas".

O
LIMITÉ

'''

<*T. EATO N C
OF MONTREAL

525, rue ST-HYACINTHE TEL 13°

023232

5047
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RÉMINISCENCES
Qu'il y en a donc des gens fades, des maisons pareilles. 

<*.s robes du même modèle, des salons sans goût, du manque 
j!> personnalité, enfin! C’est à vous décourager de vivre dans 
un monde qui. pourtant, fournit tous les éléments d une vie 
olorée Heureusement que de temps à autres la bonne fortune 

•vus sourit et nous fait échouer dans quelque nid original où 
vivent des personnes non étiquetées en série: des gens qui.
bravement, mènent une vie intelligente et bien à eux: de cette 
sorti' de monde qui n’éprouve pas la terreur de s’éloigner des 
modes standardisées.

Nous avons fait ces jours-ci une de ces reposantes escales. 
"Vous êtes invité, jeudi, à huit heures et demie, à Mon soir 
jc musique”, rue X: on y jouera du Mozart. 1.’adresse inch 

que que c’est pourtant bien dans la métropole, dans une mai 
son située sur une rue qui ressemble étrangement à ses soeurs. 
I extérieur n’a rien de spécial: vous sonnez, l a bonne, d’un 
certain âge, toute de noir vêtue, avec le classique tablier blanc, 
le petit collet impeccable ressemble si peu aux modernes sou 
brettes à l'allure émancipée, que déjà vous vous croyez trans 
porté dans un autre siècle. Ht puis ce silence impressionnant' 
Quand vous entrez dans une petite boite d’appartement comme 
on en fait de nos jours, vous pouvez immédiatement localiser 
route la famille. La T.S.F. vous assourdit, la jeunesse babille, 
le frérot étudit à haute voix, un autre tape une lettre sur la 
machine. Vous prenez contact avec tout et tous en un clin 
d’oeil Mais cette maison là est si grande’ Un regard vers la 
gauche vous fait apprécier un beau et solide mobilier de salle 
à manger. Sans bruit vous montez pour rencontrer la jeune 
fille de la maison. Fine, blonde, un peu timide, elle cadre à 
merveille dans le décor un peu désuet et très romantique. Un 
second étage nous laisse entrevoir un immense salon piano a 
queue magnifique, lustre en verre taillé, tables style jacobin, 
portraits dans des cadres ovales. Partout des tentures anciennes: 
à côté du salon, une salle de billard. L’enchantement persiste. 
Au troisième étage, car il y a un troisième étage, plusieurs portes 
de chambre à coucher révèlent la grande dimension de la mai 
son.

L'on écoute la musique dans un boudoir aux murs entou 
rcs de bibliothèques, assis dans de gros fauteuils ou sur des 
chaises pur style mais pas très confortables. On joue du Mozart: 
la symphonie concertante, un quatuor pour hautbois et flûte, 
des variétés pour piano. Programme délicat, distingué, raffiné. 
Tout le monde écoute ravi, sans toutefois négliger d’étudier 
le milieu et ses habitants. Les maîtres de la maison de grande 
tenue, la jeune fille qui nous a accueillis, une autre, aveugle, 
qui écoute intensément l’harmonie divine. Les yeux fermés, 
nous écoutons également, bâtissant des rêves et des chimères 
et nous n’aurions pas été autrement surpris en ouvrant les yeux 
de nouveau de voir circuler en crinoline la petite jeune fille 
blonde et sa mère (qui ferait une très jolie marquise). Ce. 
pendant que le maître de la maison nous aurait raconté les 
prouesses de son fils ”lc croisé’ . (Hélas, en langue moderne, 
cela se traduit: son fils le lieutenant Z.) C’est tout de même 
charmant de trouver en plein Montreal des êtres qui ont 
gardé et préservé leur vrai cachet, en dépit des sollicitations du 
modernisme.

MARYSE

Carnet mondain fa courtier de
Tau te OdileV H. Pour loutc nouvelle rc- 

liillv»» ai* C«ri»»it mondain, on est 
prb’* <1«» s'ailri'-siT A la rôlurlrloi»
avant mercredi. T«"l.

• • •

NAISSANCE
la* dortour »*t Mm»' Alo\iindro 

<ois.*a*liti. i Su/anno ('hartloi*h dr 
Saiui Painasr. auuniuvnl la nnis- 
f-nnrr d'uiu* tille, haptl*«"e: Mario.
Mit’lirlini*. Danielle. Parrain ri mar­
raine, M rf Mini* lloraiv <o»'»**«*liii. 
dr Slicrhn».*kr. <i|i«*1«* rl tailtr dr 
lYnfaiit. PortniM*. Mme T-.1
<’liaitii r. grand'iuère dr l’enfant

• • •

RECEPTION
M. rl Mnir Paul Flihntîi», dr 

rrtlr ville. rriTvaiotil diinuiiehe 
dernier, à l'ueemdoii du cinquième 
anniversaire dr iiuissawa* de Inu 
UN, .Inrqiies. Parmi les enfant* 
présents, on remarquait : Madeleine 
l.atioix. Montréal; Moniipte rt Use 
I .a rivière, tîisèlr rt \leolr PI limite, 
.Ir.iiiniiie Itraillai*. Ilugiielh* Ail 
roi n, (’lande Totitii'ny. Omis I’ll 
tmtti*. I.éo. Henri el tJilir.H lirait* 
lue. Saint 1 lyarlutlir : Herald rt
Shirley Itrnl. d'Angleterre. pré­
sentement A Sninl-Ilyarinllie.

• • •

DEPLACEMENTS
M, rl Mme Ktirline l.rnolx rt 

Imir lillr. Madeleine. «le M«*nlr«*al. 
étaient dr passage à Saint-Hyncin 
Ho* ru lin de semaine. rlu*/ Mme 
Amanda lh»auhn

Mlle Eltdlh mtr l.«*el.tfte, dr 
Montréal, a passé la tin dr semaine 
à Sainl il.variullu*. riiez sa mère. 
Mua* Pierre ! .éclairé.

Ml.** Hennit*» Bonin, de eetl«* 
ville, était dr passade A Montréal 
ru lin dr seuiniiM*.

-M Louis Morin, dr Montréal, 
était A Saiut-Ilyaeintln* en tin dr 
semaine.

M. Ilrnri Dupra*. dr Montréal, 
était dr passage A Saint Hynehithe 
«iatt«* srnuiitie.

I.r Meut.roininaiulant rt Mme 
C.R.F. Piers, leur lillrttr Sally, 
sont parti* pour Victoria, Coloin- 
Ide Britannique, après avoir jiassr 
près dr trois ans «luus notre villr.

Mme llrrtor Pagnueb) a passé 
une <aoiipl(* d** jours à Montréal la 
srmaine dernière, l'iuvitét* de Mnir 
.1.1». Pun*ell.

M. François I latindin. de Mont 
irai, était dr plissage A Saint Ilya 
rintlii* en lin d»* semaine, riiez ses 
parents. M. et Mme Jules Hamelln.

Mlle Ilorten.se Clalgg. de> Sa­
lon.'. 1 lorotliy Cray, de New-York, 
était à Saint Hyarintlir lundi soir

I.r smis-litMii. Harold ltrniin. 
U.i’.N.V.K . a passé la tin de .■»«•- 
malm* dans nji famille A IInnover. 
Oui., livre sa llllrtlr Susan.

-Mill* Mirlirllr Lrrlaiid. dr lier- 
tlilrr. n passé «pielqUes Jours A S.- 
Hyaeiutlie la semaine dernière, 
l'invité»* dr M et Mille oscar Po 
tiller.

Mme H. Lampa. dr Montréal, 
a passé quelques Joli ris à Saint Hya 
ellitlie.

AVEZ VOUS BESOIN D’UN 
CONSEIL? Ecrivez à Tante Odile 
Qui m fora un plaisir de vous ré­
pondre à titre gracieux dans les co­
lonne de son courrier, dans notre 
journal Adressez vos lettre»» A 
TAN PE 01)1.1.K aux soins de ce 
journal. 974 rue Roy, apt 7. Mon* 
trcalé Que. Mais si vous désirez une 
réponse personnelle, chez vous, fai­
tes accompagner vos questions 
d'une enveloppe timbrée et adres­
ser et d'une pièce de .25 sous.

l.«* ^««ti* lient. Jack Judge a 
tinsse la lin dr <einaiue dans sa 
famille A Loudon, Ontario.

M Roland Meunier, dr «•«•tir 
ville, a passé la lin «le semaine A 
Mont réal.

M. Jeun Fiiutalnt*. «I«* Toronto, 
était «le juisHage A Saint llyneltitln» 
vendredi «lender.

Mlle Moiiitpn» Buurgisds. «|«*
Montréal. était A Saint Ilyaeintlu*
«•es J«jitrs derniers.

M «*t Mnu* (l'eorgtvs (’ay«*r sont 
à Québ«v l«*s invités du |)r «*t d«*
Mme I.onier t’ay«*r.

M Alh«»rl l.a|H'rle était «!«* pas 
sage A Saint lin ma hé «vs Jours 
<lt»rniers. • • •

Mlle MargimriL* Martin était A M TI. A 15 ans. vous n'avez 
a Saint Paul d Abbotsford, «iimun pas Uni de grandir. Il ne faut pas 
«lu* dernier, «li«*>. son^pèn*. M. Ar- dr^rspérer, nous n'étes pas déjà si 
ibm Martin. petite ' F’aites <i«* la gymnastique.

M. «*t Mme J. AMérie Plein**. Mnng«a/. des légumes et ties fruits 
Mnn* Julirii Lippé. di» Montival, M « n quantité. Faites d«* longues mar- 
Kmil«* Bernard. «1«* Bosl«»n, «*tai«»nt ches. d«* in natation si possible. Bu 
A La Providcun» tlimau«*he «lender. v« z beaucoup de lait et ne négligez 
« liez M «*i Mme* J.-Ilonire Brrnard pas la viande. Les meilleurs «‘xer* 

Mme E. La palme «*l Mme Ito cives do culture physique permet- 
i»«'ii Haiml. h «vtîe «ilh», «I«* pas tant de grandir sont ceux qui favo- 
>a««* a Saint-Lilndre «limam in* ris«*nt les muscles étirés comme les 
derniei exercices de barres. Votre écriture

.M. NN i I ! i i « I Mongeati. « I • • Mont in« dit quo vous êtes tendre et dé* 
réal. à Salut Ilyaeintlu* nmrtli. vouée, et très enthousiaste. A 15 

M. J '«. I Blinde, «l«* Saint J«* ans. mesurant i pieds 8Mi pouces, 
iV.me. «I«* passage A Saint llyiiciu vous devriez peser 101 livres. Avec 
Un* en tin «le seiiiaiin*. des cheveux noirs et des yeux

Mme < tvihis Rr<*d«atir. «le «•«•H«* bruns, la plus Jolie teinte pour vous 
' h le, A I pion «linuiimtic « l«*m i«*r. est le rose cendré. Le bleu pille 

Mlle Rita Ja«-oh, «l«* Central vous ira aussi très bien. RENE: Ils 
I’alK R !.. était d«» passage A S. , nt le tempérament ardent . MAR- 
Ilyaeintln* «•«Y' Jour* «lenders, chez GUERITE elles sont tendres et dty 
a tant**, Mm«* < bmsiphon* Le vouées Roger: Ils ont une nature 

mieux. douce et calme, aimante et sensible.
■Mlle Irène Petit, «l«* cotte THERESE guerrière ANNA grn- 

\ ill.*. était de passage A Sainte- ci« use. LUC: lumineux JEAN
llélèm* ..*s Jours derniers, chez s**- MARC: aimable, mais fantasque. 
P*'1 mit*. M «*i Mme .1 K. Petit. Bonne chance.

Mlle Véroid.pie Pluitieuf. «le S • • •
Hamas,, « tait «le passage A Saint QUESTION i Auriez vou* l'obU-

j.nnitn « « i ni. n ment. « ii«az M geanco de me donner un procédé
' * ,m i.ineu . pour foire partir une tache d'eau el

d huile de ricin sur un tupi». J'ai 
- - essayé bion des choses mais en
ï CT 1U A ï} t vain, aussi que taire pour cmpèchor
^ O A / le nos de rougir au froid surtout.
•---------------  ------------------------------ - . Merci. LECTRICE DU COURRIER

w DE S.-HYACINTHE.
M. Robert Cluitnptigne. d«* P«»In . ......... ...i., , *, j. . REPONSE: Si vous avez déjà «*h-•*hii\- I munies. «*t n iI «le passum* , . .

.... .i.. \« « * . « « i»* « :•»>»* en vain plusieurs choses vous< n«a7. s.iii on«al«*. M. I,«*opo|«l P**piu . ' ,
avez sans doute attaché la tache ou 
tapis. L«* mieux serait d’envoyer 1«* 
tapis chez un nettoyeur. Vous pou-

ans. Je mesure S pious et 6 povicos. 
MARIELLE B. DE SAINTE-ROSA­
LIE.

REPONSE ; Votre poids normal 
est aux environs de 130 livres. U? 
même manteau peut servir A la cé­
rémonie du mariage et pour 1«* 
voyage. Moi, j«* choisirais un I.lina­
ge bleu pAle, un modèle raglan 
avec col de renard gris bleu. Pour 
le voyage un costume bleu ciel ou 
bleu marine le choix du tailleur. 
Pour la cérémonie du mariage, une 
toilette de crêpe rose cendré av«*c 
accessoires bleu pâle sous le inan- 
tau do lainage bleu pâle Evidem­
ment chapeau «le fl«*urs bleues avec 

•voilette rose ou bleue. Si vous choi* 
sissz le tailleur bleu pâle, vous au­
rez ainsi deux chap«»aux qui se ma­
rieront avec cet ensemble. Egale­
ment doux ensembles d'accessoires, 
un foncé et un pâle J'espère que 
ma réponse vous parviendra à 
temps pour faire vos emplettes Le 
Courrier est tell«*m« nt voluiniimux 
que les réponses sont tardives J'ar­
rête. j’ai rempli mon espace et dé­
jà les lettres «le deux prochain!» 
courriers s'accumulent sur mon pu­
pitre. «

TANTE ODILE 
:-o-:—-------

VIENT de PARAÎTRE

SUZANNE ET LE PACIFIQUE.
roman, par Jean Giraudoux.
Mmutimc avait .11 \ huit ans. Elle 

vivait heureuse et presqut* laçons- 
eienie «le '.«ni Inuilieur «lans sou 
•‘eau |m\" «lu IJnioimlu. t u Jour, 
«•lu* gagne un voyag«» autour «lu 
monde «*t part |.«nir l'Australie. 
u\Me «|i«* eomiiiltn» le nioudi», l'a­
venture, *

l ue leinpèh*.. I«* bateau fait 
naufrage Suzaiiiu* trouve
‘.«•ni.* "in un ra«l«*au A la «lérlve, 
«piel.|in* part sur l'.nvan Paclthpii*. 
Puis pur nia* unit sans lune, plie 
•vliom* sur une p«*tlt«* Ile «pii, avis* 
1’oeéau d aleiit,nir. «levait |m»iir un 
l«uig temps, être ram uulv«»rs

Des mois passent Puis d’nutr»*s 
moi.'» . Suzautu* peu A p«*u s«» «|è 
«•ouvre. Elle 
ans* «l'autre 
«v qi|'«*st j l«* 
l'amour, la 
Suzanne

elle l«*s volt tous l«*s trois.
Tr«»ls hommes Jeunes et une Jeu 

n«* llll«*. sur une fnu milieu de 
l'océan.. Tr«»ls amours. Trois 
évnelons...

Les J«»uneH hommes amènent Su- 
zanin* sur l«*ur yateli. Mais avant 
«l«* partir, sur le rocher «lu promon- 
tolr A la iHiinte «le l’Ih*. Ils écri­
vent : “(Vile II«* «*st l'Ile Suzanne 
«ai l«*s «léinona de Polymhile, 1«»s ter­
reurs. légoïsuie furent vaincus par 
une Jenin* tille «l«» Franee.t»

«*\

*c volt iiiiiIntiMtaiil 
.veux Elle appr«»n«l 
«miingi* «*i la ]m*iir. 

passion. rivn*ss«» 
«l'un li««miue!

I n an «pie Suzanne «».s| sur nui 
11«* I n malin .. Ell«* n«* r«‘*««* plus. 
l’ll«* eiileinl inds v«»i\ . . ii««is \«»i\ 
«nmiumes. Elle «»u\ r«* l«*s v«*u\

Hlrnudouv nous donne avec Su- 
:«ian« rt le l^ief/U/uc, un fin «at élé­
gant bijou «pii brille «l'un heuu feu 
dans l'éerln «l«*s ]«*ttr«Y« frun«;als«*s. 
SUretiient «•«•lui oi’i |«* grand talent 
du roiimn«*i«»r s«* nuiuifestt* av«s* le 
plus d«» plénitmb».

I n voliiuu» «l«* 2’JI pages publié 
pai le* IMItbms Varl«'*t«'s. Prix:

par la p««st«*, En vente
dans t«uii«*M b*s bonncN librairies «*t 
mix Editions Variétés, Min, rue 
Stunb*\. Montréal.

LA CONDITION HUMAINE.
André Mnlt.mx

Par

fjfimhVé fVein/ère

THÉ

h

La roule entre St Marc et 
lhal«H*il «*st «mverti* A l'nutomobih*. 
Une é«pilp«* «i'Iiomiues In va II le 
avis* urn* charrue A nelgo A ouvrir 
«a«*it«* roule Jiis«pi'A St-Antolm*.

M **t Miue Lionel IVtlt, (Béa 
tries* Meunier), iiiinniicvnt lu liais 
sane** «Lun tils, baptisé Joseph-lio 
g«*r Ma reel. Parrain «*t nmrralm*. 
M. «at Mme Hérard Fontaim», Hîa 
hrlelle Meunier).

M. «*t Mute Albert Hiadtaiym' 
font part de la Uülvaincc «l’um* 
Hile, baptis«'f .Marie-Tliérêae-lfélè 
ne. Parrain «*t nmrralm*. M. «*t Mine 
(»vlla Par**.

1

' Ste-Hélène
Mme Jt.suphat Barnai*é a été A 

St-Hyncintlu» la e«>mnliur dernière. 
«ln*z M. «at Mine Alaric Barnahé.

—Mint* Phil la h Lu pierre a été A 
St-Hyacinthe «*ette semaine, chez 
•l«*s amies.

- En visite, dimanche dernier, 
de*z M. A rend eus Lussier et Mine 
A. Binlovuir: leurs cousines, Mme 
Maxime Mexuard, et sa fille, Thé- 
r«V«*. «le St-Hllalre, ainsi que Mlle 
Mus*»»'*. d«* St ilyucinthe. qui visi­
tèrent aussi leur frère, M. Edgar

Massé.
—Mme Adélard Ht-Jcan. qui a 

été gravement malade, reprend un
peu <l«* forces.

' St-Thomas d’Aquin J

Ste-Rosalie

ST-Théodore

\cz toujours essayer un fer chaud 
sur une couple de papier-buvard. 
Puis de l'application d'une goutte 
d'ammoniaque. Rincez ensuite â 
l'eau II existe aussi sur le marché 
des produits canadiens-fiançais qui 
nettoient très bien ce genre «le lâ­
ches. Ecrivez-moi et envoycz-mnl 
une enveloppe adressée «at timbrée 
pour connaitrc le nom do ces pro­
duits et mentionnez aussi votre 
pseudo et la date de cette réponse. 
Bienvenue La meilleure façon 
d’empêcher le nez de rougir ail 
droid <*st de soigner la circulation 
de votre sang. Boire beaucoup 
d'eau entre les repas. Eviter les 

^ mets épicés, le thé et surtout le en* 
* fé «-t faire beaucoup d'exercices «le 

culture physique.

i

L'auteur nous offre un tableau «le 
l’histoire" ti«* in •:;*',vt*»>«m île l’Euro­
pe et «le 1 évolution «le la civilisa­
tion occidental**, en partant tl«*s ori­
gines probables «h* la race humaine 
«•n suivant b* parcours de scs mi­
grations que L«m présume d’origine 
asiatique et «pii la conduisent, par 
trois voies différentes mais «pii c«m 
vergent toutes vers les eûtes de 
rAUnntiquc C'est la que «•«•• ruée 
humaines s«* combattent, se fondent 
«*t se civilisent . c'est vers ces nus 
tércs Bretagne» «pie la civilisations 
pourchassée «pii devient la nûtrc 
s’abrita «*t s«* maintint pendant ces 
périodes d«» port ni butions «pu* fu 
rent les invasions C'est là que b* 
flambeau qui devait Illuminer et 
attirer le m«inde, se ranimera tou­
jours et c'est de là quo partirent 
aussi ces exp«Vlitions conquérantes 
qui devaient, récemment, découvrir 
le monde, le peupler d’hommes 
blancs et le dominai 

L’écrivain s'attarde 
l'étude des origines «le 
magne, formée dans !«*s 
récageuses «*t sylv«*»tre« 
temps Isolées du centre europ«*ens; 
«i«* cet isolement. l'Allemagne mo­
derne n'«*st pas «mcore sortie ; elle 
doit s’y applbpici Plus à l'Est, la 
Russie, dans une formidable mon 
tée, prépare par la masse énorme 
d«* sa population, la plu.* prolofiquo 
de 1 Europe, d'autres poussées «jui, 
inévitablement. .«• pressent vêts 
l'Ouest comme autrefois, aux 
temps «les sauvages invasions. Les 
deux essais consacrés aux Russes 
« t au monde slave sont particuliè­
rement intéressant*- 

La Condition humuino, par Amlre 
Malraux, «“«t en Vûntv an prix cfe 
$1 50 ($1.00 par la post* i aux Edi­
tions Bernard Vallquette, Case pus 
tab* 20, Station "II ". Montréal, (Tel 
Fitzroy 3504), «*t daru tcmt«*> les 
bonnes librairies.

Im marque reconnue cIc|miÎ8 !>0 aiin pour na
naveiir (I^.lieietiHi*.

FAITES CECI CONTRE LA

alors dans 
cette Aile* 

réglons ma- 
et si long-

iONCHITE
LA TOUX • L’IRRITATION • LA CONGESTION

Soulagez Ich souffrances que cause la bronchite» 
par ce moyen à double action—-par cette 
médication qui a fait ses preuve», et qui

\***plftTEM^T P°U* SOüIAg

PÉNÉTRE STIMULE j
profoiuFmrnt «lutin Ion

• i .
vopouiH tnéfl tod msn- 
tiMlM M UdoUrtAMMltOA.

In nurfurodr U poitrine 
« t du don. comme un I 
«aituolAHme t^olmulT- 
uni blcüfulnnnt.

Ojr,. /.
' / 1 .1

1 t*t>**t Pis Hfüitis -AU Sltc.l ^
Rôtir retirer tous les avantages 
di «.ette double actionPtNtlRANH- 
•.«iMULAHit. irictionncz simple- 
uKr.t, au com lier, l.i gorge, la 
poitiinc «•♦ le «lot, avec du Vicks 
V.lpoRub, li»Btjintnnrfm«nt, le
VupoKtib ai met A l'oeuvre—de 

I *«,' »*» A i i fois, comme indiqué 
ciil«:ssu> txmr itnaiset la toux

courez pis «!«* risques avec des 
remèdes inconnus—soulagez les 
souffrances «pic cause la brou* 
« bite, c« »otr, avec du VupoUub, 
le remède à double action, «pii a 
(.lit ses preuves.

omnclmpit, iJis^iivr lu conges* 
linn, soûltiaer l'irritation des 
miiv les. c*i 11,1 rer /a venue d'un 
onmu il reposant et réparateur, 
louven», au réveil, le [«ire îles 
ouflt unes a dbparu. Aussi, neL

POUR VOUS SOUlACtn PtUSCOMPthe-
MLMT—J’.i/te.s fondre une cuillerée 
de VupoUub du ru un bol d’c/iu 
Ixmill.tntc. Respirez les vapeurs 
mâdlca n ten f aises qui sedégagen f. 
Sentez comme clics apaisent Firri- 
tation énervante des bronches I

1

M. et Mm«* (b»\val«l HapliHy sont 
de passage aux Etats-Unis, l>oiir 
assister aux funérailles d’une cou­
sine, Mme Oscar Chatulomialt, de 
('eutrai-Falls. Iis visiteront aussi 
d'autres parents A Fitchburg. 
Mass.

Les mots croisés
i

i

rrm
1 I M m EEDm

A M. «at Mme Armand La rivière. 
(('«VIl«* Roy», un Ills, baptist"* Jo 
seph-Hr«Voln»-l’itul-Eniil«». Par. «at 
mur. M. «*i Mille Emile n«»«*«*ll«*s, 
oneb* «*t tant*» «l«* r«*nfant. Por 
leux», Mme Henry R«»biiiHon, 
griind'inèri» «b* l'enfant.

M. ll«*nn*r Mirlelh» w«* r«aii«lnit 
A Wnr\vl«ak, Conn., re* Jours der­
niers. |K»ur assister aux funérailles 
«b* s«*n frère, M A«h"*ianl Mlelette.

Mme Victor Roberge. d«* Wlek 
bain, «-n Un «b* semaine elle* M. 
Arsène Savoie et Mme lb»nry R*« 
billHOll.

Mnu* Rolainl Peilerln, de St- 
Ilyaeintln*. « h«*z sa mère. Mme 
llomer Mh’lelte.

M. et Mnn* Nh|m»1«"*«ui L«*pln«*, 
de passage «•«•*» jours «lenders A 
Hrummoiidville. «-liez M. iCennhl 
L«*piue.

M. «*l Mme Alei«b* Parent, «l«' 
Wlekham, «at l«*ur l»»'*b«", lliigiiefte, 
«*u visit** «liniaïu-he dernier chez 
Mme Emile Yaplante.

ailles Yvette <*t JiiIIetti* H«Vau- 
tels, de St-Ilyaeintlu*. chez M. Vb* 
tor I»é*saut«»Is.

Mlle UermaiiK» laiphinte passi* 
une tpiiiizaine à St-1 >«>niini«|m*. 
«*lu*Z M. Berlinrd l,n|ll>«*rh’\

Mme Albert <|autbbar. «I Lptoii. 
•'•fuit «liinaiielie démit*» chez Mme 
Vh'tor (Jantbier.

A "UNE DE ST DOMINIQUE 
QUI AIME LA VIE": A votre ftg«.*,

Mnu* Albérle Désunira U «le pa» 
sage à Saint-I/aoiuir«i e«*s Jour 
«b*t nb*rs.

Mlle J«»aiinc Tangua v, «1«* Mont- - -
r.-nl, pHssj.lt In lin <!•• s.'niiii....... !.. z on ne pn.s de son poids
son fti'rc normal. Attende/ au moins 15 uns

Mlle Mariette I.efel.vre H M v‘,us mmic|ue^ de système el vous 
Iteiiolt lui pierre de pussiiee A I p d®,cstc3! l’Injustice sous toutes scs 
ioll formes. Votre écriture vous donne

Mme .l,C Taiicuay «lu>l .pie ‘ln P°,u d'*H;oï,me, de lu douceur et 
eu lllle. Thérèse, en visite eliez s..n (lt‘ I'umbltlon Ut. manteau de 
Ills de I iriiiiinioiidviüe. tweed brun vous irait ecrtalnemcnt

M. el Mme l.ueiett hullhertè. ,n!,is ,lVC<' vüs >'ellx et vos
de Molliréiil, de pussiiKc eliez leur cheVÜUX blonds- Je préférerais un 
!..Mii-père. M Oeorcee l'rèk'eiin manteau de tweed bleu et «ris.

Mme Honoré Tlierrlaull de Avec le >J|u'h «tes accessoire',
passnifo 5 Québec Vt'rtf; ou roulll<" l-es LUCIENNE

ont des qualités positives et prati­
ques.

Saint-Liboire !
Mnu» Emma Lalibeité. «h* M««nt 

; • ul, chez son iiK M Gllboil I*ali 
lit* r té.

M. RolH»rt D«*»laiirl«*rs «at 
blb*tl«*. Mf«*. <alu*z M Azarb* D«*> 
laiirl«»r*».

En visite chez l«* Dr B«umpn*i, 
r* a fill**, Pauli tu*, «b* Val Royal 
René «h* la R.F.A.F., «pd vi«*nt «b* 
t«*rmiiu»r sou cours «b* A I à St • 
Thomas, Ont., «*t son neveu. Raoul, 
IhniMpift. «b* l'iinafs* eiinti<li<*tim*. 
arrivé ré«*einment <rAngb*l«*rri*, 
après un »«*j«»ur de (piatn* mi’

Plusieurs «lam«*s «1«* la pan»lss«* 
‘•«•ni allées suivre une r«*traite f«*r 
imV à St-Hi’uelntlu*.

A "UNE NIECE DE VINGT 
PRINTEMPS" DE ST-DENIS: 3 et 
G sont vos numéros chanceux. 1>» 
bleu vous est favorable et le? ven 
dredi vous donnera d«.*s réussites 
Votre écriture voui dit une nature 
murée et vous avez beaucoup do
maîtrise sur vous.

• • •

QUESTION : Je *ui* une brun© 
aux youx bruns ©! jo doit m© ma­
rier À la fin du moit d'avril. Quell© 
foiletlo m© conviendrait le mioux 
en ce molt ©1 autti la grande mode 
de celte année. Et de quelle! teint©* 
choisirai-je ma robe, met touliort 
et chapeau pour la cérémonie du 
mariago. Et mon manloau. met ro­
bes, touliort et chapeau do voyage. 
Quel et! mon poids normal. J'ai 19

omn t Saint-Charles J Apporte de Ibtrain aulimil!
. _ __________________________________________ ________ . . m

auistl fourleC dans le f°ur
*ts * de** '

UN *UL lesurnon PaS titresTROIS
et©

WoniZO.XTALKMK.XT
}3ÎV‘0n détruire.
• Jymiii, ©xtraordlnalrti— 

fournit d'armes.
*iimare> Wîm par mêconten- 
,,m*nt — Légèrement froid.

Solution du problème 
précédent

I c*
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4— -Myriapode — Remua.
6 _Venue au monde — ( .luatr i»

mort — Article eipagnol,
5— Instruire un *erln.7— Féminin de ton — Lé\ it<*.*n 

Kloutl dans la terre pour «j JJ 
révolté contre Moite — P° r

8— Ancien nom d- rEtpagne-yol- 
can du nord-est de 1» Sicile.

9— Qui s<a meuvent avt« cf-lCrlt 
l’almler dont les frultn fournis­
sent l'huile de palme.

10—Produit a u dehors — Debns* 
décombres. 4 .U—Qui Contient du sulfate de cal­
cium.

VKIIT1C AUDI HAT
1— Qui diminuent ou adoucissent a 

foret du mot dont il *ast formé.
2— Débarrasse U* étoffe» ««■ 

noeud» - Gouffre «rè» Profond.
S— Pleinement r« pues — Commune 

«la Morbihan.4_Détruite — Enlève la crete.
5—Action de rire — Deux et un*
•—Usages — Vase en forme de 

crucnc — Eu un a*r gai.
7 _iîei urbre for« süer A bois blano

— Postèd.'i. . ,Æg—Instrument servant tk vanner 
blé — Prophète >atf.

9—Tondu'ra» — Fait demeurer.
to—N**:i*é. - S'"»H_Pronon .atre r <c un won natal

L«*s membre- du (Vrele «b* Fer­
mières ont eu l'avantage de rece­
voir Jeudi, 1» mars une démonstra­
tion «l'art ciilinnlre, donnéo par la 
R. S. MaVie-Ainédêe, <1«*m Religieu­
ses <1«* la Présentathui-de Mnrie, «b* 
Stilnt-Hyaeliilhc. L'asslsfanee nom- 
br«*us«* et attentive fut vivement 
Inf«*ressée aux bs*».n^^-jius«*rb*s pré­
parées par <ftt«* teehiil«aienne du 
Cours ménager.

-MM. Jean-Paul Roy «*t Lési­
na rd Meunier s«*nt allés à Mont­
réal. di ma ncli e.
• — M. Lap*dnîe a acheté d<» M. 

Oswald Meunier Puquedoc qui as- 
Hiirt* le service «l'eau i»our le vil­
lage.

—M. fe curé a commencé lutnli 
les leçons de catéchisme prépara- 
tolr«*s A la coinmiinhui soleunelle. 
Trentc-cln<| enfants suivent ce* 
courn : vingt et une iillettcs et qua­
torze garçons.

PÉTH-

MfUlOhSSWi

Vsnarr xhowâtt'

REDVy DIT:
"Ménage? aussi l'argent 
— A«!»ciia/ régulièrement 
«les timbres d’épargne de 
guerre."

La nourriture cuite au four 
est digérée facilement—

• Cuire le repas entier au four économise l'élec­
tricité et conserve les vitamines.

Essayez des pommes de terre rissolées ou 
cuites au four, avec n'importe quel genre de 
viande ou de volaille rôtie. Les rôtis en casserole 
— les pâtés de viande — les escalopes de pom­
mes de terre ou autres^ légumes — les pommes 
cuites — les tartes — les poudings. On peut les 
cuire tous en même temps, sans dépense supplé­
mentaire pour leur cuisson.

“Prp*l-(i)|a" r*t U rn»r<|u» emeflMf** »u Canada d« Cnmpany of Canada. Umll-d

EMBOUTEILLÉ EAR
Monsieur L Lamée St-Hyacinthe IJuélier.

Atec dMtoriuilton ipicidlf

i

"Appartenant a 
\ ceux qu'elle sert"

i '

mim
■ S ii. ‘ ‘
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LE COURRIER DE SAINT-HYACINTHE —VENDREDI 17 mm, ,

L'objectif de
la Croix-Rouge

Récital de chant 
de M. G. Archambault Campagne contre les maladies Mme Exias Demers

samedi 25 mars vénériennes à Saint-Hyacinthe
décédée à 73 ans à

PERDU, la semaine dernière, 
rouleau de papier contenant des 
dessins. Récompense à qui ie * ap­
portera au Courrier, 655, ave Sain­
te-Anne. téléphone 37. If

S’adresser à Théogène Duhamel, 
Saint-Théodore d’Acton, (Bagot). If

Saint-Dominique

est dépassé1
Les souscriptions atteignaient 

hier la somme de $9.800, et 
l’objectif était de $9.000.— 
Plusieurs rapports restent
encore a arriver.

],t*s souscriptions A lu campagne 
«le lu Société canadienne de la 
Croix-Itougc», terminée hier, jeudi, 
ont atteint la somme de $O.SOO. 
dans le comté de Saint-Hyacinthe, 
et l’objectif était de $0.000. Lv 
président «le lu campagne, M. Ca­
mille Mercure, t» déclaré que l«* 
rapports arrivent encore de toutes 
les parties du comté, ce qui veut 
«lire que l'objectif ocra largement 
délaissé. M. Mercure remercie tous 
!«•> souscripteurs, et adresse «b* 
chaleureuses félicitations aux s«d- 
liciteurs et A tous ceux «pii contri­
buèrent au succès, (Tiiprèn la tr«»i- 
slèmc »*t dernière li*t«‘ de sous­
criptions :

H M.t’.S St • Hyacinthe Naval 
Ace., $500; Ward Room Mess II 
M.C.S., $I1H; J. A. «( M. Côté Idée 

employés, $350; Chiefs A Petty 
Off. Mess H. M. C. Signal School, 
$13-1.07 ; Duclos & l’uyun LUI, $100; 
Xeedlccraft Mills Ltd. $100; Em­
ployés iMielos êc Payun Ltd, $75.50; 
Employés Donaliue Corp. <»f Can. 
Ltd, $07: Employés 1 lump Hairpin 
Mfg, Co.. $08.85.
On! souscrit S50.00 :

M. (illbcrt Archainbaplt, ténor, 
maître de chapelle A la paroisse 
de Notre-Daine-du-Itosalre de cette 
ville, donnera uti récital de chant, 
le samedi soir 25 mars, au Patro­
nage d«*s Jeu nos lilies. M. Archam­
bault interprétera dix-huit pièces, 
extraites des ojiéras de Massenet, 
Ambrol-e Thomas, Bizet. Doni­
zetti et Verdi, il chantera uu.ssl 
des ocuvies de comi>ositeurs mo­
dernes. Mlle Pauline Lachapelle, 
de La Providence, sera au piano 
d'accompagnement. Le récital sera 
.sous la pnssidence «l'honneur «lu 
K. I*. Fernand-Marie Fortin, o.p., 
t*uré «!«• Notre-I Htme-du-Bosnire. 
Les liénéllceH serviront aux chmi- 
vrcs paroissiales. Le programme 
s’ouvrira A S lieures 30. Les bil­
lets se vendent .60 A la pharmacie 
Caucher, ofi ils sont aussi échan­
geables.

Elle se tiendra la semaine pro­
chaine, du 20 au 25, tous 
les auspices de la Chambre 
de commerce des jeunes. — 
Représentations cinémato­
graphiques.

Le magicien Antoni 
à Saint-Hyacinthe 
le jeudi 13 avril

Saint-!»oniini«|ue, 14, (Spéciale)

A VENDRE, vêtements de toutes 
sortes; robes du soir, taille 14 et 
16 ans. S'adresser au no 3.025, rue 
Girouard, téléphone 364. If

Une grande campagne contre les 
maladies vénériennes se tiendra à 
.Saint-Hyacinthe la semaine pro­
chaine, du 20 au 25, 60us les aus­
pices «le la Chambre de commerce 
des jeunes. Le moto de lu campa­
gne est : “Se renseigner pour se
protéger”. Le comité spécial nom­
mé A cette occasion est présidé par 
le Dr Marc Bergeron, directeur de 
l'Unité sanitaire des comtés de 
Suint-Hyacinthe et KouvUlc, assis­
té de M. Armand Leclerc, gérant

La betterave
a sucre sera
fort cultivée

rité <1<‘ Saint-Hyacinthe; Sou­
thern i’amnia Power (’<*; Acme 
F n dor wear Reg; François Jetté 
H employés : U. S. Knitting Ltd;
Employés NeedlciTiift .Mills Ltd. 
$12.50; Employés F.N.H., $-11; Em­
ployé* E. T t’orset (*«. Ltd, $28.10; 
Employés Bell Telephone Co., $26. 
Ont souscrit S25.00 :

l'nlttsl 5e to $1.00 Stores; La 
Légion Canadienne ; E. T. Corset 
<*o. Ltd : Aurêle Haudet; Munici­
palité paroisse Saint* Ha ma so ; (’«• 
mité Mess <hvs soiis-on*. ltég. Suint* 
I lyaclntiu* ; Josuphnt Jetté et em­
ployés; Provhleuce Mfg. Co. Ltd; 
('lut» t.'aiunlicn ; Léo Jodoin, S.
1 >a nuise.

Employés Duplex Textiles Lt«I, 
$2-1.50; Employée Providence Mfg. 
Co. Ltd. $23.35; Empl«»yés Acme 
rmlerwenr, $23; Employés U. S. 
Knitting. $16.10; Orner Prégent, 
$15; Cong. Dames de Sainte-Aune. 
Par. S.-Judo, $15; Chevaliers d«* 
Colomb, $15; George English, $15; 
Paul Lanctôt, $15; Perrault \ 
Fils. $15; Employés Banque Cana­
dienne Nationale, $12; Employés 
Banque de Montréal, $12.
Ont souscrit $10.00 :

Employés Maison O. Jacques
••Rttrr'ftiMi'fif •'T.'-rrniVc: • •îavüriii-

L» .Maskiuitaine; Ligue «lu Sacré- 
Coeur, Par. S.-J mie: Cercle des
Fermières, Par. S.-Jude; V. Syl­
vestre \ Fils; John Grucliy; W.J. 
Wilson; Dr Charles Dion; (VJ. 
Hubert; Maurlee-L. Lazanl; Hôtel 
Ottawa; La Survivance; Henri 
Barré.

Employée O. Jacques Idée, $7.75; 
Employés Can. Bank of Commer­
ce, $7 ; Employés Royal Bank. $7 ; 
ployés Eastern Textiles, $6.85; 
Robert Lafranee. $6; Employés 
Wood house Ltd, $6.50.
Ont souscrit $5.00 :

Mgr V. Quintal; Couvent des Do­
minicains; Ernest Nichols; A/.arie 
Lassonde; J.-E.-F. Chartier; Emile 
Beaudry; Ovilus Brodeur; Mme Jo­
seph Fontaine; J.-B. Bousquet; Jo­
seph Messier; Elzéar Rémy: Mlles 
D. Gcndron; Dr J.-Ernest Daigle; 
Emile Bouchard; Mlle Marg. Loll- 
me; Ernest Lalime; Donat Bou­
chard; Nicola Sauer; Mme N. 
Sauer; M. et Mme Domina Fortin; 
Raoul Gaudet; Tôle Gaufrée Idéale 
Enrg.; Cong. Enfants de Marie par. 
St-Jude; Lucien Nolin; L.-M. Dion; 
Hervé Baron; Jacques Cartier; Lo­
renzo Thuot; Mme J.-H-.E. Bro­
deur; Emile Laroche; M. et Mme 
Jack Miller; J.-E. Hallé; R. Dai- 
gnault; U bald Lalime; Dr H. Sam­
son; D. Vandal; Bergeron & Sicotte; 
S.-J. Chagnon; Salon Vanité; A- 
drlen-L. Auger; Can. Radio Serv. 
Enrg.; E.-S. Fee Regd.; W. Quintal; 
René St-Pierre; Bartolino & Cie 
Ltée; Paul-Emile Gaucher; Nap. 
La plan te; Dr E. Birtz; Dr J.-L.-H. 
Page; Dr J.-E-A. Collette; Mlle Ra­
chel fhaneuf; l’abbé Alph. Girard; 
Lucien Larivée; l’abbé E.-A. Mar­
tel; Mme Philippe Paynn; Mme 
Frank Stcbbcns; M. et Mme Paul 
Charpentier; Gaétan Sylvestre; P.- 
A. Smith; Athanase Blouin; Mme 
Lome MacGillivray; Federal Sto­
res; l’abbé Cordeau; Mme Joseph 
Cordeau; Mme Léo Jodoin.

Les paroisses
Paroisse Saint-Denis-sur-Richclicu

Dans certains districts, plusieurs 
cultivateurs doublent l’enga­
gement qu’ils ont pris de 
cultiver la betterave.— Des 
machines fournies aux pro­
ducteurs.

Saint Hilaire, 1t. (Spéciale)
A mesure qu'approche la *uImoii 

«le grande aellvité sur la ferme et 
qui* se préparent les projets Je 
culture pour RM 1. les cultivateurs 
manifestent plu* d’intérêt pour la 
eultlire • !«* la betterave A sucre et 
l’imine «le niffinage dont la cons­
truction se |K)iirsuit rapideiiient A 
Sa Int -II tin Ire-sur- Richelieu.

Ces Jours derniers, accompagné 
«le Rugroimme Arthur Landry «*t 
«le M. Fr. Rouchard, agronome 
propugitudish* «mi culture «b* bette- 
ravi^ sucrières, un groupe impo­
sant «b- cultivateurs «b* l’Assomp­
tion visitait bu entrepôts et l’usi­
ne actuellement en construction. 
.Ces cultivateurs se sont engagés 

A introduire la culture de la bette­
rave A sucre sur leurs fermes, et A 
la vulgarism* dans leur milieu, 
dims toute la mesure du jKissible.

Dans «‘crtains districts, plusieurs 
cultivateurs convertissent en con­
trats «h* 5 A 10 acres rengagement 
initial qu’ils avaient pris d'u(Teeter 
uni» ou deux acres A cette récolte.

A la faveur d’une température 
exceptionnellement clémente, la 
ItafTlncric de Sucre de Québec a 
commencé lu «list rlhuflon des ma­
chines qu'elle fournit aux produc­
teurs en commençant par les loca­
lités où la somme «les contrats re­
présente de 60 A UK) acres.

Les autorités «le la Raffinerie 
font observer qu’il est d'Imirfrieuso 
nécessité, si les machines et la 
semence doivent être livrées au 
teni|» propice, que les fermiers in­
téressés A la betterave A sucre s’en­
tendent avec l'agronome de leur 
division quant A l'étendue qu’ils 
veulent consacrer A cette plante 
sucrière. Après le mois «b* mars, 
la Raffinerie ne sera pas en état 
(le garantir si «•!!«• pourra accepter 
«b* nouveaux contrats.

Actuellement, au ministère de 
l’Agriculture, ou pr«x*ède A la «Ils- 
tribut ion «b* l'octroi «le $1.50 la 
tonne «10 aux agriculteurs qui ont 
cultivé cette plant»* industrielle en 
R.H3. (tu estime que la somme ain.-d 
versée aux producteurs dépassera 
$3.1 MK».

d’un cinéma local, et M. Conrad 
Moiigcuu, publiciste de lu Chambre. 
Le comité a préparé plusieurs ma­
nifestation*, où seront exposés les 
moyens de prévenir, de combattre 
«•t de guérir le iléau de notre épo­
que. Des representations cinémato­
graphiques auront lieu mardi et 
vendredi, 21 et 24, A 2 heures de 
l'après-midi. Les spectateurs y 
verront de leurs yeux les ravages 
des maladies vénériennes, et ils 
1» rein iront certes la résolution de 
f-'en garder. Nombre de victimes 
ont contracté la maladie à leur 
insu, faute d'ignorance. La campa­
gne d’éducation de lu Chambre des 
Jeunes fera rélléchlr les impru­
dents. Saint-llyacifithe sera la qua­
rante-cinquième ville du Canada A 
l’ent reprendre.

Ci-après le programme de* re­
présentations cinématographiques de 
la semaine: mardi, dans un cinéma 
local, à 2 heures de l’uprès-midl, 
et au club Canadien, A 8 heures 
du soir; mercredi, à l’hôtel Nou­
veau-Canada, après la conférence 
«lu R. F. Emile Bouvier, s.J ; jeudi, 
au club Ouvrier Indépendant, rue 
«les Cascades, A 8 heures du soir; 
vendredi, dans un cinéma local, A 
2 heures de L'après-midi, et au 
sous-sol de l'église «lu Précieux- 
Sang, A 8 heures du soir; sauiedi, 
A l'hôpitul Suint-Charles, A 8 heu­
res «lu soir. Tout le inonde est In­
vité, et particulièrement les divers 
organismes «le la ville. L’entrée sera 
gratuite.

Lv magicien Antoni donnera une 
séance à l’Hôtel-Dlcu de Saint-Hya­
cinthe, le jeudi 13 avril, sous les 
auspices de l’Amicale de l’Acadé­
mie Saint-Dominique, de cette vil­
le. Antoni est le plus grand magi­
cien du Canada. On ne trouve pas 
chez lui cet effort .surnaturel qui 
agace. Il exécute ses trucs les plus 
extraordinaires avec simplicité. Ses 
discours ne tiennent pas de l’a- 
boyeur de cirque, mais du parfait 
gentilhomme. Il pousse même la 
délicatesse jusqu'à avertir le public 
de ce qu’il va faire. Antoni présen­
te des numéros que les yeux ne 
peuvent croire, comme Lo cabine! 
spirite, Hitler e! Staline. Décapité 
vivant. Le mystère de la cage do­
rée. Ce dernier est un acte de ma­
gie orientale qui nécessite des dé­
cors et des costumes spéciaux. Une 
troupe nombreuse accompagne le 
magicien. Détail intéressant, les 
accessoires employés durant le 
spectacle pèsent quelque cinq ton­
nes.

Mint* veuve Exias Demers. née 
Régimi Dloir est décédée vendredi 
«lender à Saint-Dominique, (Bagot). 
A l’Age de 7.”» ans. U\ défunte ne 
laisse que trois frères: MM. Char­
les Dion, Saint-Dominique; Pierre 
♦•t Ludger, Sûlnt-Liboire, (Bagot). 
I,4»> funérailles eurent lieu lundi 
matin A l’église paroissiale, sous 
la direction «b* la maison René-J. 
Mongeau. de Saint-Hyacinthe.

A VENDRE, maison de 4 loge­
ments. sise au no 1.188, rue Saint- 
Antoine. S’adresser au Courrier, té­
léphone 37. If

A VENDRE. 2 bonnes terres 
unies de 68 et de 120 arpents, en 
cultures séparées de 4V£ arpents, à 3 
milles du village de Saint-Simon, 
(Bagot) ; grange à fourrage seule­
ment sur celle de 68; sur l'autre, 
maison et dépendances modernes; 
chevaux et bestiaux Canadiens en-

registres ; avec ou 
chemin gravelé. Sa(W >5; 
Sylvestre. Saint-Simol *

-Sim:,-,

t ,,1:0UER\avec divan-studio, po‘ur _£*** 
sous-officier de l'Ecole J?

SERVANTE DEMANDEE. de
préférence avec expérience. S'a­
dresser au no 2.774, rue Girouard. 
téléphone 957. If

:-o-

PETITES ANNONCES

A VENDRE, tapis de salon, rou­
ge vin, très bonne qualité ; dimen­
sions: 18Vfc x 10V& pieds. S’adresser 
au no 2.774. rue Girouard, télépho­
ne 957.

HOMMES DEMANDES.— 60 
hommes demandés, de 16 à 45 
ans, pour travail dans manu­
factures locales. S’adresser au 
Bureau de Placement de la

A VENDRE, terre de 15 arpents, 
bien bâtie ; électricité, eau couran­
te : poulailler de 300 poules ; jardi­
nage ; route de l’autobus. S’adres­
ser à Léopold Pérusse. route rurale 
no 12. Saint-Thomas-d’Aquln. If

Commission d'Assurance-Chô­
mage, 1er étage, Hôtel des Pos 
tes. Saint-Hyacinthe.

A VENDRE, maison de 4 loge­
ments, dont un retenu jusqu’au 15 
avril pour l’acheteur. Cause de dé­
cès. Aussi à vendre, pardessus pour 
hommes. S’adresser au no 1.105, ave 
Saint-Joseph, S.-Hyacinthe. If

A VENDRE, bon piano avec très 
bonne harmonie, et guitare presque 
neuve. S’adresser à C. Léveillé, 957, 
rue des Cascades, Saint-Hyacinthe, 
Tèi. 142 lj. jno

A VENDRE. 150 beaux lapins, ra­
ce Géant des Flandres. S’adresser, 
le jour seulement, au no 337, ave 
Brodeur, téléphone 228. 24m.

-:-o- :

L'action
SEVANTE DEMANDEE. Ouvra­

ge à l’année. S’adresser par télé­
phone, no 711, Beloeil, ou au Cour­
rier do Saint-Hyacinthe, téléphone 
37. H

DEMANDE A ACHETER ton­
deuse élecrique (clipper), en bon 
ou mauvais état ; fournaise à l’hui­
le, de préférence de marque Duo- 
Therm ou Silent Glow. S’adresser 
par téléphoné, no 534, le jour. If

catholique
à S.-Ours

A VENDRE. 2 jolies maisons mo­
dernes, sises dans le centre du vil­
lage de Saint-Liboire; extérieur en 
brique, couverture en métal. S’a­
dresser au magasin Bernard, Saint- 
Liboire, (Bagot). 17m.

A VENDRE à bas prix, costume 
tailleur, gris rayé, taille 36, belle 
qualité ; tout neuf. S’adresser au no 
28B, ave Saint-Michel, La Provi­
dence. téléphone 1180j. If

Une soirée récréative et ins­
tructive réunit tous les mou­
vements d’action catholique 
de la paroisse. — La coopé­
ration, clef du succès.

DEMANDE à acheter une petite 
terre. Ecrire et mentionner détails 
et prix à M. Gérard Brulé, Saint- 
CyrUle-de-Wendover. If

A VENDRE, terre de 125 arpents, 
rang des Petit-Etangs, La Présenta­
tion; très bien bâtie. Cause de santé 
S’adresser à M. Léon Drapeau, no 
660, rue Saint-Joseph, Saint-Hya­
cinthe 24m

A VENDRE, propriété de 3 loge­
ments. bons revenus; grand terrain; 
$1,500 comptant, reliquat payable en 
loyer; logement retenu pour l’ache­
teur, jusqu’au 1er mai. Aussi à ven­
dre, automobile Ford, coach de 
luxe, modèle 1936. Prix : $500. Pren­
drait échange S’adresser au no 42, 
rue Saint-Louis, Saint-Joseph-sur- 
Yamaska. 24m.

Saint-Ours, 15, D.N.C.

Le président de la Chambre des 
jeunes, M. Albert Lussier, profite 
de l’occasion pour inciter le* ci­
toyens à se faire membres de la 
clini«|iie des donneurs de sang. Ils 
rendront «l’inappréciable* services 
aux malmles, en plus «le connaître 
la valeur «le leur sang. L’Inscrip­
tion se tiendra i\ l’hôpital Salut- 
Charles l’après-mbll, de 4 heures 
à 6, et le soir, «le 7 heure* il S, 
L/jk les jutir.i de !n campagne tvli­
tre les ma la«ILvs vénériennes. 

-----------: -o-:-----------

Distribution
du carnet no 4
à partir du 27
Le comité local de rationne­

ment demande de bien rem­
plir la carte R.B. 99, à la fin 
du carnet no 3.—Appel aux 
aides bénévoles.

De l’état des...
(suite «le la ltYtt paye)

paillé |Kjssède en outre le réseau 
électrique «*l l’aqueduc, estimés A 
environ $250,000. Ajoutons cette 
somme $75,000.. représentant les 
biens meubles «*t immeubles «b* la 
municipalité, «*t nous arrivons A un 
«lillTre «lépaNsant $1,900,000.

La dette actuelle de la ville est 
«b* $116,823. On fait fa«*e aux obli­
gations A chaque échéance, et eu 
1013, mm a réussi A amortir au 
«*ompte capital et réserves un mon­
tant «h* $16,451. L’exercice de l’an­
née s’est terminé avec un surplus 
de $757.01.

~ (rapport incomplet) $150.00; Pa­
roisse Saint-Charles-sur-Richelieu 
(final) : $135.00; Paroisse Suint-Da- 
maso (rapport incomplet) $118.00; 
Paroisse Saint-Jude (final) $82.00; 
La Présentation (rapport incomplet) 
$27.00,

. .A ft .A, I A â^ ♦♦*«* •■***■>* HOLLAND
». ■ ■<.v X.
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BRUDETTf
Agent C. C. M.

Ventes
Réparation

Bicycles de louage

485 Hôtel-Meu Tél. 1116 
(Voisin du Théâtre Maska) 

Saint-Hyacinthe

Le «‘«imité local du rationnement 
désire informer le public «b* Suint- 
llyaclntbe «pie la distribution des 
nouveaux carnets aura lieu dan* la 
semaine c«immençaiit b* 27 mars, 
aux endroits ci-dessous mentionnés:

LE JOUR
au comité local, 855, avenue du 

Palais, les 27, 28, 2P. 30 mars, de 
1 lire A 0 lires «l«* l’après-midi.

Préposé A la distribution: Mlle 
Angélique Beauregard.

LE SOIR
les 27, 28, 29 mars, «le 7 lires A 

0 lires 30. aux endroits suivants:
comité local «lu rationnement, 

855, ave du Palais; préposés: M. 
Léonard Chabot.

sous-sol «l«» l’église du Christ- 
Roi; préposés: MM. Victor Hébert 
et Narcisse Godbout.

fii t rouage des Jeunes tilles, 1695, 
ruo M arguer! to-Bourgeoys ; préjio- 
sé: M. Rosaire Bonin.

Ecole Mercier, rue Sainte-Anne ; 
préposé: M. Jean Hindu.

Ecole Raymond, rue Raymond : 
préposé ; M. Philippe Nadeau.

Ecole Iair«K*«iue, coin I^nriHtpu* 
et Dessaulle*; préimsé: M. Ray­
mond Br«Hleur.

Le publie est prié «le bien rem­
plir la «\irt«» no H.B. 99 A la tin «lu 
carnet no 3. avant de la présenter 
pour obtenir le carnet no 4; les 
personnes qui n’auront pas rempli 
leurs cartes correctement sc ver­
ront refuser le nouveau carnet, car 
l«*s préj>osés ft la distribution ne 
s«mt pas tenus de faire ce travail.

L«*s iwrsonnes p«»uvant donner 
leur aide bénévolement, .soit dans 
l’après-midi ou la soirée, 'sont 
priées de communiquer avec l«>s 
préposés «les «11 (Térents centres «b* 
distribution ou nu Comité local, 
855, avenue «lu Palais.

Une soirée récréative et Ins­
tructive a eu lieu Jeudi dernier, 
dans ]n salle paroissiale de Sa lut- 
Ours-sur-IUchelieu, sous lt*s auspi­
ces de l’Union catholique «les cul­
tivateurs. Les différents mouve­
ments d’action catholique de la 
par«»is*e eurent l’occasion «le ren- 
«Ire compte de leur* activités. La 
J.A.C.F., le Cercle «les fermières, 
FU.C.C. étaient représentés. Plus 
«le 4(H) pers«mnes remplissaient la 
salle. Le programme débuta par 
l'Interprétation d’une pièce inti­
tulée Au service du Christ-Itoi, où 
sont exposées la théorie de l’action 
catholi«|Ue et la p«»ssihilité pour 
t«»n* les jeunes «1«* travailler à l’ex- 
t«‘11*1011 «lu règne «lu Christ. Les 
Fermières montrèrent ensuite les 
avantages «lu Cercle «*t tirent con­
naître s«*s activités «lepuis sa fon­
dation jus<tuït ce Jour, dans une 
pièce écrite par Mlle Laurentlne 
t i lier 11 ii et jouée par quatre fer­
mières. Toutes l«*s Jeunes tilles fu­
rent invitées A faire partie du 
Corde, Pul* M. Paul Pot vin traita 
du syndicalisme agricole. Il lit re*- 
sortlr les avantages apportés aux 
cultivateurs par l’U.C.C, Insistant 
sur la nécessité «le l'union. Le «*<»n- 
féreiicier lança aussi un npnel eu 
faveur de la Caisse populaire, dont 
l'actif est «h* $65.(Khi, et en faveur 
de la Mut nolle-Vie. L’orateur sui­
vant fut l'aumônier de la J.A.C., 
qui recommanda aux Jeunes «b* 
*’enrôler dan* l’urmée de l’action 
eut ludique, pour gagner des Ames 
au Christ. La partie musicale «b* la 
soirée fut exécutée par «les ama­
teurs «h» Saint-Ours. Le choeur 
des J a «‘1st es rendit plusieurs chan- 
sims. Deux membre»» «lu Cercle «les 
fermières chantèrent la beauté du 
travail féminin et la douceur «b? 
la vie champêtre. M. le chanoine 
D«mat Coiiruoyer, curé de la pa- 
r«ds*e, *oullgna l’enthousiasiue des 
Jeunes, «»t «lit son regret «le n’avoir 
plus vingt ans. Il ajouta «pie la 
def «lu succès est la cooj»ératioii. 
et il promit sa collaboration A 
«•eux «mi y travailleraient. Avant 
de quitter la salle, l’auditoire en­
tonna l’hymne national: O Canada. 

-----------: -o-------------

A VENDRE, lessiveuse électri­
que, en bon état; lampes sur pieds 
et de table. Sadresser au no 1.09, 
rue Saint-Antoine. If

A VENDRE, lessiveuse en bon 
état. S’adresser au no 24b, rue 
Saint-Pierre, La Providence. If

DEMANDE A ACHETER beur-
rerie S’adresser à M. L.-P. Plante, 
Saint-Charles-suc-Richelieu 24m

A VENDRE, radio de table, Mar­
coni. 5 lampes, en bon état. S’adres­
ser au no 2070, 12e ave Mondelet, 
Bourg-Joli. if

A VENDRE, terre de 50 arpents, 
sise dans le village de Saint-Liboi­
re, (Bagot); érablière de 1.000 vais­
seaux. Bonnes conditions. S’adres­
ser à M. Benoit Hamel, Saint-Li­
boire. If

FEMME DE JOURNEE demande 
ouvrage. S’adresser au no 307, ave 
Saint-Simon, Saint-Hyacinthe. If

A VENDRE, camion de marque 
Ford, modèle 1939, en bon état; 4 
pneus. S’adresser au no 1.125, rue 
Marguerlte-Bourgeoys. 24m.

A VENDRE, bicyclettes neuves et 
usagées, accessoires et pièces de re­
change de toutes sortes Réparation 
générale. S’adresser le soir à Al­
fred Lussier. 4, rue Sainte-Anne, La 
Providence. if

A VENDRE, maison de 7 loge­
ments; remise à bois, étable; grand 
terrain; jardin. S’adresser à M. Vic­
tor Pelletier. 3e rang, près du gara­
ge Chicoine, Saint-Rosalie, (Bagot).

17m.

ENCAN à Saint-Dominique, (Ba 
got), chez Noël Lussier, 7e rang 
lundi, 20 mars, à 10 heures du ma 
tin. A vendre, 10 vaches. 1 taureau 
3 chevaux, 10 porcs, et tout le rou 
lant A

BICYCLETTES neuves pour hom­
mes et filles à prix raisonnable. De­
venez notre agent dans votre terri­
toire. Ecrire C.P. 32. Granby. P.Q.

A VENDRE, bonne terre de 45 
arpents de superficie, assez bien bâ 
tie, à Upton. Prix : $3,000. Condi 
tions: au moins la moitié comptant

DESIRE ACHETER un chalet sis 
sur la rive nord de la rivière Ya- 
maska. S'adresser au no 1.800, rue 
des Cascades. if

VDTBE

LESSIVEUSE
A VENDRE. camion à bascule, 

marque International, modèle 1939. 
3 tonnes; (rock-seal). S’adresser à 
Aimé Brodeur, Saint-Hugues, télé­
phone 25 s2, if

EST-ELLE DEFECTUEUSE? 
SI OUI. VOYEZ

LUCIEN

A VENDRE, articles de ménage. 
S’adresser au no 2.430. rue Gi­
rouard. de 2 heures à 5, l’après- 
midi. if

Laliberté
A VENDRE, magnifique salon de 

coiffure, comprenant machine à in­
défrisables (permanents», Lido, au­
tomatique, séchoir, tables, chaises, 
solutions, et.; permis de commerce, 
très bonne clientèle. Cause de ma­
ladie. S’adresser au Courrier, télé­
phone 37. i f

spécialiste en réparation de 
lessiveuses de toutes mar­
ques, électriques ou à essen­
ce. A peu de frais, il remettra 
votre appareil complètement 
à neuf.

1895. DES CASCADES 
Tél. 1390

SAINT-HYACINTHE

A VENDRE, costume de ski, 
manteau pour dames et différents 
autres articles. S’adresser au no 
1.000, avenue Hôtel-de-ville, télé­
phone 683j. if A V I &

AVIS PUBLIC

Avis publie est par les présentes 
donné «ju’une assemblée «les action- 
miir«»s de la Compagnie d'Imprimc- 
ric «f Comptabilité de Saint-llya- 
cinthc. Limitée, aura lieu «lan* h* 
bureaux de la dite compagnie, au 
no 655, rue Sainte-Anne, dans |a 
<lté de Saint-Hyacinthe, province 
de Québec, lê lundi. 27 mars 194». 
à neuf heur«»s «lu soir.

A VENDRE, 2 manteaux pour 
jeunes filles, tailles de 12 et 13 ans; 
robe de première communion, blan­
che, et souliers blancs, presque 
neufs. S’adresser au no 2.475, ave 
Sainte-Anne, téléphone lllOj.r lf

Votre poêle et votre fournai­
se sont-ils défectueux ? Si 
oui, téléphonez au magasin 
Bélanger pour y faire faire 
les réparations nécessaires. 
Nous pouvons vous procurer 
des pièces de rechange pour 
toutes marques de poêles.

But «1«» l'assemblée: prendre en 
considération le bilan•<!«» l’année 
1943. élire un conseil «l«» direction 
pour l’année à venir, et traiter «|«» 
toutes autres affaires généralement.

Daté A Suint-Hyacinthe, ce 15 
mars 1944.

Kdouanl-L. MoiUER.
secrétaire.24 m.

Albert Jodoin
NOTAIRE

705. AVE SAINTE-ANNE 
S AINT-HY ÀÇINTHE 

Bureau du *oir: Tél. 200

Adressez-vous au

Magasin Bélanger
Edilico H. Messier & Fils

957. rue DES CASCADES 
Tél. 1421 j 

Saint-Hyacinthe

:-o- :• -o-:

A I hôpital
Les personnes suivantes ont été 

transportées cette semaine à Hô­
pital Saint-Charles de cette ville, 
dans l’ambulance de la maison 
Antoine Bienvenue Enrg: Mme
Chartier, Saint-Théodore d'Acton : 
Mme Hercule Archambault, 037, 
rue Girouard; M. Horinisdns Gem­
me, Sftint-I)amn*e; Mme Joseph 
Bélanger. 737, rue Choquette.

Naissance
M. et Mme Jules Chagnon, i Ma- 

rie-Berthe Cbagimn), ch- Saint- 
André d’Acton. annoncent la nuis­
ance d’un ills, baptisé Joseph- 
Ulric-Jean-Clnude. Parrain et mar­
raine, M. Ulrio Chagnon et Mme 
Victor Chagnon, gran<l-pèrr et 
grand-mère de l’enfant. Porteuse, 
Mlle Simone Chagnon, tante de 
l'enfant.

Réparations de radios de 
TOUTES MARQUE!

A. LETOURNEAU
Technicien diplêmé 4n 

C. S. O. E.
1345. RUE DES CASCÀDI

lABnurrAcnmii

CHARPENTIER 
Service Shop

Réparations de laveuses de 
toutes sortes, moteurs élec­
triques ou à essence. Pièces 
de rechange. Transport gra­
tuit Ouvrage garanti.

1838. RUE des CASCADES
derrière l’établissement 

Ph. Philie 
Tél. 920

proximité de l'Ecole ‘ 
tre 6 heures et 7 le * ^ -
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GRANDE VENTE
de DÉBUT du PRINTEMPS

Nous venons de recevoir

un grand choix de robes

costumes et manteaux de

printemps pour dames et

jeunes filles, complets et

paletots pour hommes et

jeunes gens

TOUT EN CONFECTION
Avec un dépôt minime vous puutez choisir 

immédiatement ce que vous désirez et nous 
vnus en ferons la livraisnu an uniment préfère

Ne tardez pas vil que la quantité
est limitée

SPECIAUX

365 manteaux de printemps, 
nouveaux tissus, couleurs attrayantes

9.75 à 22.75
Magnifiques robes et costumes 
couturiers dans les tons pastels

WOODMAN LIMITÉE
478 avenue SAINT-SIMON Saiiil-llvaninllie
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33 CONCOURS
Combien de pierres 

dans un côté du dôme de
LA BASILIQUE DE L'ORATOIRE 

SAINT-JOSEPH DU MONT-ROYAL
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m REMARQUES :

en prix
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1er prix..................$25.00
2e prix...................... $15.00
3e prix...................... $10.00
le prix •  ...............$7.00
5e prix .«••••• $5.00
8e prix........................ $3.00
7e prix........................ $2.00
8e prix........................ $2.00
9e et 10e prix . . . $1.00

1 — Adressez votrs 
•'Concours de* ieuJf* l^.i 
toire Saint-Joseph. Mont 41 
2-Le fait d’avo.r
CORRECTEMENT
BLEMENT
v.lolr 100 point. : '• r‘s(rr„ exacte au nombre d# P jfl|| 
vous vaut un outre C P®
3 —‘Vous recevrez u^e I® 
tite basilique de ire
vous POURREZ C°N5;0BU, d|. 
VOUS-MEMES : nous voui^ 
rona alors commen.rona ----
d'autrea points. ternun«r«
4 — Ce concours ss «rn
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CONDITION DU CONCOURS: 
Remplir CORRECTEMENT at 
LISIBLEMENT le coupon suivant:

le 1er mal. monts»!
s-Peur envoyer "
de l'abonnement. M^v
d'un bon de P0,te ° i#ttr«.faites enregistrer votre (^

—.REMPLIR ET POSTER EE COUPIIN
CONCOURS DES JEUNES.
Oratoire Saint-Joseph, Montréal.

désirant prendre part au concours des jeunes. ^
PREMIEREMENT: J’ai calculé d’après le dessin ci-deu^
nombre de pierres d’un côté du côme de la basilique e*
ma réponse : ................  pierres.
DEUXIEMEMENT i J. tou» .nroi. un bon d. poU» - (l 
payé par un nouvel abonné à votre revue que j al s0 
dont voici le nom et l’adresse:

d«

NOM
ADRESSE

Voici mon nom et mon adresse :
•#•••••#••••••••••••••••••••••••••*•* • •••••NOM

ADRESSE ................... ••••..................
(M)
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